
L'odeur du pétrole
sur l'Iruk

B

AGDAD vient de promettre l'au
tonomie au Kurdistan. Le gou-
vernement irakien a toutefois

évité d'employer le terme « autono-
mie ». Il a seulement admis le bien-
fondé des aspirations « nationalistes
kurdes » et a parlé d'une décentrali-
sation. C'est plutôt vague et il est
bien certain que de longues négocia-
tions vont suivre.

Les Kurdes veulent être maîtres
chez eux. lis désirent avoir totale-
ment en main l'administration de
leur territoire et surtout pouvoir dis-
poser des revenus qui en proviennent.
Ici on touche un point très délicat.

Les principaux champs pétrolifères
aujourd'hui exploités en Irak se trou-
vent précisément dans le Kurdistan,
près d'Ainsalak, de Kasab , de Djam-
bour, de Kirkouk et de Khanikin. C'est
de là que partent les grands oléoducs
portant l'c or noir » irakien sur les
bords de la Méditerranée. Or, les
Kurdes entendent désormais tirer eux-
mêmes profit de l'immense richesse
de leur sous-sol. Pourquoi les grosses
redevances payées par les compa-
gnies pétrolières occidentales de-
vraient-elles continuer à aller au seul
gouvernement de Bagdad, alors que
le Kurdistan aura besoin de sommes
considérables pour son propre déve-
loppement ? Les Kurdes réclament donc
leur part et ne se contenteront pas
de peu.

Cependant satisfaire leur demande
n'est guère chose facile. En 1960, par
exemple, 61 % des recettes totales de
i'Etat irakien provenaient du pétrole.
C'est également le pétrole qui four-
nissait à Bagdad 90 % de ses devi-
ses étrangères. Céder une partie de
ces recettes signifierait pour Aref ré-
duire ses propres possibilités d'action
non seulement économique, mais po-
litique. De fait, le nouveau maître de
Bagdad se propose d'être un des
principaux bâtisseurs de l'unité ara-
be. Dessein coûteux. Surtout pour
l'Irak : des trois pays en train d'éta-
blir une fédération — Irak, Egypte,
Syrie — il est le s e u l  à disposer de
richesses véritables.

Pourtant, cette unité arabe, les
Kurdes ne la désirent guère. Elle pour-
rait facilement leur être nuisible,
l' autonomie dans le oadre d'un pays
moyen est bien plus sûre que dans le
sein d'un colosse qui se croirait en
mesure de ne pas tenir les promesses
données. Et si — en réclamant les re-
devances pétrolières — les Kurdes
pouvaient entraver la marche vers la
fameuse « grande patrie arabe », cela
ne leur déplairait point.

MX CORY.
(Lire la suite en 19me page)

Georges Bidault devra cesser
toute activité politique

s'il veut rester en Allemagne

NETTE PRISE DE POSITION
du ministère de l'intérieur bavarois

Un avocat allemand aurait la preuve qu'Argoud
a été enlevé par des agents secrets français

MUNICH (DPA-UPI) . — M. Georges Bidault, ancien président
dn conseil français, et chef du C.N.R., s'est vu I'olbjet mardi d'une
interdiction de toute activité politique de la part du ministère
de l'intérieur de Bavière.

On sait que Bidault a reçu des menaces anonymes. A f i n  de prévenir un.
attentat ou un enlèvement, la police allemande surveille jour et nuit les
alentours de sa villa de Steinebach. Ving t policiers armés de mitraillettes
assurent cette protection. En outre, le jardin de la villa est éclairé de
nuit par de puissants projecteurs . Notre document montre quelques

policiers exerçant leur surveillance dans la forêt qui borde la villa.
[ ' (Photo Keystone):

S'il veut rester en Bavière, tl devra
d'autre part quitter son domicile ac-
tuel à Steinebach au Woerthsee.

La lettre du ministère adressée à M.
Bidault a été envoyée lundi soir. Au-
cun détail n'a été publié à ce sujet.
Ce message contient un exposé juri-
dique sur les conditions qui pourraient
permettre l'obtention d'un permis de
séjour ou pour l'octroi de l'asile poli-

tique. M. Bidault avait lut-mêrne ré-..
cemment prié le ministre bavarois de
l'intérieur de bien vouloir lui donnea;
des éclaircissements sur ces condi« :
tions.

Gerhat Rothe, un avocat allemand ;
qui représente les intérêts d'Argoud , aj
annoncé qu'il avait reçu de nouveaux!
documents au sujet de l'« enlèvement »j
de son client le 25 février dernier h\
l'hôtel Eden-Wolf de Munich , docu«s
ments qui permettent de conclure que).?
l'enlèvement a été le fait d'agents jfrançais. I

(On sait que le gouvernement da/
Bonn a précédemment laissé entendre -
qu'il pourrait envisager de demander
à la France le retour d'Argoud s'il sa
révélait que son enlèvement avait été
le fait d'agents secrets français.)

Confirmation : la bombe a explosé
Ben Bella menace la France

de reviser les clauses militaires
des accords signés à Evian

Rabat et Tunis protestent, mais Paris garde le silence
De notre correspondant de Paris par téléphone :
L'explosion lundi au floggar , le pays des hommes bleus, des

Touareg, du huitième engin nucléaire français fait beaucoup de
bruit. Alger, Babat, Tunis, les pays africains et arabes s' ind ignent
et protestent. Le gouvernement Ben Bella annonce des «décisions ».

Pour Paris cependant l'expérience est refusent de confirmer ou de démentir,
un secret militaire que les autorités C'est Rabat puiB Alger qui ont annoncé

la nouvelle. Alger a même précise que
la France avait informé officiellement
le gouvernement algérien après l'ex-
plosion.

Le communiqué algérien « élève une
énergique protestation contre cet acte
qui constitue une atteinte caractérisée
à son indépendance et à sa souverai-
neté > et annonce que le gouvernement

algérien devant cette egrave situation»
a pris des décisions qui seront soumi-
ses à l'approbation de l'Assemblée na-
tionale constituante convoquée aujour-
d'hui en séance extraordinaire.

La position de Paris est empreinte
du plus grand calme. Telle que l'a ex-
primée le ministre de l'information de-
vant la presse anglo-américaine, dont
il était l'hôte mardi , elle peut se ré-
sumer ainsi : Paris est surpris de
l'étonnement et de l'indignation provo-
qués par cette expérience, la huitième.
Paris est dans le droit , et dans son
droit.

M.-G. G.
(Lire la suite en lOme page)

«La colère des mineurs monte »
proclame le comité lorrain

TANDIS QUE 3000 «GUEULES NOIRES"
DE PROVENCE MAR CHENT SUR MARSEILLE

MERLEBACH (ATS-AFP). — «La colère des mineurs monte ». Telle est
l'une des phrases du communiqué publié hier en fin de matinée par le
comité central de grève de Merlebach, à l'issue de sa réunion quotidienne.

Ces quelques mots résument l'atmo-
sphère qui règne dans le bassin houil -
le r lorrain où brutalement , la tem-
pérature monte. Déjà samedi les
chefs syndicalistes avaient durci leur
position à la suite des premiers résul-
tats des entretiens entre les fédéra-
tions nationales du sous-sol et la
direction des charbonnages. Les mi-
neurs lorrains considèrent les 5 %d'augmentation proposés comme un
« défi ».

Hier , le comité central de grève de
Merlebach écrivait encore :

« Nous condamnons avec force l'atti-
tude persistante du gouvernement met-
tant tout en œuvre pour retarder les
pourparlers directs avec les fédérations
nationales. Nous mettons en garde le
pouvoir contre les conséquence s graves
susceptibles de découler de cette situa-
tion. Nous lançons un appel à tous les
travailleurs pour qu 'ils renforcent leur
mouvement de solidarité et de soutien

les piquets de grève seront renforcés.
Dams le même temps, les mineurs

lorrains préparent le grand meeting qui
se tiendj- a demain jeudi à 16 heures
à Merlebach .

Les commerçants de la localité ont
été invités à fermer, ce jour-là, leurs
magasins, et les conseillers municipaux
ont été invités à observer un mouvement
de grève administratif de 24 heures.

(Lire la suite eu 19me page )

aux mineurs. »
Grand meeting jeudi

Ainsi , l'état-major de la grève a dé-
cidé d'accentuer principalement son ac-
tion dans les deux grandes cokeries
du bassin, celles de Carling et de Ma-
rienau, où, estiment-ils, « on abuse des
équipes de sécurité. »

Sur les carreaux des mines des vingt
puits du bassin houiller de Lorraine ,

même que l'entrevue eût lieu à l'hôtel
des Trois-Rols, à Bâle, ainsi que l'exi-
geait JoklLk. Le ministère public de
Fribourg-en-Brisgau , qui suivait l'affai-
re, alerta la police bâloise, qui fit
surveiller discrètement l'entrevue. Pre-
naient part à cette dernière, qui eut
lieu le 2 mars à 13 heures, Mlle
Goerke et son frère, Joklik et le nom-
mé Joseph Bengan , sujet israélien Agé
de 33 ans, domicilié à Tel-Aviv, et se
prétendant employé au ministère de
l'éducation et de la culture israélien.

Léon LATOUR

(Lire la suite en lOtne pag e)

Des spécialistes allemands de fusées poursuivent
leurs recherches dans une semi - clandestinité
(Service spécial)

Un spécialiste allemand des fu-
sées, Hans Klei'irwachter , a échappé
récemment ià un attentat après
qu 'en septembre 1962 , deux de ses
collègues, Heinz Krog et Wolfgang
Pilz eurent disparu mystérieuse-
ment. Les trois hommes avaient
travaillé au Caire, sous la direc-
tion de leur compatriote , le pro-
fesseur Saenger , à élaborer la fa-
meuse « fusée égyptienne » avec
laquelle Nasser avait essayé, l'an-
née dernière, d'éMouir iJAfrique et
le monde arabe.

Les auteurs de l'agression contre
Kleinwachher , tout comme ceux
des « enlèvements » de l'année
dernière , étaient , sa ns aucun doute ,
des Arabes venus d'Egyp te. Les mo-
tifs de leurs actes étaient donc
clairs : ou ils voulaient « punir »
les savants qui , pour une raison
quelconque, avaient cessé de tra-
vailler avec le Caire, ou, ce qui
était peut-être le cas en septembre ,
ils avaient simplement monté la
mise en scène de l'enlèvement afin
que Krug et Pilz , parfaitement con-
sentants, puissent invoquer un JOUP,

leur « mission terminée » : le cas
de force majeure .

Quoi qu 'il en soit , ces trois « mys-
tères » ont attiré l'attention du
monde sur un... quatr ième : bien
que toute recherche leur soit inter-
dite , depuis 1945, dans le domaine
nucléaire , les Allemands de l'Ou-
est poursuivent-ils ces recherches ,
essais et autres travaux , soit à
l'insu de leurs alliés, soit avec leur
consentement ?

Stefan KBANEK.

(Lire la suite en 17me pag e)

La maréchaussée
serait-elle misanthrope ?

F A N T A I S I E

Parce qu'un conducteur d' auto
qu'ils venaient de secourir leur a
sauté au cou et les a couverts da
baisers, deux gendarmes f rançais;
l' ont, sans autre forme de p rocès,
voulu convaincre d 'ivresse.

On ne saurait mieux décourager '
les gran ds élans du cœur. Ces bra*
ves pandores ont-ils réalisé où noua
mènerait une telle façon de rai*
sonner si elle se généralisait ?

Imag inez un peu cela : votre belle*
mère vous annonce sa décision da
venir vivre avec vous. Parce qna.
vous êtes une nature soc iable et
adorez la compagnie , vous l'étrem
gnez avec une telle vigueur qu'aussi*
tôt elle fond  en larmes dans les
bras de sa f i l l e  : « Je te l'avais bien
dit que tu avais épousé un ivrogn e M.

Le facteur vous apporte votrà
bordereau d 'imp ôts. Comme vous
êtes un contribuable modèle , soit *
deux avant tout du bien de la
collectivité , vous réalisez d'emblée
tout le pro f i t  que celle-ci va retireP
de vos précieux deniers ; vous sau-
tez au cou du facteur , lui o f f r e z
.ieance tenante un acompte et un
petit  pourboire par-dessus le mar-
ché .

Le lendemain , des chuchotements
dans la cage d' escalier vous appren-
nent qu 'on vous tient pour un f e r -
vent adepte de la dive bouteille.
En faudrait-il  davantage pour trans-
former  l'enthousiaste contribuable
que vous étiez en l'un de ces ci*
toyens récalcitrants déjà bien trop
nombreux dans nos républi ques ?

Saisissant en un clin d' œil que
l'augmentation , accordée par le Con-
seil fédéra l, du prix du lait où de
la viande va sortir de la misère
quantité de petits et moyens pro -
ducteurs , vous vous précipi tez  dans
le bureau de M. S c h a f f n e r  et f au t e
de pouvoir le serrer tout de suite
dans vos bras, vous donnez l' acco-
lade à sa secrétaire.

Les grands élans du cœur sont
sacrés et la maréchaussée , en accré-
ditant la légende que seul e l 'ivresse
peut les dicter, endosse une lourde
responsabilité.

Persiflûte.

Catastrophe
volcanique
au-dessus

de l'Indonésie
Il y aurait plus

de 130 morts
DJAKARTA (Reuter). — Le volcan

d'Agung, sur l'île de Bail , continue à
cracher des cendres et de la lave. Plus
de 130 personnes auraient perdu la
vie. Un épais manteau de cendres
s'étend sur l'île. La récolte de riz est
anéantie.

Des cendres de l'Agung sont tombées
sur l'est de Java et l'île voisine de
Madura. Lundi , à Sourabaya , capitale
de l'est de Java, quand le soleil fut
caché par les nuages de cendres , les
écoles ont été fermées. L'obscurité la
plus complète régnait sur la ville peu
après midi et la circulation a subi de
graveB perturbations. Une pluie de
cendres est également tombée sur une
partie de Djakarta , capitale de l'Indo-
nésie.

Monstre bagarre
entre douaniers

et contrebandiers
COME (UPI). — Une bagarre

monstre a eu lieu dans la nuit
entre des contrebandier^ et des
douaniers autour d'un camion de
cigarettes sur une route pittoresque
des environs de Côme.

Les douaniers avaient tendu une
embuscade et intercepté un camion
chargé de cigarettes de contrebande.
Une bonne prise.

Mais les contrebandiers, pré-
voyants, avaient aussi posté leurs
hommes et les douaniers étaient sur
le point de succomber sous le nom-
bre (les contrebandiers étaient une
centaine) lorsque l'arrivée d'une
providentielle patrouille motorisée
mit les assaillants en fuite. Une
quinzaine de contrebandiers furent
arrêtés, quelques douaniers ont été
légèrement blessés.

La délégation syrienne
est revenue au Caire

POUR DISCUTER LE PROJET DE FÉDÉRATION ARABE

Le président Nasser s'est entretenu télépho niquement
avec le maréchal Aref et M. Ben Bella

LE CAIRE (ATS-AEP). — M. Salah Bitar, président du conseil syrien,
est arrivé hier à l'aérodrome militaire d'Almaza, annonce la radio du
Caire.

Il était accompagné du général
Louay el Atassi, commandant en
chef des forces armées syriennes,
du colonel .Fahd el Chaer , membre
du conseil national de la révolu-

tion syrienne et de M. Michel Aflak,
secrétaire du parti Baas.

Aussitôt après leur arrivée au GaJro,
les membres de la délégation syrienne
se sont rendra s anprès dn président¦ Nas'ser pour ten ir leur première réunion
avec la délégation de la RAU .

(Li re la suite en 19me page)
Après les arrestations de Zurich

L'Autrichien Joklik avait déjà pris trois fois contact
avec la fille du physicien allemand Goerke

De notre correspondant de Bâle : '
Lors d'une conférence de presse tenue hier matin au siège du ministère

public, le chef de la police criminelle de Bâle-Ville, M. Burkhard , a donné
les précisions suivantes au sujet de l'arrestation du ressortissant autrichien
Otto Joklik , interdit de séjour en Suisse depuis 1960, et de l'agent israélien
Joseph Bengan.

Le nommé Joklik avait déjà pris
trois fois contact , le mois dernier , avec
la fille du professeur allemand et
spécialiste en matières de fusées et
d'armes téléguidées, Goerke, de Fri-
bourg-en-Brisgau , et lui avait demandé
notamment une entrevue pour la met-
tre en garde contre les conséquences
que pourrait avoir l'activité de son
père qui séjourne actuellement au
Caire, et travaille pour le compte du
gouvernement égyptien.

Après bien des hésitations, Mlle
Goerke donna «on accord et accepta

Des précisions de la police
criminelle de Bâle-Ville

L'épidémie
de fièvre typhoïde

s'étend aussi
au Tessin

Lire en page 8 :

Le navire de S'avenir

Un nouveau type de navire est actuellement à l'essai en Angleterre. Il
s'ag it d' un véhicule qui pou rra se déplacer aussi bien sur terre que sur
mer, car il sera por té, par un coussin d'air et volera en quel que sorte
à la surface de la mer ou de la terre ferme , à environ quatre-vingt-dix
centimètres de hauteur . Il pourra atteindre la vitesse de. 130 kilomètres

à l'heure. Notre photo : voici un dessin de ce nouveau vèhicmle.
(Photo A.S.L.)

LIRE EN DERNIÈRES DÉPÊCHES :

Curieux chasse-croise
arabo-israélien

à Bâle et autour de Bâle



Feuille d'avis de Neuchâtel
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Nos guichets sont ouverts au publie de

8 heures à midi et de 14 heures à 18 h 10. I
D'autre part , tous nos bureaux peuvent

être atteints par téléphone, le matin dès
7 h 30.

Le samedi, l'entreprise est complètement
fermée.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
« Les ann onces reçues avan t  10 h e u r e s

j (grandes annonces avant 9 heures) peuvent
i paraître le lendemain. Pour le numéro du
: lundi, les grandes annonces doivent parve-

nir à notre bureau le vendredi avant 14 h 30
i et les petites annonces, le vendredi égale-

ment, avant 15 heures.
Les commandes pour des annonces en

couleur doivent nous être remises 4 jours
ouvrables d'avance (cas spéciaux réservés).

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bureau jusqu'à
18 heures ; dès cette heure et jusqu'à
MINUIT, ils peuvent être glissés dans la
boite aux lettres du journal située à gau-
che du bureau d'annonces, 1, rue du
Temple-Neuf.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus-

qu 'à 15 heures. Passé ce délai et Jusqu 'à
MINUIT, nous n'acceptons plus que des avis
tardifs et des réclames dont la hauteur
totale est fixée à 30 millimètres.

Les annonces prescrites pour une date
déterminée, mais qui nous parviennent trop
tard pour être insérées à cette date, sont

( sans autre avis publiées dans le numéro
i suivant. En cas de nécessité, le journal se
! réserve le droit d'avancer ou de retarder
> la parution des annonces qui ne sont pas
j liées à une date.

Nous déclinons toute responsabilité pour
i les erreurs qui pourraient se produire en

cas de transmission par téléphone.

Délais
pour les changements d'adresse

(minimum 1 semaine)
Pour le lendemain : la veille avant 10 h.
Pour le lundi : le vendredi avant 10 h.

ADMINISTRATION DE LA
€ FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »

Courvoisier & Cie, faubourg de l'Hôpital 21,
Neuchâtel , cherche

studio ou chambre indépendante
pour un employé. Loyer garanti par la ban-
que. Tél. 512 07.

, MIGROS
chercha

pour son garage d'entreprise situé à Marin (NE) s

mécanicien sur autos
très qualifié, pour réparation et entretien de son
parc de véhicules (Diesel et essence), capable de
remplacer le chef de garage ;

aide -mécanicien de garage
pour des travaux de lavage, graissage et d'en-
tretien général.
La préférence sera donnée à des candidats possé-
dant le permis D.
Places stables et bien rétribuées , contrat de
travail avantageux , caisse de retraite.
Adresser offres ou demander formule d'inscription
à la Société coopérative MIGROS NEUCHATEL,
case postale Neuchâtel 2-Gare. Tél. 7 41 41.

1 Grand garage de Neuchâtel cherche, pour entrée im-
médiate ou date à convenir , un

MAGASINIER
qualifié.
Bon salaire, caisse de retraite, assurance maladie.

Adresser offres sous chiffres P 50,071 N, à Publicitas,
Neuchâtel.

—nHMâ ^Miiiiiiiiiiiiwiiiiiimi mi ipiiiiiiiiiiiiii ii

Commerce important engagerait pour son bureau de
Neuchâtel

employé
sérieux, actif , si possible avec connaissances des tra-
vaux du bâtiment et des matériaux de construction.
Place stable, travail intéressant, contact avec la
clientèle.
Adresser offres écrites détaillées , avec curriculum
vitae, à P. S. 1122 au bureau de la Feuille d'avis.

MÉTAUX PRÉCIEUX S. A.
cherche, pour son bureau de gestion
et de contrôle des métaux

un jeune employé
ayant déjà quelques années de pratique de
bureau.
Place de confiance, siable ; semaine de 5 jours ;
caisse de pensions.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres de service , avec curriculum vifae,
copies de ceriificais et références , à la
direction de Métaux Précieux S.A., Neuchâtel 9.
Pour renseignements : tél. 5 72 31.

Nous cherchons une

chambre
meublée avec cuisine.
Région Saint-Biaise
Hauterive. - Fred Meler-
Charles S.A., la Coudre-
Neuchàtel. Tél. 5 46 44.

Récompense
Fr. 100.-

à qui me procurera un
appartement de 2-3 piè-
ces, à loyer modéré, en
ville ou près de la Fa-
varge. Tél. 5 05 13.

RADIO STEINER, NEUCHÂTEL
cherche à louer

J studio non meublé
à Neuchâtel ou aux environs, ainsi que

1 grand garage
ou 2 garages pour 1 voiture.

Téléphone (038) 8 23 54, dès 19 heures.

On cherche à louer
pour le 1er juin 1963

chambre
à 2 lits

ou appartement d'une
pièce. — Faire offres à
M. Herter jr , Hermann-
strasse 18, Winterthour.

100 fr.
de récompense à qui me
trouvera un appartement
modeste de 2-3 chambres
et cuisine en ville ou aux
environs. — S'adresser
sous chiffres B D 1108 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Couple retraité
cherche, à Neuchâtel ,
appartement de 3-4 piè-
ces, salle de bains, à
prix modéré. Faire offres
sous chiffres 183-887, au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

atelier de 40 à 100 m2
pour mécanique de précision, rayon Neu-
châtel , Saint-Biaise, Marin.

Ecrire sous chiffres P. 2234 N à Publici-
tas, Neuchâtel.

Jeune homme suisse,
propre et sérieux, pos-
sédant place stable , cher-
che

chambre ou studio
non meublé , région Neu-
châtel ou environs. —
Tél. 5 06 38 entre 12 et
13 heures ou le soir
après 20 heures.

Etudiant de l'Univer-
sité , Neuchâtelois, cher-
che

chambre indépendante
meublée, pour tout de
suite , ou pour le 1er
avril , au Centre ou aux
environs de la ville. —
Tél. 5 18 96.

Immeubles à vendre à :

CUDREFIN 1 x 1, 1 x 2, 1 x 3 pièces

r'ïTTVDE'ETM 2 X 4  pièces + 2 chambres ln-
lUDK£rlll dépendantes

GSTAAD appartements luxueux

C
BA({ Carrels 18, Neuchâtel

• ¦'''»« Tél. 8 35 35

1A4AI VILLE \A4/I\ V I L L E

Ffffl de Cffi de
v  ̂Neuchâtel ^p> Neuchâte!
Permis de construction Fermis <Je construction

~ j  ,» -n-. Demande des S.I. Mon-Demande de M Frie- m̂ lM , S.A. Bugranedrich Durrenmatt de SA ef. 0xall3 SA detransformer et d agrandir construlre 4 malsonssa maison d habitation si- d.habitatlon a la rae dese 34, chemin du Fertuis- Champréveyres (articlesdu-Sault (article 5660 du 1074 1075 423 426 427cadastre de Neuchâtel) . du cadastre) .
Les plans sont déposés Les plans sont déposés

& la police des construc- à la police des construc-
tions, hôtel communal, tions, hôtel communal,
Jusqu 'au 3 avril 1963. jusqu'au 3 avril 1963.

Police des constructions. Police des constructions.

Vous pouvez vendre an meil-
leur prix

SANS FRAIS
pour vous, votre commerce,
maison, villa, propriété , ter-
rain, etc., en vous adressant à
bureau spécialisé de Neuchâtel
«'occupant de gérances d'im-
meubles, toutes transactions
immobilières et commerciales.

COMMISSION A CHARGE
DE L'ACHETEUR

Adresser notice détaillée à
case postale 984, Neuchâtel .

f 7̂ ~ 1

offre à vendre

Belles parcelles
d'environ 1000 m2, situation tranquille,
vue exceptionnelle, pour villas de style
moderne, à Chanélaz, Cortaillod.

Maison de 2 logements
de 2 et 3 pièces , cuisine, bains et dépen-
dances , chauffage par fourneaux, garage,
dégagement , à Valangin.

j Agence 13 * 13 Neuchâtel,
I Epancheurs , 4 Tél. 513 13

Magnifiques

terrains à vendre
pour villas ou week-end, à quelques minutes
du Landeron et du lac. Situation tranquille
et ensoleillée. Vue splendide sur deux lacs ,
la chaîne des Alpes et le Plateau. 2000 et
1200 m2 à 15 fr. le m2. — Faire offres sous
A. S. 64,483 N., Annonces Suisses, Neuchâtel.

Dans l'immeuble Schild , Saint-Honoré 9,
3me étage,

locaux à louer, 140 m2
convenant pour bureaux , cabinet médical ou
dentaire , etc. ; entrée 1er juillet ou date à
convenir. — S'adresser à Kung & Aubry,
architectes, place de la Gare 4. Tél. 5 04 04.

P L 5866 L
LOUÉ _ MERCI

Loué — Merci

0. P* 719
A louer

garage spacieux
avec eau et électricité
Clos-de-Serlères 66. Tél.
8 37 07.

Chambre à louer près
de la gare, à monsieur
propre et sérieux s'ab-
sentant le samedi et le
dimanche. — Demander
l'adresse du No 1137 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jolie chambre à louer
pour avril . — S'adresser:
Cassardes 24 , au 1er.

Chambre à louer
meublée ou non , pour 1
ou 2 personnes. — Tél.
5 14 02 dès 19 heures.

APPARTEMENT
de 3 >A pièces tout con-
fort , terrasse, ascenseur,
vue imprenable, à louer
quai Suchard 14. Pour
visiter , téléphoner entre
17 et 19 h au (038)
5 76 51.

Belle chambre meu-
blée - pour employée de
commerce. C h a u f f a g e
central,' bains. — Avenue
du ler-Mars 6, 4me éta-

. ge à droite.

Je cherche, pour tout
de suite,

APPARTEMENT
de 2-3 pièces et cuisine.
— S'adresser à Giuseppe
De Angello , hôtel de la
Couronne, Colombier.

j Urgent. Dame seule,
tranquille et solvable,
cherche

grand studio
ou 2 pièces sl possible
au centre. — Adresser
offres écrites à L N 1118
au bureau de la Feuille
d'avis.

PENSION
Pour la rentrée des

classes, à louer à étu-
diants (es), dans quar-
tier ensoleillé et tran-
quille, chambre à deux
lits avec bonne pension;
cabinet de toilette sé-
paré, confort. Téléphoner
le matin au (038) 5 62 57.

Belle chambre et

bonne pension
pour jeune fille, con-
fort , au centre. — Epan-
cheurs 8, 3me étage.

Monsieur stable cher-che chambre
en ville. — Adresser of-
fres écrites à IJ 1098 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A louer chambres avec

PENSION
confort. Tél. 5 88 55.

A louer chambres In-
dépendantes, c o n f o r t ,
avec pension. — Tél.
5 88 55.

Echange
Bicnne-Neuchâtel

Nous pouvons offrir , aux
environs de Neuchâtel,
bel appartement avanta-
geux de

5 PIÈCES
Bains, central , balcons,
soleil, dépendances, jar-
din, en échange d'un
logement équivalent à
Bienne ou aux environs.
Date à convenir. — Faire
offres sous chiffres AD
1133 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer pour date à
convenir , rue Bachelln,
appartement de

3 chambres
cuisine, salle de bains. —
Ecrire sous chiffres XZ
1130 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer pour le 24 mars

appartement
de 2 l/ z  pièces

tout confort , vue Impre-
nable, à l'ouest de la
ville. — Faire offres sous
chiffres P 2259 N à
Publicitas , Neuchâtel.

A louer à

Auvernier
pour 6 à 8 mois, appar-
tement meublé, 2 pièces,
cuisine, confort , à partir
du 15 avril. — Tél.
5 41 79.

A LOUER
tout de suite ou pour date à convenir, dans
construction nouvelle à Anet (canton de
Berne), route de Miintschemier,

appartement de 4 1/2 pièces
1 studio

Beaux appartements ensoleillés.
S'adresser à W. Zbinden , architecte, place de
la Gare 13, Bienne. Tél. (032) 2 54 04.

A louer pour le 24 juin 1963

appartement de 3 pièces
tout confort. Loyer mensuel Fr. 230.— plus presta-
tion de chauffage. Le locataire devra, en outre,
faire le service de conciergerie.

Ecrire sous chiffres Z. B. 1132 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre à Thielle,
10,000 à 20 ,000 m de

TERRAIN
à bâtir. Adresser offres
écrites à F.D. 1062 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche

villa familiale
dans la région de Cor-
celles à Bevaix. — Faire
offres sous chiffres K M
1117 au bureau de la
Feuille d'avis.

MAISON
familiale ou locatlve avec vue, à Neuchâtel ou aux
environs, est cherchée par particulier.

Adresser offres écrites à C. E. 1109 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous cherchons, au centre de la
ville,

TERRAIN
bâti ou non de 800 à 1500 m2 pour
réalisation importante d'au moins 5
étages. Ecrire en indiquant  condi-
tions précises, sous chiffres K. L.
1100 au bureau de la Feuille d'avis.

Urgent
Je cherche

LOGEMENT
de 2 à 3 pièces, région
Corcelles - Peseux - Neu-
châtel . — Adresser offres
écrites à SU 1124 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune Anglais cherche
chambre Indépendante

meublée, ou petit loge-
ment , à Neuchâtel ou aux
environs Immédiats, pour
le 20 avril. — Adresser
offres écrites à 203-898
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune homme cherche,
pour le 15 avril ,

chambre
meublée. Quartier gare-
Mail. — Adresser offres
écrites à RT 1123 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

B 

ÉBAUCHES S.A.

cherche pour son département 59
à Moutier

. . \ ' • . . -, •

1 MÉCANICIEN DE PRÉCISION
ayant quelques années d'expérience, pour la construction
de petits outillages.

Ecrire à l'adresse ci-dessous en se référant à l'annonce et
au journal, et en demandant la formule de candidature.

mui-mmimHumw9,um *mu '\i*t ,m M.u, iiu\v iiiiiiiuHBai

Commerçant - Vendeur
Désirez-vous être indépendant ?
Voulez-vous développer votre énergie, vos idées, vos
talents dans votre propre commerce et obtenir un re-
venu au-dessus de la moyenne ?
Dans ce cas, vous êtes pour nous l'homme que nous
cherchons !
Dame possédant les qualités requises serait également
apte à ce travail.
En qualité de représentant général d'articles de mar-
ques européenne et américaine avec programme de
vente intéressant , nous désirons remettre à compte
propre la représentation exclusive pour la Suisse
romande.

NOUS DEMANDONS : expériences dans la vente, bonne
formation générale, connaissance parfaite de la langue
allemande, bonne réputation , initiative et bonnes rela-
tions commerciales.
Capital initial pour reprise de la marchandise et de
l'installation nécessaire 15,000 à 20,000 fr. environ.
Véhicule et agencement de bureau suffisent pour dé-
buter.
Les preuves concernant les ventes faites en Suisse
allemande sont à disposition.
Demandez un entretien , sans engagement de votre part,
sous chiffres S 78315 G à Publicitas, Berne.

S Looping S.A. I
fabrique de réveils et de pendulettes engagerait : j ,-' ,'<

décalqueuses sur cadrans
radiumiseuses
poseuses d'aiguilBes

H viroleuses m
| remonteuses de finissage

et ouvrières
1 pour divers travaux de vissage. t , ;j
| Entrée immédiate ou à convenir. — Tél. 816 03. j .

Nous cherchons, pour notre atelier mécanique, des

mécaniciens
ayant déjà quelques années de pratique et au
courant de l'entretien des machines.

Travail intéressant et varié. Places stables, condi-
tions intéressantes.
Faire offre ou se présenter l'après-midi de 15 à
17 heures au service du personnel des

[Lire la suite des annonces classées en lOme page]

Fr. 100.-
de récompense à qui me procurera un appartement
de 1 Vi ou 2 pièces, région Colombier - Boudry -
Cortaillod , pour mal ou juin.

Adresser offres écrites à F. H. 1112 au bureau
de la Feuille d'avis.
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Tout pour Penf ant

Les collections

É

LINFLOR
CARABI
PARIS CHIC
KIDDY

, sont arrivées

^Wra>*' Grand choix de:
Manteaux de pluie et mi - saison -
Costumes - Ensembles - Jupes -
Pantalons - Blazers - Robes

Le spécialiste

SM W LVJÈ

1

Pour le pique-nique,
les

SAUCISSES
SÈCHES

à la

boucherie-charcuterie

Gutmann
Avenue du ler-Mars

A vendre une

TÉLÉVISION
Philips, grand écran ,
parfait état, 750 fr. —
Tél. 7 54 53.

VÉLO
d'homme, état de neuf ,
roulé 50 km, prix inté-
ressant. — Tél. 5 50 23.

«»¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦
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/ RADIO - GRÀMO - STEREO 1^25.-1 1
Demandez encore aujourd'hui prospectus et conditions à ^̂ ^̂ ^̂ ^̂  ^̂

j^ï©yT POUR VOTRE FOYER, BIENNE, 3, rue Hugi, tél. 032/2.26.36 I '
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Pour votre bibliothèque, voyez les mul-
I tiples modèles d'étagères à éléments que

nous offrons et qui vous permettent une
infinité de combinaisons. A partir de

E x p o s i t i o n  et fabrique, Boudry, NE. 0 3 8 / 6  40 58

Ravissant décolleté avec brl-
A des Mignon — sl originales,

/j^̂  
très mode 

et façon jeu'ne,

SELF-SERVICE
Chaussures Imgruth, 7, rue des Epancheurs,

près de la place Pury

¦ ¦¦¦¦¦¦¦

RIDEAUX
Superbe collection de tissus modernes

et anciens
Confection et pose aux meilleures conditions

par

T1̂ ™
25 

TAPIS BENOIT
Présentation à domicile ¦ Facilités de paiement
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HORIZONTALEMENT
1. Offrent des rafraîchissements quand

il fait chaud.
2. Ensemble de lettres.
3. Fait agir. — On le représente avec un

disque. — Soi} volume est faible.
4. Préfixe. — Minces.
5. Savait mener sa barque. — Expliquée.
6. Peut être le résultat d'un projet. —

De feu.
7. Accablée. — Unit des membres.
8. Interjection. — Numéro de Louis le

Gros. — Sorte de baie.
9. Découvertes.

10. Squale de petite taille.

VERTICALEMENT .
1. Parmi. — Roi de Shakespeare.
2. Faire une entaille.
3. Emplacement d'un canton. — U faut

sortir pour le prendre. —¦ Fleuve.
4. Consigner. — Forme de la reconnais-

sance.
5. Dissimulé. — Temps que l'on peut

perdre. . . .  :
6. Termine à l'amiable. — Vieux mot.
7. Vaste plateau. — Dieu qui eut de

nombreuses filles.
8. Mesure étrangère. — Est employée

pour serrer. — Service militaire.
9. Membranes.

10. .'Astuce. — S'incline par politesse.

Deux romanciers allemands
Robert Musil et Luise Rinser

En lisant ces nouvelles de Ro-
bert Musil, Trois f e m m e s  suivi
de Noces (1), traduit de l'alle-
mand par Philippe .laccoltet), je
me demandais  une fois de plus
pourquoi je ne parviens pas a ai-
mer vraiment  cet auteur.  Est-ce
parce qu 'il est un maître de l'équi-
voque ? Non, car l'équivoque est
Tine dimension l i t téraire  ple inement
jus t i f i ée , qui va le p lus souvent de
pair avec un grand ra f f inement  de
l'expression. Musil possède autant
de titres pour  séduire qu 'Oscar
Wilde , Aidons Huxley ou Thomas
Mann.

Il f a u t  "donc chercher plus loin.
Musil est un écrivain-p hilosop he,
un écr ivain-alchimis te  qui  des-
cend dans le mystère des choses
pour en trouver la clef ; esprit et
chair ne font  qu 'un ', et de leurs
noces, pures ou impures, surgira
l ' i l luminat ion.  Musil est donc une
sorte de Novalis , mais avec une
différence essentielle ; centré sur
Je mystère chrétien , Novalis voyait
l'univers s'ouvrir comme une fleur
myst ique, puis se fondre , en Dieu
dans l'extase de la mort. Novalis
épousait la plénitude de l'Etre. Mu-
sil, lui , utilise la démarche mysti-
que pour épouser le vide , et pour
franchir la frontière qui y donne
accès, il se sert des déviations
sexuelles. Musil est un Novalis per-
verti.

Cela est particulièrement sensible
dans les deux nouvelles réunies
sous le t i tre de Noces. Dans la pre-
mière, Claudine se détache de son
mari pour se tourner vers un étran-
ger ; ce n 'est pas qu 'il lui plaise da-
vantage, c'est simplement qu 'il est

-l'autre , celui qui est au-delà. Com-
me le dit Musil , « une infidélité
peut constituer en même temps, dans
une zone plus profonde de l'être,
de nouvelles noces ».

Dans la seconde, la situation est
plus osée, elle touche au mons-
trueux. Véronique se détache de
Jean , tentée d'abord par un prê-
tre. Pourquoi un prêtre ? Parce que
c'est une absence d'homme, un vide
bizarre et attirant. Puis son désir
se tourne vers un chien , un magni-
fique saint-bernard, dont elle admi-
re la puissante et obscure vitalité.
Tout cela d'a illeurs ne semble guè-
re dépasser le stade du rêve, et le
rêve c'est ce qui s'accomplit en
n 'aboutissant à rien.

Qu'en subsiste-t-il ? Une prose ri-
che, étrange et subtile, qu'on ad-

. mirera un peu plus ou un peu

moins selon que l'on est plus ou
moins séduit par Musil.

X X X
Pars si tu peux , (2),  de Luise

Rinser (traduit de l'allemand par
S. et G. de Lalène), est l'histoire
d'Angelina, une jeune communiste
allemande qui arrive en Italie du-
rant la guerre. Mise en contact
avec les milieux de partisans, elle
s'irrite de voir que ces Italiens veu-
lent bien faire la révolution mon-

Robert Musil

diale, mais avec le pape comme pre-
mier commissaire. Cependant , hé-
bergée dans un couvent, elle est
séduite par la paix qui y règne, et
finalememit elle se fait religieuse.
Antonio, le jeune chef communiste
a beau la relancer, elle ne l'épou-
sera pas ; c'est à Dieu qu'elle se
consacre.

Ce- roman simple, clair, bien
construit, oppose les impératifs de
l'époque à ceux de l'éternité. On
aime que la soeur directrice déclare
avec tant de bon sens que, oui, la
justice temporelle est une chose qui
compte, mais que prier et adorer
Dieu , cela compte aussi. A chacun
sa vocation.

Caractères bien dessinés, style di-
rect et sans apprêts , œuvre forte
et honnête, qui ne se contente pas
de poser des problèmes, mais qui
vise à les résoudre en établissant
une hiérarchie : d'une part la mi-
sère qui se voit, celle que les hom-
mes guériront en introduisant da-
vantage de justice sur la terre ; d'au-
tre part celle qui ne se voit pas,
et que Dieu seul peut guérir.

^_^_^ 
P.-L. B.

(1) Le Seuil.
(2) Le Seuil.

Quarante

d'arrière-automne
Recueil de poèmes de J. R. Fiechter

Il y a une poésie qui s'accommode
aisément de la logique naturelle au
discours. Il y en a une autre bien
décidée à rompre absolument avec
elle. Le surréalisme fut justement
cette rupture avec une conception
trop rationalisée du langage poéti-
que. Mais ce que le lecteur demande
avant toute chose au poète et au poè-
me, c'est qu'ils « révèlent », qu'ils le
fassent : pénétrer dans l'au-delà ; dès
mots et àê "la vision. Et Te dernier '
recueil de J.-R. Fiechter lui donnera
souvent cette joie.

Les poèmes des « Chants de Par-
rière-automne » jaillissent d'un moi
qui souffre parce qu'il se souvient.
C'est une poésie de la première per-
sonne du verbe, pourrait-on dire. Et
par là le poète fait assez cavalier
seul dans la production contempo-
raine. Le titre du recueil fait plus
que de renvoyer au romantisme. Il
explicite une source de cet art , mais
là s'arrête la filiation. Car si l'état
d'esprit est romantique, l'écriture est
classique. Tout au long de son œu-
vre, le poète ne s'est jamais inter-
rogé sur la position qu'il avait par
rapport au langage. Elle lui sembla
aller de soi, puisqu'il ne la modifia
pas. On voit alors la très facile cri-
tique que pourraient faire ceux qui
sont trop vite convaincus de l'irré-
versibilité de toute forme esthéti-
que : « Langage dépassé, diront-ils.

Ce n'est point là l'esprit de notre
époque. »

Mais dans le volume dont nous
traiton s, il y a assez de quoi nous
persuader que J.-R. Fiechter est poè-
te, même si sa muse est celle du sou-
venir et de la comparaison, même
si le poète y juge sa vie avec un
détachement lucide, parfois teinté
d'amertume. Il est à l'âge où l'on
retrouve son enfance, où le génie
•du lieu se mêle au dialogue, et il
n'a besoin que de quelques vers pour
bien dire la beauté de son Jura
et les sapins dressés comme des té-
moins. De même le monde des cho-
ses lui propose des symboles. Et
comme tant d'autres avant lui, le
poète lit dans une nature si riche
en correspondances qu'il met pres-
que tous ses verbes au présent. Car
le présent de l'indicatif i est le mode
de l'être ; il fait durer les choses
dans le changement. _ . _

Cette poésie ne s'étale pas. Elle
tend à une concision qui ne rend
que plus vivante l'expression. Pour-
tant le poème n'est jamais logogri-
phe ou rébus, pas plus qu'il n 'est
« festons ou astragales », et la clarté
y devient composante de l'effet.
Laissons maintenant parler le poète.
Le verbe poétique échappe à la rai-
son ; il est la décantation d'une
ivresse née aux profondeurs de
l'être et qui trouve son chant :

L'aube grinçante et grise a refermé sa herse
et les chevaux du j our p iétinent sous l' avers e.

Ou bien :
Que de toi naisse un cri et que ce cri soit chant ,
Un chant d 'âme, d' exil et de soleil couchant.

Ou encore :
Un châle usé cachant son visage, novembre
Est cette forme assise au chevet d'un mourant
Dont le s o u f f l e  grinçant qui s'arrête et reprend
D 'un râle exténué emplit toute la chambre.

Enfin ceci :
Ce rameau dénudé n'est pas mort

Il attend
Que renaissent l'avril, les f leurs , les chants d'antan,
Car ces chants printaniers, lui déjà les entend
Sourdre
des profondeurs de son dépouillement

Si la poétique de J.-R. Fiechter est
ancienne, il en use souverainement.
Cette voix a un timbre bien à elle ;
on l'entend encore, quand le livre
est fermé. On rouvre alors ce volu-
me au long duquel s'exercent l'éco-
nomie des moyens et une maîtrise
indéniable. J.-R. Fiechter est bien

loin de croire que « la seule ambi-
tion de faire un poème suffit à le
tuer » (Michaux). Quant on relit les
« Quarante chants d'arrière-autom-
ne », on donne raison à leur auteur.
En suivant une voie déjà tracée, il
est et il reste personnel.

A.-J. PATRY.

POEMES DE L'AMOUE DIRE
Un recueil qui nous livre Itârne dkme race

p ar Fily  Dabo Sissoko
• C ' est dans'la prison de Bamako, capitale
de la république du Mali, que l'auteur de
ces poèmes apprendra la parution de son
'livre. Ancien député du Soudan et ancien
ministre français, il fut condamné à mort'
erv 'octobre 1962, à l'âge de 62 ans, par un
•tribunal populaire spécial de la république
du Mali, puis gracié par son ami et collè-
gue Modibo Keita, président actuel de cette
république. :
1 Peu de temps avant son emprisonnement,
Fily Dabo Sissoko, que j'avais rencontré à
Paris il y a quelques années, m'envoya son
manuscrit. Je le confiai aux Nouvelles édi-
tions Debresse qui se chargèrent de le pu-
blier.

Personne n'a jamais amené Sissoko à
écrire. Dès sa prime jeunesse il a senti qu'il
y avait autour de lui, en pleine nature,
quelque chose à capter. Le moment venu, il
s'est, fait le porte-parole de cette nature aux
voix si multiples, aux étranges visages. Son
souci à toujours été de rendre exactement
ce qu'il sent et ressent, de le visualiser avec
netteté et surtout avec une ponctuelle vé-
rité. Il n'écrit pas pour écrire. Ce moyen
d'expression est pour lui une plénitude de
Vie.
x Comme je l'ai écrit dans ma préface, ce
qui fait l'originalité de Sissoko, c'est d'être
intégralement un poète de sa race. Toute
contradictoire que puisse paraître cette af-
firmation, elle n'en est pas moins exp licite.
Les poètes noirs que nous connaissons ac-
tuellement sont pour la plupart imprégnés
d'apports occidentaux. Rien de tout cela
dans ces pages. Elles nous livrent intacte
l'âme de la terre africaine.

Ces poèmes en prose sont réunis sous trois
titres différents : Feux de brousse où sont
chantés les arbres, les animaux, les insectes
propres à ce continent, Harmakhis (— .le

sphinx), qui nous révèle plus spécialement
le côté psychologique du peuple, et Fleurs
et chardons d'où se dégagent, à travers les
faits de la vie quotidienne, des préceptes

philosophiques.
Si la pensée me vient de songer aux

morts, à tous nos morts, si cette pensée me
vient, au lieu de me confondre en ' pleurs,

je me pose la question : Où sont-ils ?

—' Creuse en toi-même, me répond le

sage. Et la réponse jaillira.
Ce qui frappe avant tout dans le livre

de Fily Dabo Sissoko , c'est la pureté et la

simp licité. On y chercherait en vain de
chatoyantes métap hores ou de grandes en- '

volées lyriques, ou même une sublimation

des mots qui tendrait à les rendre plus

abtstraits, ou de mystérieuses assonances.

Son vocabulaire n'a pas d'autre prétention

que celle de rendre dans son intégralité ce

qu'il représente en sa signification la plus

concrète et la plus positive. Pour écrire,

Fily Dabo Sissoko se met à portée de son

peuple. Il oublie volontairement sa culture,

aussi bien celle qui lui vient de l'Occident,

que la connaissance secrète de la tradition

noire qui lui fut léguée par voie hérédi-

taire. Il sait en faire abstraction — et c'est

là sa force —, pour ne laisser parler que

sa voix intime : Ce qui est écrit sur le crâne

vaut mieux que tous les écrits des mara-

bouts.
Chantre d'un peuple enfant, il considère

les choses avec cette implacable logique qui

est précisément l'apanage des enfants. Cette
logique si spontanée va de pair avec la
transparence, et de celle-ci jaillit tout natu-
rellement une vision du monde qui, toute
concrète qu'elle soit, n'en exclut pas pour
autant une réalité intérieure, un prolonge-
ment de la pensée. Pourquoi tirer sur une
bête inoffensive ? demandai-je, peiné. Pour
toute réponse Labat me regarda à travers
son lorgnon, et tout béatement bourra sa
pipe. Tout le drame dé l'humanité se trouve
résumé dans ces quelques lignes. Compré-
hension des uns, cruauté des autres. D'un
côté ceux qui protègent l'innocence la (leur
autant que celle d'autrui), de l'autre, ceux
qui s'acharnent à la détruire. Reste à savoir
si les plus faibles ne sont pas en définitive
les plus forts. Pour Sissoko, cela ne fait au-
un doute. La mort, cette grande justicière,
se charge de rétablir l'échelle des valeurs.
Deli-Langa, ce que l'homme aura fait au-
jourd'hui, c'est ce qui se dira demain quand
il ne sera plus de ce monde. La mort joue
d'ailleurs un grand rôle dans ce livre.
Elle est aussi la grande purificatrice, mais
gare à ceux qui ont manqué de vigilance
ou d'attention pendant leur vie. Si tu dors,
c'est que la réflexion te (ait défaut. Qu'as-
tu donc fait à Dieu pour qu'il t'ait privé de
réflexion ? Il est évident que le sommeil
dont parle ici Fily Dabo Sissoko n'est autre
que le sommeil de l'esprit. Il parle en sage,
et l'on croirait parfois entendre certaines
paroles de Socrate.

Tels sont ces Poèmes de l'Afrique Noire,
où d'un Tropique à l'autre, d'un océan à
l'autre et au-delà, un globe de feu resplen-
dissant déverse une vie riche de sève à
éclater, sous le regard hermétique d'Harma-
khis.

Pierrette MICHELOTJD.

Salle des conférences : 20 h 15, Sauve-
tage et survie en mer, par le Dr Alain
Bombard.

Théâtre : 20 h 30, Les Chemins de fer,
comédie de Labiche.

Cinémas
Studio : 16 h et 20 h 30, L'Ile nue.
Blo ! 15 h, Contre-espionnage.

20 h 30, Le Voleur de bicyclette.
Apollo : 15 h et 20 h 30, François d'As-

sise.
Palace : 16 h et 20 h 30, Le Vengeur

défie Scotland Yard.
Arcades : 14 h 45 et 20 h 15, West Slde

Story.
Rex : 15 h et 20 h 30, Les Croulants se

portent bien. , 
Pharmacie d'office (jusqu'à 23 h) :

PHARMACIE COOPÉRATIVE, Grand-Rue
De 23 h à 8 h , en cas d'urgence,

le poste de police indique le pharmacie
à disposition.

LA TULIPE
NOIRE

d'après
l'œuvre célèbre

d'Alexandre Dumas a) Les hommes, de loi et les gardes font irruption dans la
cellule. Cornélius ies reçoit avec sa gentillesse habituelle : « Eh
bien , Messieurs, dit-il en sourian t, que d'égards pour un pauvre
diable tel que moi ! » Le bourreau le prie de se soumettre à la
toilette du condamné. « Monsieur, dit-il, je suis désolé de devoir
couper votre si belle chevelure. »

b) Cornélius, pendant cette opération, jette un coup d'œil sur
la place où se dresse l'échafaud. Un sourire ironique glisse sur
ses lèvres. « Je deviens un homme Important, et cela juste au

moment où je Vais mourir, se dit-il. Au fond, ma vie n'aura pas
été inutile, puisque j'ai trouvé le secret de la tulipe noire et que
j'ai rencontré une femme qui aurait pu me rendre heureux. »

c) Quand il quitte sa cellule pour suivre les gardes, Cornélius
cherche Rosa des yeux , mais il ne voit , derrière les hallebardes,
qu 'un corps étendu près d'un banc de bois et un visage livide, à
demi voilé par de longs cheveux. Il pousse un protond soupir et
continue son chemin.

Poètes et romanciers
de Suisse allemande

par M. Werner Gunther
M. Werner Gunther, professeur

de littérature allemande à l 'Uni-
versité de Neuchâtel, est l'auteur,
comme chacun sait, de deux gran-
des études , l'une sur Got thel f ,  l' autre
sur Rilke. Deux noms qui sont
comme les p ôles autour desquels
gravite sa réf lexion , axée d' une
part sur une exigence esthétique
précise , aiguë , par fo i s  torturante,
souvent délicieuse , toujours r a f f i -
née.

S 'il n'y avait que la première,
M. Gunther évoluerait dans un cli-
mat « vieille Suisse » ; s'il n'y  avait
que la Seconde , il serait un pur
moderne. Par la conjonction d if f i -
cile mais f é c o n d e  de l' une et de l' au-
tre, il réalis e cet é quilibre et at-
teint à cette ouverture d' esprit qui
permet à un intellectuel de chez
nous , de s'élever au niveau européen
tout en restant, par la base, pro-
fondément  suisse.

Aujourd'hui , à la demande d' un
éditeur de Berne, M. Gunther en-
treprend une œuvre nouvelle, qui
comprendra p lusieurs volumes ; il
s'agit d' une série d'études portan t
sur les écrivains suisses allemands du
X I X e et du X X e  siècle. Thèmes
bien connus , dira-t-on. Oui et non,
car ce qui f a i t  l' orig inalité de cette
tentative, c'est qu'elle vise à met-

tre en valeur des noms peu connus
ou même ignorés, la littérature suis-
se allemande étant bien plus riche
qu 'on ne le suppose g énéralement.
Ainsi, dans ce premier volume , à cô-
té de noms célèbres comme ceux de
¦ Gotthelf et de Spitteler, à côté de
noms connus comme ceux de Tavel
et de Maria Waser, on trouve un
écrivain encore ignoré , mais f o r t
orig inal, Otto Wirz — comète soli-
taire dont M. Gunther retrace l 'é-
trange et audacieuse trajectoire. De
ces esprits inquiets ou désé quilibrés ,
qui ont créé leurs propres voies,
silencieuses et séparées , il y en a
chez nous p lus qu 'on ne pense. S 'ils
semblent démentir le mythe d'une
Suisse heureuse à jamais dans ses
traditions immémoriales, ils en
créent un autre ; et de leur part , il
y  a une réelle noblesse à f u i r  un
bonheur trop fac i le  pour rejoindre
l' angoisse universelle.

Mais revenons au livre de M. Gun-
ther, qui se présente à nous sous le
titre de « Ddchter der meweren
Schweiz », tome I ( i) .  Il s'ouvre
sur une étude consacrée à Got thel f .
On croyait savoir ce que M.  Gunther
pense de lui ; eh bien, dans cette étu-
de relativement courte, il a réussi à
sculpter un Gotthelf encore p lus vi-
vant, d'une vigueur, d'une précision,

et surtout d'une tendresse extraordi-
naire, où les f igures  de femmes
prennent un relief tout particulier.
Dureté de certaines passions, de
l'égoïsme et de l'avarice d' un côté ,
amour, patience et douceur de l' au-
tre, telles sont les Voies entre les-
quelles et par lesquelles s'insinue
chez Gotthelf la grâce de Dieu ;
la f o r c e  et la violence bloquent
tout , la patience, la tendresse, la per-
sévérance aimante atteignent seules
le but f ina l .

Certes , une théologie de ce gen-
re peut nous paraître aujourd'hui
un peu trop « morale » ; nous aime-
rions voir mieux , distinguer la
zone de l 'éthique , qui reste tout hu-
maine, et celle du relig ieux propre-
ment dit , que Dieu " se réserve en
propre. Ni Abraham ni surtout Ja-
cob n'étaient des hommes propre-
ment « moraux » ; ils n'en ont pas
moins été des hommes de Dieu.
Mais Gotthelf se sauve par un sens
extraordinairement aig u du réel qu 'il
embrasse avec puissance, si bien
que toute sa vision en est vivifiée.
Et le sentimentalisme dans lequel
il risquerait de verser ici et là se
mue en pure tension intérieure, en
vibration intime de l'âme.

L'indépendance de jugement de
M. Gunther se manifeste tout en-
tière dans son Sp itteler. De prime
abord il pose la question : Spitteler
est-il , oui ou non , un grand poète ?
N' a-t-il pas réduit le monde à une
sorte de machine soumise à la né-
cessité et à l'automatisme ? Ne l'a-
t-il pas déf loré  ? N 'a-t-il pas dimi-
nué l 'homme en se refusan t à croi-
re vraiment en lui ?

Gottfried Relier l'a dit : * Il a
honte de ce qui est simp lement
humain. » Et M. Gunther ajoute :
« Spitteler n'a pas pris assez au sé-
rieux l'homme et l'âme humaine,
et pourtant c'est le « sérieux sacré »
qui seul élève la vie à la hauteur
de l 'éternité, comme il est dit dans
Wilhelm Meister . » Et encore : «Sa
puissante imagination ép ique pla-
nait dans un monde vide et au
f o n d  sans âme. » Il lui a manqué
ce « petit  quel que chose d 'invisi-
ble et d'insaisissable » qui se trouve
caché au fond  du cœur de l'homme.
Bre f ,  il y a dans l'univers de Spit-
teler une tension excessive et un
peu artificielle , qui f a i t  de ses créa-
tures comme l'a dit Relier, des « f i -
gures : pour magasin de jouets de
Nuremberg », ... •- .... ... ..., :,..!•„ • ..> .„.

Ddiis ces pages, M: Gûnthèr:T;êvèl:ë i
toute, la f inesse de ses idées esthé-
tiques. Ni la grandeur, ni l'héroïs-
me, ni même l'art ne sont des va-
leurs en soi, il ne fau t  jamais les
séparer de l 'humain , sinon elles se
dressent là, farouches et isolées
comme des idoles païennes. Jamais
le « moi » ne doit se raidir, il lui
fau t  se couler, se fondre , se laisser
dissoudre et emporter dans le cou-
rant même de la vérité , qui ._est le _
fleuve de la vie, à la f o i s  imma-
nent et transcendant. C' est non par
en haut, mais par en bas qu'on le
rejoin t, et dans cet e f f o r t  le cœur
joue un rôle p lus grand que l'esp rit.
Le génie est abandon de soi et
communion, il est grâce, humour
et sourire.

P.-L. BOREL.
(1) Francke Verlag, Bern und MUn-

chen.

Mercredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, en ouvrant l'œil. 7.15, informa-
tions. 7.30, ici, autoradio Svizzera. 8.30,
l'université radiophonique et télévisuelle
Internationale. 9.30, à votre service. 11 h,
émission d'ensemble : l'album musical.
12 h, au carillon de midi, avec le rail.
12.45, informations. 12.55, Le Comte de
Monte-Cristo, feuilleton. 13.05, d'une gra-
vure ., à l'autre. 13.45, au palmarès de
«.Chansons sur mesure ».

16 h, le rendez-vous des isolés. Qua-
tre-vingt-treize. 16.20, musique légère.
16.40, une page de Fr. PoiUenc. 17 h,
enfants dans le monde d'aujourd'hui.
17.25, voyage chez les Indiens du désert
d'Atacama. 17.45, bonjour les enfants.
18.15, nouvelles du monde chrétien. 18.30,
le micro dans la vie. 19 h, la Suisse
au micro. 19.15, informations. 19.25, le
miroir du monde. 19.45, impromotu mu-
sical . 20 h , enquêtes. 20.20 , ce soir nous
écouterons... 20 h 30, les concerts de Ge-
nève, par l'Orchestre de la Suisse romande
BOUS la direction d'Ernest Ansermet, mu-
sique de Conrad Beck et Frank Martin.
En Intermède : J'ai besoin de vous ; musi-
que de Maurice Ravel et Robert Schu-
mann. 22.30, informations. 22.35 , Paris
sur Seine. 23 h , tournoi international de
hockey sur glace de Genève. 23.15, hymne
national.

Second programme
19 h , émission d'ensemble du studio

de Berne : musique légère. 20 h , vingt-
quatre heures de la vie du monde. 20.15,
sérénatine. 20.35. enfants dans le mon-
de d'aujourd'hui. 21 h , la terre est ronde.
22 h, la radio dans les écoles de langue
française. 22.20, micro-magazine du soir.
22.30, hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20 , rythmes. 6.50 ,

propos du matin . 7 h, informations. 7.05,
les 3 minutes de l'agriculture. 7.15, des
jodleurs saulent le printemps. 7.30, ici
autoradio Svizzera. 11 h , émission d'en-
semble. 12 h, Chœur des Cosaques de
la mer Noire. 12.20, nos compliments.
12.30, Informations. 12.40 , concert ré-

- créatif. 13.25, imprévu. 13.35, thèmes de
films de Walt Disney. 14 h , pour Mada-
me. 14.30, œuvres de Schumann. 15.20,
le violon magique.

16 h, mélodies légères internationales.
16.30, demain commence le printemps.
16.50, concert récréatif printanier. 17.30,
pour les enfants. 18 h , mélodies de films
et revues musicales américaines. 19 h,
actualités. 19.20, communiqués. 19.30, In-
formations, écho du temps. 20 h, musi-
que légère. 20.20 , lutte dans le monde con-
tre la maladie et la mort. 21.10, Orchestre
de la ville de Berne. 21 .40 . la Chine :
origines et évolution. 22.15, informations.
22.20, bossa nova.

TÉLÉVISION ROMANDE
17-18.10, le cinq à six des jeunes. 19.15

horizons campagnards. 19.45 , De jour en
jour , feuilleton. 20 h , téléjournal. 20.15 ,
carrefour. 20.30 , L'Escarpolette , émission
de variétés. 21 h , progrès de la méde-
cine : l'arthrite rhumatismale. 21.45, atta-
chez vos ceintures. 22.10, soir-information:
carrefour , 2me édition ; chronique des
Chambres fédérales ; l'ATS. 22.35-22.50 ,
téléjournal.
_ ...1.7 h , .pour, vous les jeunes. 20 h , télé-
journal. 20.15, l'antenne. 20.35 , comment
je suis devenu magicien. 21.05, magazine
sans titre. 22 h, téléjournal.

Demain :

ÉCONOMIE

i 



A vendre

machine
à laver

tout automatique, prix
intéressant. — René
Messerli. Dombresson. —
Tél. 7 18 40 au garage
Barbey, Dombresson.

~*X

Une dame exigeante cherche une machine à laver automatique Elle questionne ses amies et ses connaissances

On lui parle d'un service après vente impeccable ...et se décide pour Bauknecht!
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Parce que la Bauknecht WA511 est en plus commutable sur 31/skg, '*ce qui facilite grandement les petites lessives. Parce que la WA511
est équipée avec un chauffe-eau. Parce que son maniement extrè-
mement simple l'enchante. Modèles: WA 411 Fr. 1980.- WA 401 y^^ \̂
Fr. 2280.- WA 511 Fr. 2480.- / rgJL., . JLM —, —ILM
Fabrique et distribution générale Elektromaschinen AG, Hallwil g Êfw 3lÂnïï&&L ÈM.W(Argovie), tél. (064) 8 7145/8 76 76/8 76 47 I »»#•• ••'•**¦¦ **•* .
Les machines à laver enlicrement automatiques Bauknecht sont en vente auprès des revendeurs t̂emUy
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officiels, dans les magasins des Services Industriels et dans les commerces de la branche. *̂*r**m*̂
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Agence officielle «BAUKNECHT»
Service vente, démonstration et exposition permanente

À. & M.-À. Ghirardi, 31, faubourg du Lac, Neuchâtel
Tél. 038-411 55

Démonstration et vente au 2me étage des Armotirins, Neuchâtel
Toutes les machines Bauknecht sont en vente chez Schmutz, Fleurier

Tél. 038-919 44
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VOITURES DE PRESTIGE
à injection d'essence

ou à carburateur
Coupé -' Cabriolet - Limousine Super Luxe

Venez voir et essayer, sans engagement, chez l'agent Peugeot
depuis 1931, pour les districts de Neuchâtel, Boudry, Val-de-Ruz

et Val-de-Travers (à Fleurier, Garage Lebet)

GARAGE DU LITTORAL - J.-L. SEGESSEMANN
Neuchâtel

Tél. 5 99 91 — Pierre-à-Mazel 51 (début route des Falaises)

Exposition permanente en ville : rue de la Place-d'Armes 3

visitez à Colombier
au centre du village , dans une présentation nouvelle , la collection

la plus riche et la plus complète de

tissus de France
(Plus de 4000 échantillons)

r.Af] IT Vf 1173' TAPISSIER-¦ ¦ •*¦¦ «mWllI» DÉCORATEU R
Colombier Tél. fi 33 15 Rue Haute 15

Qui écrit laime
beaucoup écrire avec Parker

P ^ g t  

PARKER 61 dès fr. 86.-

alrlde r



Hier , c'était , bien sûr, le Jour du
cyclisme. La première grande « clas-
sique » de la saison, celle que les Ita-
liens appellent la « classicissima », en
clair Milan-San Remo, a connu un
grand succès. Mais de nouveau, c'est
un étranger, un non-Italien , qui l'a
remportée : le Français Joseph Grous-
sard. C'est certes une victoire qui
nous fait plaisir puisqu'elle récompense
un artisan du cyclisme « tricolore »,
cependant les Transalpins ne doivent
pas partager notre joie. Mais comme
chaque fois, ils se disent : « Ce sera
pour l'année prochaine... »

Hier , c'était aussi la journée du hoc-
key. Notre grand arbitre international
Gcnnaro Oiivieri est rentré de Stock-
holm ; nous en avons profité pour
bavarder , l'espace de quelques minutes,
avec lui. Enfin , hier a commencé le
fameux tournoi de hockey du Salon
de Genève. Nous vous en donnons un
premier compte rendu en dernières
heures sportives.

Tassons à l'actualité ! Aujourd'hui,
c'est le jour du football , puisque notre
équipe nationale s'entraîne une nou-
velle fois cet après-midi à Lausanne,
contre les hommes de Willy Kcrnen.
A ce propos, notre chef de rubrique
s'est posé la question de savoir si la
sélection de Wuthrich était heureuse...

Première grande victoire internationale
du coureur français Joseph Groussard

Trop grande passivité des van Looy et autres vedettes hier
dans cette «classi que» cycliste qu'est Milan-San Remo (228 km)

Joseph Groussard a remporté son premier grand succès International
en gagnant Milan - San Remo, devant l'Allemand Rolf Wolfshohl.

Les deux hommes, le Français et l'Allemand se sont livré une bataille
serrée qu'il a fallu examiner la photo finale pour pouvoir lés départager.
Rolf Wolfshohl a paru avoir gagné pour un certain nombre d'officiels et
a reçu la gerbe des vainqueurs, puis
le nom de Joseph Groussard qui api

Tel est le verdict de la première
classique internationale qui a eu un
déroulement quelque peu surprenant
par sui te  de l'apathie des grands fa-
voris tels que Rudi Altig, van Looy
et Anquetil notamment. Sur une at-
taque qui se développait en trois temps
— le premier après 11 kilomètres à
peine — Altig, comme van Looy, ne
croyaient pas opportun d'agir. S'il est
vrai que l'échappée avait été lancée
très tôt , il n 'en reste pas moins que
les favoris ont fait preuve d'une bien
grande légèreté en ne tentant aucune

ensuite au tableau d'affichage, c'était
>araissait à la première place.

contre-attaque, même lorsqu'ils ont re-
pris le retard sur les hommes de tête
(ils étaient 25), qui s'élevaient à plus
de 6 minutes au sommet du Turchino ,
c'est-à-dire à mi-course.

LÉGÈRETÉ
Or , ce groupe de tête comprenait

plusieurs coureurs qui avaient été les
récents protagonistes de Paris-Nice :
Joseph Groussard , Wolfshohl , Graczyk ,
Schroedcrs pour ne citer que les prin-
cipaux. De plus , la plupart des équipes
— italiennes entre autres — étaient re-
présentées en tête de telle sorte que
van Looy, Altig et Anquetil ne pou-
vaient compter sur l'aide des coureurs
restés dans le gros du peloton pour
espérer combler ce retard important.
Dans ces conditions , la suite se devine
sans peine.

Joseph Groussard, f é l i c i t é  par
son f r è r e  Georges. I l  y  a des

victoires qui f o n t plaisir.

L'attaque était lancée au lime kilo-
mètre par Balmanion et Denson, re-
joints un peu plus loin par Simpson
et Schroeders. Leur avance atteignait
2'15" après 45 km de course. A Novi
Ligure (95me km) , Wolfshohl , Otano ,
Bocklandt , Fezzardi , Accordi , Pifferi ,
Babini , Bui , Magnani , Chiappano , Maz-
zacurati , se lanceront à la poursuite
des leaders, imités à Ovada (118me
kilomètres) par Joseph Groussard,
Graczyk , Zancanaro , Adorni , Zamperioli ,
Defilippis , Nencini , Neri , Baens , Battis-
tini , Lelanguc et Gilbert Desmet.

Les deux groupes feront leur jonc-
tion au 127me kilomètre. Simpson , vic-
time d'une crevaison chassait seul puis
en compagnie cie Wolfshoh l qui
l'avait attendu , tandis que Zamperioli
lui , aussi attardé par une crevaison
perdait définitivement contact. L'Alle-

mand et l'Anglais revenaient sur le
petit peloton (qui perdait Lelanguc,
victime d'une crevaison), lancé à la
poursuite des deux hommes de tête.
Ceux-ci étaient rejoints peu avant la
fin de l'ascension du col de Turchino.
Au sommet (532 m — 143me km),
ce groupe de 25 coureurs avait porté
à 6'10" son avance sur le peloton.

ALLURE DÉCISIVE
Trois passages à niveau fermés fa-

vorisaient les échappés qui augmen-
taient progressivement leur avance. A
Savona (IStme km) au premier ravi-
taillement , ils précédaient de 8'30" le
peloton.

A la sortie de cette ville Jacques
Anquetil abandonnait au moment où
Cazala, Forloni , Maliepaard , puis Bon-
gioni et Giorgetti se lançaient à la
poursuite des 25 hommes de tête. A
Alassion, (à 52 km de l'arrivée), au
bas du Capo Mêle, première des qua-
tre côteB précédant le Poggio de San
Remo, les leaders précédaient le pelo-
ton de 10'. Dans le capo Mêle Magnani
attaquait sans succès. Dans le capo
Cervo (40 km de l'arrivée) un second
démarrage était lancé par Adorni , con-
trôlé par Battistini. Simpson réagissait
immédiatement et le groupe de tête
se reformait rapidement. L'affaire  pre-
nait une tournure décisive dans le
capo Berta.

SENSATIONNEL !
Sur l'impulsion d'Adorni, qui démar-

rait à plusieurs reprises , le paquet de
tête éclatait littéralement et seuls six
coureurs parvenaient à suivre l'Italien:
Wolfshohl , Schroeders, Groussard , Bal-
manion, Bocklandt et Graczyk. Ce der-
nier perdait contact dans la traversée
d'Imperia. Il n'y avait donc plus que
six hommes au commandement  de la
course qui , dans le capo Verde accen-
tuaient leur avance sur Graczyk , Gil-
bert Desmet, Bui , Otano , Babini , Den-
son, Zancanaro et Defilippis , au point
qu 'ils attaquaient ensemble la côte du
Poggio avec une avance de l'44".

Dans cette dernière difficul té , Wolfs-
hohl allait attaquer sèchement et seuls
Schroeders et Groussard réussissaient
à rester dans sa roue. Ces trois cou-
reurs passaient ensemble au sommet
de la côte , mais dans la descente
Wolfshohl et Groussard lâchaient ir-
rémédiablement Schroeders. Le sprint
était proprement sensationnel et indé-
cis jusqu 'au bout , pour voir la victoire
finale du Français Joseph Groussard.

Classement :
1. Joseph Groussard (Fr) les 228 km

en 6 h 59'38" (moyenne 41 km 178).
2. Rolf Wolfshohl (Al ) même temps.
3. Willy Schroeders (Be) à 28". 4. Willy
Bocklandt (Be) à 53". 5. Vittorio Adorni
(It) même temps. 6. Otano (Esp) à
2'07". 7. Balmamion (It) à 2'32". 8.
Graczyk (Fr) à 2'52". 9. G. Desmet
(Be) même temps. 10. Denson (GB)
même temps. 11. Bui (It) à 3'24". 12.
Zancanaro (It) à 3'48". 13. Babini (It)
à 4'11". 14. Baens' (Be) à 5'04". 15. Fez-
zardi (It) . 16. Battistini (It) . 17. Ac-
cordi (It). 18. Defilippis (It) même
temps. 19. Simpson (GB) à 5'43". 20.
Magnani (It) à 6'18". Puis : 39. Graf
(S) à 13'14". 71. Ruegg (S) même
temps. 125. Maurer (S) à 15'27". 130.
Mores! (S) à 15'33".

Suède-Tchécoslovaquie
c'était ma finale à moi...

Cinq minutes
avec M. Oiivieri

Notre meilleur arbitre de hockey
sur glace est dé retour

Vous l'avez vu maintes fols à la
télévision ces derniers temps, vous
l'avez vu peut-être sans le voir. Ef
pourtant il jouait un rôle important
dans ces championnats du monde
de hockey sur glace à Stockholm.
Vous avez certainement deviné qu'il
s'agit de Gennaro Oiivieri.

Notce plus grand arbitre suisse est un
des meilleurs, sinon « le > meilleur du mon-
de. C'est en effet lui qui a arbitré la ma-
jeure partie des rencontres les plus impor-
tantes. Avec un brio remarquable, d'ail-
leurs ! En lui confiant la direction du match
Suède - Tchécoslovaquie on lui avait dît :
« Vous aurez la finale. » Et en fait, ce
n'était pas cela.

Pourquoi avoir peur 1
— Vous est-il arrivé, M. Oiivieri, d'assis-

ter à des rencontres lorsque vous ne c tra-
vailliez » pas ? Pour vous... distraire ?

— Non, c'était impossible ou presque.
Quand vous devez arbitrer une rencontre
comme Tchécoslovaquie - Canada , il s'agit
d'être reposé,, d'avoir sa tête à soi. Je ne
suis même pas allé voir jouer l'équipe suis-
se. C'est dire le peu de temps que j'avais
à moi. Et puis, j'ai une règle : quand je
suis au championnat mondial, je vis en
marge des comp étitions autres que celles
que je dois arbitrer, précisément pour y
être tout à fait à mon aise...

Gennaro Oiivieri quî9 aux
championnats  de Stockholm,
s'est montré plus  en forme que
j a m a i s *  j u s t i f i a n t  ainsi pleine-
ment la conf iance  iies flirt-

géants  tlu hockey mondial*

— Vous arrive-t-il d'avoir peur avant d'ar-
bitrer un match qui s 'annonce dangereux ?

— Mais non, pourquoi, il n'y a pas de
raisons d'avoir peur ; je ne risque pas de
me faire tuer. Et puis, je crois avoir suffi-
samment de métier pour rester maître d'une
situation !

Titre mérité
C'est vrai que Gennaro Oiivieri a une

certaine expérience ; c'était la cinquième
fois qu 'il arbitrait les rencontres d'un cham-
pionnat mondial.

— Quel a été le plus beau matc h que
vous avez vu cette année, lors de ces com-
pétitions ?

— C'est Suède-Tchécoslovaquie , parce que
c'était tout de même un des deux matches
qui ont joué le plus grand rôle. Il avait
pour moi une grande signification ; c'était
ma finale à moi. C'est pour cela peut-être
que je l'ai considéré comme le meilleur...

— Estimez-vous que les Russes méritaient
leur titre mondial ?

— Oui, tout à fait, ils étaient tout de
même les plus forts. Ils ont peu de points
faibles, ils ont une conduite exemplaire,
même en dehors des matches. Mais leur plus

grande force est sans conteste leur énorme
préparation.

Un avîs d'expert s 'il en est I Vous voyez
qu'il y avait tout de même des Suisses qui
ont fait bonne figure dans... le groupe A I

Pierre BURKY.

Que penser de la sélection
du convalescent Rolf Wuthrich?

Le secret espoir de Rappan:  que Wuthrich redevienne le combattant combien efficace qu'il avait
été contre la Suèîle, Wuthrich dont le plongeon semble ef f r a y e r  ici les défe nseurs  Scandinaves.

Nouvel entraînement entre midi et quatorze heures
aujourd'hui à Lausanne des footballeurs suisses

Karl Rappan est à la recher-
che d'une équipe. Une fois de
plus ! Quand l'aura-t-il trou-
vée ? Il y a une semaine, au
stade de la Maladière où il
supervisait l'entraînement de
ses protégés, il nous confiait
que l'équipe serait formée
après le match fixé aujour-
d'hui même au stade olympi-
que de Lausanne.

— Le 21 mars, précisait-il.
Cela signifie que le test d'aujour-

d'hui sera décisif. Rappelons que la
sélection suisse joue un match entre
midi et quatorze heures contre La
Chaux-de-Fonds. II s'agit de la répé-
tition du match organisé huit jours
auparavant à Neuchâtel à la différence
que l'adversaire de l'équipe suisse sera
La Chaux-de-Fonds et non Cantonal.
Est-ce un pur hasard que les parte-
naires des protégés de Rappan soient
des footballeurs neuchâtelois ou a-t-on
décelé en eux une similitude avec ceux
de Hollande qui seront à Berne le 31
mars pour un match que l'on sait ca-
pital ? Sans vouloir amoindrir  les mé-
rites des footballeurs de notre can-
ton, force nous est d'opter pour le
hasard.

Des changements
On a encore en mémoire ce qu 'a été

l'entraînement de la Maladière , il y a
une semaine. Cantonal , renforcé par
Leuenherger et Bertschi , a fourni une
sympathique réplique. La sélection
suisse n'a pas enthousiasmé. II s'en
faut même de beaucoup, feon meilleur
joueur a été Brizzi , auteur des deux
seuls buts. Or, Brizz l , bon joueur sur
le plan national , n'a pas la classe in-
ternationale. Il ne l'a jamais eue et
ce n 'est plus à son âge qu 'on peut es-
pérer l'acquérir. Que Brizzi ait été, de
loin le meilleur , situe hélas la valeur
de la performance de ses coéquipiers.
Pour le match d'aujourd'hui , Rappan
a prévu l'équipe suivante que nous
donnons dans une formation de
« 4 - 2 - 4 »  pour autant que la tactique
utilisée soit le « 4 - 2 - 4 » , ce dont nous
doutons. Cette tactique , comme l'a dit
avec humour  notre confrère Alfred
Edelmann-Monty, à l'issue du match de
Neuchâtel , s'inspirerait p l u t ô t  du
« 6 - 4 - 2 » .  Mais passons ! Cette équi-
pe, la voici : Elsener; Grobéty, Arn ,
Tacchella , Weber; Kuhn , Schneiter;
Brizzi , Wuthrich , IIosp, Allemann. Il
y a des évincés ; Winterhofen , dont le
match , à Neuchâtel , avait été sur le

plan tactique , une catastrophe ; Arm-
bruster , par trop imprécis ; Durr , qui
n 'a pas le feu sacré lorsqu 'il joue dans
l'équipe nationale telle qu 'elle est con-
çue actuellement; Heuri , également
moins à l'aise sous leB ordres de Rap-
pan que sous ceux de Snella ; Hertig,
qui disparaît aujourd'hui pour les be-
soins de la cause , c'est-à-dire pour
permettre à Allemann de jouer.

Que de problèmes
Les nouveaux venus, par rapport au

match de Neuchâtel , sont Allemann
précisément qu 'on est impatient de re-
voir à l'œuvre après Bes déboires ita-
liens. Rien ne va plus pour lui actuel-
lement à Mantoue. Hidcgkuti , son en-
traîneur , parlait même de mésentente
et il l'a laissé sur la touche ces der-
niers temps. Weber prendra la place
de Winterhofen. Weber est un bon
élément pour autant qu 'il soit décidé
de jouer. Or , dimanche à Bâle contre
Granges, il s'est fait prier pour chaus-
ses les souliers à crampons. Il_ ne faut
pas s'étonner qu 'il ait manqué un pe-
nalty. Dans la ligne médiane, réappa-
rition de l'excellent Kuhn , absent à
Neuchâtel pour cause de maladie et
dont la convocation est pleinement
justifiée. Le quatrième nouveau , tou-
jours par rapport au match de Neuchâ-
tel, est le Lausannois Hosp. Le cin-
quième est Wuthrich. S'ètonnera-t-on
de la sélection de Wuthrich ? Non et
oui ! Non , parce que Wuthrich est de-
puis longtemps un des hommes de
Rappan. Notre coach a ses préférés.
Comme gardien , Elsener a t oujours
passé en premier. Rappan oubliera
difficilement Schneiter. Il aime les
nommes musclés, décidés , disciplinés.
Donc, la sélection de Wuthrich n 'éton-
nera pas sur ce point.

Coup de p oker
Alors pourquoi ctonnera-t-elle ?

N'oublions pas que Wuthrich sort
d' une longue période d'inactivité. De-
puis le début de la saison , il n 'a joué
en tout et pour tout , que deux mat-
ches avec Grasshoppers qui , on le sait ,
a fait de grands sacrifices pour s'as-
surer ses services. Wuthrich , même s'il
s'est fort bien comporté dimanche con-
tre Lucerne , n 'est qu 'un convalescent.
N'est-ce pas une erreur que de le
mettre main tena nt  déjà à très forte
contr ibut ion ? On peut le craindre et
je pense que les dirigeants de Grass-
hoppers ne doivent pas être enchan-
tés de la sélection du brave Rolf.
Rappan joue un coup de poker avec
lui. Wuthrich peut très bien être le
grand artisan d'un succès suisse sur
la Hollande et , dans ce cas, tout se-
rait pour le mieux : la Suisse pour-
suivant son existence dans la coupe
d'Europe des nations et Wuthr ich  plus
efficace que jamais. Mais s'il y a re-
chute , c'en sera f ini  pour longtemps
de Wuthrich. Et Grasshoppers n'aura
que les yeux pour pleurer !

Valentin BORGHINI.

Le départ est ûmm
Le calendrier établi pour dimanche

dernier a été perturbé, puisque tous
les matches ont été purement et sim-
plement renvoyés. La pluie, succé-
dant à la neige, avait rendu bien
des places de jeu dans un état im-
propre à la pratique du football.

On ne saurait assez fé l i c i t e r  les
dirigeants de J'A.C.N.F. d' avoir pris
cette sage mesure. Il vaut mieux j ouer
e>n juin encore p luilôt que de ri squer
des accident s suir des sols glissants ou
gelés partiellement.

ENFIN DE L'HERBE
De ce fait , la journée de d imanche

prochain comporte dix revanches pour
les deux groupes. En voici le détai l  :
Groupe I : Serrières - Blue Star ; Au-
dax - Saimt-Imier I B  ; Boudry - Au-
vernier ;  Travers - Saint-Bia ise; But tes  -
Cortaillod. Groupe II : Courtelary -
Cantonal! II ; La Sagne - Superga ; Le
Parc - Xamax III ; Etoile II - Fou-
tainemekm III ; Sa in t - Imie r  I A  -
Floria.

Dans le groupe du « b a s » , il est
vraisemblable que plusieurs matches
au ron t  lieu . Seuls les terrains diu Val-
de-Travers sont sujets à caution. Mais
autant  à Travers qu 'à Bu t t e s , la p l u i e
aura fa i t  fondre la neige et si die nou-
velles bourrasques ne blanchissent pais
l'herbe d'ici à dimanche , on pourrait
avoir  cinq matches. Serrières, Bou-
dry et AïKlax qui bénéficient de l' avan-
tage du terrain. Ils ne paraissent pas
être in quiétés par leurs visiteurs . A
Travers le match s'annonce équilibré.
Saint-Biaise n 'est pa.s ba ttu d' avance.
Du reste un gain serait accueilli avec
sa t i s fac t ion  par les poulains du dévoué
Sandoz. A But tes , Cortaillod empochera
la décis ion.  On ne suppose pas que les
Butterons auront renforcé leur équi pe
de façon à créer une surprise.

Les terrains des Montagnes seront-
ils libérés die neige ? Comme le calen-
drier prévoit la totalité des rencontres1
sur les hauteurs, les mat ches sont in-
certains. Les organes dir igeants  de
it'A.C.N.F. feront preuve rie compréhen-
sion et acco rderont (les renvois où ils
seront nécessaires. Nous pensons que
seules les rencontres du vallon de
Saint-Imier jou i ron t  de pelouses
en état. Cantonal II se méfiera die son
adversaire, car Courtelary reste redou-
table  dans  son f ie f .  Saint-Imier  I A va
se heurter à Florin qui n'aura pas
beaucoup de comp é t i t i o n  d'ans les jam-
bes. Il est facile de. prévoir un succès
des Erguéliens.  Quant  aux autres ren-
contres, elles seront presque certaine-
ment renvoyées. Nous en reparlerons
(la semaine prochaine.  Rappelons les
classements tels qu 'ils se présentent
avant  le printemps.

Claude WEBER.

GROUPE 1 Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

Boudry . . . . n 10 — 1 48 12 20
Audax . . . .  11 9 — 2 34 13 18
Cortaillod . . .  10 7 2 1 36 15 16
Serrières . . .  11 5 1 5 20 22 11
Travers . . . .  11 4 2 5 27 27 10
Blue Star . . .  11 4 1 6 19 25 9
Saint-Imier I B . 10 3 1 6 16 28 7
Saint-Biaise . . 11 3 1 7 24 3fi 7
Buttes . . . .  11 2 3 6 24 45 7
Auvernier . . . 1 1  1 1 9  9 43 3

Matches Buts
GROUPE II Matches Buts

J. G. N. P. p. c.pts
Cantonal II . .  11 8 3 — 59 16 19
Saint-Imier I A .  9 8 1 — 54 14 17
Superga . . . .  10 6 2 2 31 24 14
Le Parc . . . .  9 5 2 2 29 20 12
Fontainemolon II 10 4 — 6 18 37 8
Xamax III . . .  10 4 — 6 15 40 8
Floria . . . .  11 3 2 6 21 36 8
Courtelary . . 10 3 1 6 23 38 7
La Sagne . . .  11 2 2 7 21 31 6
Etoile II . . .  11 1 1 9 22 37 3
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D'un commun accord les as-

sociations suisse et britannique
de football ont décidé de ren-
voyer le match international
Suisse - Angleterre, prévu pour
le 19 mai à Bâle, au 5 juin.
Cette décision est motivée par
les difficultés de calendrier
rencontrées tant en Angleter-
re qu'en Suisse en raison du
temps peu clément. Ce match
«e jouera également à Bâle,
mais en nocturne.

(Page il , troisième colonne , le com-
s,muni qué o f f i c i e l  de l'Association can-
tonale neuchâteloiQe de football) ^

Clay joue les prophètes
Cassius Clay a déclaré qu'il était

prêt à accepter la proposition qui
aura '' été faite à Rome de lui garan-
tir 250,000 fr. pour rencontrer Fran-
co de Piccoli , le poids lourd italien
champion olympique. Clay a aussitôt
prédit que « Piccoli tomberait au pre-
mier round ».

Odermatt et Wâlti
ont rivalisé d'ardeur

Les marqueurs dans le championnat suisse de football

L'approche du printemps et le fait de jouer enfin sur des
terrains, où le gazon tente de verdir, ont démangé les marqueurs
de la ligue A. IV'ont-ils pas réussi vingt-c inq buts en cinq ren-
contres ? Faites la moyenne, vous la trouverez excellente !

Dommage que Chiasso et Youm g Fel-
lows ne se soient pas mis au diapason.
Mais Bàle et Granges ont largement
compensé l'insuffisance des Tessinois
et Zuricois. Ainsi que Grasshoppers,
tou t guilleret depuis que Wuthrich est
là !

Quels ont été les attaquants les plus
heureux ? Odermatt (Bàle) et Wàlti
(Granges) ont tous deux rivalisé d'ar-
deur. Sur le plan personnel, ils se sont
quittés dos à dos, chacun ayant visé
juste  à trois reprises. Alors qu'Oder-
matt s'était déjà signalé, Wâlti est de-
venu subitement l'illustre inconnu.

Chaque fois que Glisovic apparaît
dans les rangs de Lausanne, cette sai-
son , ce n'est que pour méduser les
gardiens adverses. Il y a quinze jours,
le Sédunois Barlie en a fait l'expé-
rience, en capitulant à trois reprises.
Dimanche , c'est le Luganais Panizzolo
qui n'a rien vu, en deux occasions.

Puis nous trouvons dix-sept hommes
qui sont allés de leur petit numéro
personnel. Nous pensons plus spéciale-
ment à celui de Treuthard t, qui a don-
né la victoire à Bienne, à celui de
Fischer, qui a sauvé l'honneur des Lu-
cernois, à celui de Stocker, de Bâle, qui
a trompé son gardien. Les autres
noms ? Graf , Luthi (Bienne), Alhisetti ,
Acquistapace (Chiasso), Mauron (Gran-
ges), Kunz , Menet , Duret, Wuthrich
(Gra sshoppers), Hertig (Lausanne), Got-
tard i, Yrfelt (Lugano), Daina, Wech-
selberger (Young Boys).

Economes
Les grands noms de notre classe-

ment général se sont reposés. Frigerio
et von Burg dominent donc la situa-
tion avec chacu n quinze tirs victo-
rieux, devant Hosp et Mêler , qui ont

trois longueurs de retard. Nous signa-
lerons toutefois que Daina (Young
Boyc), Kunz (Grasshoppers), Fischer
(Lucerne) et Graf (Bienne) ont atteint
la cote « dix ».

Quant aux attaquants de ligue B, ils
ont été fort économes. Dix-huit buts en
sept matches, c'est maigre. Six équi-
pes n'ont marqué qu'une fois, trois
sont restées stériles.

Le Cantonalien Rcsar s'est distingué ,
puisqu 'il a été le seul à trouver plus
d'une fois le chemin des filets adver-
ses. Quinze autres succès ont eu pour
auteurs Robustelli , Pellanda (Bellin-
zone) , Willimann (Berne), Simonetti
(Bodio), Haag (Bruhl), Renfer, Wy-
mann (Fribourg), Lciffel , Allemann
(Moutier), Kunz (Schaffhouse) . Grunig
(Thoune), Collu (Urania), Odermatt ,
Hôssli , Waser (Winterthour), alors que
le Veveysan Cuendet s'oubliait en mar-
quant contre son camp.

Le classement général ne subit pas
de modification et nous trouvons t ou-
jours Wiehler (Schaffhouse) en tête
avec douze buts, devant Tochtermanu
(Winterthour) à deux longueurs, Thom-
mes (Bruhl) qui en a trois de retard.
Puis arrive notre ami Luscher, de
Cantonal , prêt à inquiéter les premiers
avec ses dix buts.

Robert PÉTREMAND.

• Le match international Allemagne -
Brésil qui se Jouera le 5 mai à Ham-
bourg, sera arbitré par un trio suisse.
En effe t , les deux associations se sont
mises d'accord sur le nom de Gottfried
Dienst , assisté de deux ju ges de touche
encore à désigner.
• Le match international Maroc - Espa-
gne ' B, prévu pour le 27 mars à Casa-
blanca , a dû être reporté à une date
ultérieure, la fédération espagnole ne
pouvant déplacer son équipe à la date
prévue.
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Prévue pour dimanche prochain 24
mars , la grève des footballeurs profes-
sionnels français n 'aura peut-être pas
Heu. A l'issue d' un entret ien qu 'il a
eu avec les membres du comité direc-
teur de la ligue , Just Fontaj ne , prési-
dent de l 'Union des footbal leurs , a
déclaré que des propositions avaient
été faites qui dénotaient un esprit de
conciliation. Il a ajouté qu 'il allait  aus-
sitôt informer  les membres du comité
de l'Union et que c'est à ce comité
qu 'il appartiendrait  de décider du
maintien ou non de l'ordre de grève.
(Réd. : l'auteur  de notre « Qu 'en pen-
sez-vous ? » est rassuré.)

La grève française
aura-t-elle lieu ?
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1. Bâle - Lausanne 2 2 2 2 2 2 ?
2. Grasshoppers - Servette . . . 2 2  1 1 2  1 n
3. Bienne - Lucerne 1 1 x 1 2  1D
4. Young Boys - La Chaux-de-Fds 2 1 x 2 1 20
5. Aarau - Winterthour 2 x 2 x 2  1 S
6. Bodio - Berne l x l l x l n
7. Bruhl - Urania x 2 x l x l n
8. Fribourg - Thoune 1 x 2 1 x 2 ?
fl. Moutier - Schaffhouse . . . . 2 x x 2 1 x CI

10. Red Star - Blue Stars . . . . 1 x x 1 2 2 
^11. Nordstern - Brelte 1 x 2 1 x x S

12. Old Boys - Concordla . . . . x 2 2 x 2 2 g
13. Martigny - Xamax 2 2 2 2 2 2 ?n
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La grève
Cela grince en Fronce, vous le savez ,

entre l'Union nationale des footballeurs
professionnels (U.N.F.P.) et la ligue na-
tionale. Une délégation de l'U.N.F.P., qui
avait à sa tête le président de l'Union,
le célèbre joueur Just Fontaine, a été
reçue par le colonel Crespin, haut-com-
missaire aux sports.

Nous ne sommes pas encore au cou-
rant de toutes les finesses des arguments
que présentent les deux parties. Mais
nous nous posons déjà la question de
savoir comment cette grève se présen-
tera ?

Les professionnels s'abstiendront-ils de
se présenter dans les stades ? Ou bien
viendront-ils pique-niquer sur les pelou-
ses ? Ou se mettront-ils tous à jouer
contre leur camp, prêtant « pied, fort »
à leurs adversaires ?

A moins qu'ils ne se mettent sur les
gradins et obligent vingt-deux specta-
teurs à prendre leur place et à descen-
dre sur la pelouse, histoire, pour une
fois, de renverser les râles ? Peut-être,
tout simplement feront-ils des nœuds
avec leurs jambes ? Allez savoir I

Qu 8n Pe ŝez-yOu5 ?



GLORIEUSE
Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâte l »

Histoire d une jument canadienne
R O M A N

par 16
Isabelle DEBRAN

— C'est inutile , mes chères tantes. Moi non plus,
je ne veux pas vous chagriner ; mais en réalité je ne
suis venue ici que pour accompagner Dad qui voulait
se reposer quelque temps dans son pays natal. Le mo-
tif principal  est supprimé. J'ai été contente de faire
votre connaissance , mais maintenant il faut que je
retourne chez moi : je ne puis continuer à vivre à
Gavort.

¦— On ne choisit pas son lieu de résidence , ma pe-
tite. Et tu oublies une chose : tu n 'es pas majeure.

— Alors ?...
— Alors cela veut dire que tu n 'es pas maîtresse de

tes actes. Nous consti tuons ta seule famille et en notre
quali té  de tantes , nous remp laçons ton père.

Daisy reste un instant  silencieuse puis elle dit :
¦— Je ne me suis jamais  préoccup ée de ces questions-

là . Je croyais être Canadienne : Dad m'a détrompée
juste avant notre départ. Mais en épousant Bill, je
deviendra i  Canadienne .

— En a t t e n d a n t  tu es Française , née à Paris il est
vrai, mais o r ig ina i re  de Gavort. Le notaire a été char-
gé par nous de t i rer  au clair ta situation financière.
11 prévoit  que ce ne sera pas facile.

— En passant à Paris j' ai prié un ami de Dad de
s'en occuper. Il est inutile de mettre le nez de M. Tou-
sèlle dans mes affaires.

— Tu n'avais pas le droit d'agir arbitrairement, mon
enfant. Nous t'excusons parce que nous savons que tu
as péché par ignorance. Mais la n 'est pas la question.
Il faut songer maintenant à t'occuper ; tu ne peux con-
tinuer à paresser comme tu le fais depuis quinze jours.
L'aimable proposition de Mme Touselle vient fort à
propos. Il n 'y a aucune concurrence à Gavort ; tu pour-
ras te faire une jolie clientèle pour l'anglais.

— Je vous remercie, tante Emma, de votre sollici-
tude. Mais il m'est impossible de rester ici. J'irai à
Albany 's ranch chez le père 'ne mon fiancé.

— Et l'argent pour le voyage ? Tu ne peux rien
toucher avant que ta situation financière soit mise au
net.

— J'écrirai à Pa Albany.
— Nous ne t'empêcherons pas d'écrire à qui tu

voudras , mais nous t'empêcherons de partir avant ta
majorité. Si à ce moment-là tu persistes dans tes in-
tentions , tu seras libre de mettre ton projet à exécu-
tion. Jusque-là tu dépends de nous à tous points de
vue. Et la première chose à faire est de trouver une
occupation.

Daisy reste songeuse. Elle sera majeure dans cinq
mois et demi , exactement le 29 mars. C'est précisément
l'époque que Pa Albany avait fixée pour le mariage.
Cinq mois et demi à Gavort I Comme ce sera long !
Il faut tenter  de les passer ailleurs... Et tout à coup
elle se souvient de l'exclamation de Bob et de Ral ph ,
à Albany 's ranch : « Bravo ! Vous pourriez gagner votre
vie au cirque ! »

— Ma tante, reprend Daisy après un silence, puis-
qu 'il faut  subvenir à mon existence , je vais tâcher de
me faire engager dans un cirque ; il y en a justeme nt
un de passage à Lyon. J'en ai vu les affiches place
Bellecour.

— Un cirque ?... Tu es folle , Marguerite , ma parole.
Ne dis pas des bêtises pareilles. Nous parlons sérieuse-
ment.

Daisy complote : « J'irai en promenade là-bas un de

ces jours avec Glory ». Mais elle se garde d'en rien
laisser pressentir.

— Alors... je ferai du cinéma.
— Comme Tom Mix I s'écrie Marie extasiée.
Mais l'œil fulgurant d'Emma la pétrifi e, malgré les

ombres de la nui t  qui en atténuent l'intensité. Confuse
du cri du cœur qui lui a échapp é si spontanément ,
elle baisse la tête et décide de ne plus se mêler à la
conversation.

— Marguerite , le mal est plus grave que je ne l'ima-
ginais. Tu as été vraiment fort mal élevée. Je n 'accuse
pas ton père : il n 'a pu sans doute faire autrement.
Je déplore seulement qu 'il t'ait emmenée dans ce pays
sauvage, malgré nos objurgations. Il a eu grand tort ,
mais le mal «st fait , il n 'y a pas à y revenir. C'est
à nous maintenant  à le réparer dans la mesure du
possible. Je t'accompagnerai demain chez Mme Tou-
selle. Brisons là.

Daisy monte à sa chambre et écrit à Bill :
« My darling,
» J' ai du chpgrin... beaucoup de chagrin. Je ne puis

te dire pourquoi : tu ne comprendrais pas. Mes tantes
sont gentilles pour moi et armées des meilleures inten-
tions mais il y a entre nous un tel fossé, qu 'il est
infranchissable.  Leur petite vie rangée, bornée , immua-
blement uni forme est à l'antipode de l'existence libre ,
i l l imitée , pleine d' aventures et parfois même de périls
que j' ai menée avec Dad et vous tous. Je ne pourrai
jamais m'habituer à cette inaction , à cette suspension
de tout mouvement. Dans une conversation sérieuse, j' ai
exprimé tout à l'heure à mes tantes mon intention de
retourner  tout de suite à Paris ranch. Elles m'ont
m'ont objecté majorité , tutelle , succession et mille au-
tres obstacles dont je n 'avais jamais entendu parler
jusqu 'ici. Elles prétendent que je leur dois obéissance
absolue jusqu 'au jour de mes 21 ans , soit jusqu 'au 29
mars. Je ferai ce sacrifice pour éviter de p énibles
discussions ou même de p lus graves ennuis.  Mais le 29
mars, entends-tu, Bill ? je quitterai Gavort avec ma

brave Glory et nous prendrons le chemin de Paris
ranch.

» Mais... il y a une question nouvelle pour moi , à
laquelle je n'avais jamais pensé , et qui prend mainte-
nant une importance prédominante  : je n 'ai p lus d'ar-
gent. Il faut même que je commence à donner des le-
çons d'anglais pour pouvoir payer les frais de pension
de Glory. On veut absolument la vendre. Comprends-
tu ?... Vendre Glory !... J' aimerais mieux me tuer. Vois-
tu , si je ne t'avais pas , j ' i rais  avec Glory au sommcl
d'une montagne et je me préci p iterais avec elle dans le
vide... Ne ris pas, c'est sérieux... La brusque transp lan-
tation d'une ambiance dans une autre ,  d' essence com-
plètement opposée, peut affoler un être abandonné à
lui-même.

» Mais j' ai foi en toi et en ton aide tu sauras bien
me tirer encore d'affa i re , comme si souvent déjà. Tu
me sortiras de Gavort , n 'est-ce pas , mon Bill chéri ?...

» La France est un pays sp lendide. Un soleil radieux
inonde les gens et les choses ; il met partout de la
lumière et de la joie de vivre. Mes uni ques instants de
bonheur sont mes sorties quot id iennes  avec Glory. Je
découvre ainsi chaque jour  de nouvelles richesses et de
nouvelles séductions. L'argent ne constitue point ici la
préoccupation essentielle de tout être. On en a moins
que chez nous, et l'on adapte docilement son train de
vie à ses disponibilités. Cela restreint  les aspi ra t ions
matérielles , mais cela stimule sans doute les asp irat ions
spirituelles.

» Je te parle , naturellement,  de ce que je vois autour
de moi , soit dans une pet i te  cité tran quil le , au cœur de
la province, à l'écart des grandes voies de communi-
cation. Paris et Lyon m 'ont f a i t  une  impress ion  toute
différente ; on y respire largement et il y a, à Paris
surtout , un « allant » qui vous entraîne constamment  en
avant.

(A suivre)
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©tŷ SH g|L Jusqu'à f in  mars , nous donnons
H»**v jusqu 'à 300 fr. pour votre an-

W§P«§|1 M îlK rien ne machine à laver.

JÉS^^SHK!! ^Mï ̂  PROFITEZ d' essayer gratuite-
WÈÉÈÊLW * ment chez vous la
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La Société de laiterie de Boudry
a le chagrin de faire part à ses mem-
bres du décès de

Monsieur Georges UDRIET
ancien président et père de M. André
Udriet , membre du comité.

Le Conseil fédéral vote
l'amnistie fiscale

LES TRAVAUX PARLEMENTAIRES

De notre correspondant de Berne :
Parmi les mesures énumérées par le Conseil fédéral pour lutter contre

la fraude fiscale fisure l'amnistie qui devrait amener à repentance les
contribuables peu zélés qui , sûrs de l ' impunité, révéleraient au fisc ce que ,
jusqu 'alors, ils lui cachaient. Toutefois, le gouvernement n'a pas cru , pour
l'instant, devoir retenir ce moyen.

La commission du Conseil national ,
après avoir longuement pesé le pour
et le contre , est arrivée à une con-
c lus ion  contraire. A son sens, l'am-
n i s t i e  peut par fa i temen t  inci ter  les
f raudeurs  à faire leur examen de cons-
cience et à prendre de bonnes réso-
lu t ions .  Il vaut la peine de renouveler
une expérience qui a, dans le passé,
donné  d'appréciables résultats . Aussi ,
propose - t - elle au Conseil national
d'user de son droit  d'initiative et
de voter un . arrêté selon lequel , au.
début  de l'année;; 19ft5 î — donc dès
l'entrée en vigueur ' du nouveau rég ime
f inanc ie r  — Confédération , cantons et
communes  mettraient les fraudeurs au
bénéfice d'une amnis t ie .  Il appartien-
drait alors à la législation fédérale
de régler l'exécution de cet arrêt é,
de définir les conditions et les effets
de l'amnistie et d'ordonner les mesures
propres à empêcher , à l'avenir , des
soustractions d'impôts .
, MM. Glasson et Eggenberger, rap-
porteurs  de ,1a commission, présentent
cette proposition.

Une prime à la fraude ?
Mais un député radical bâlois ,

M. Schaller , monte à la tribune pour
la combattre. Les rai sons qu'il avance
sont reprises et — disons-le —¦ filtrées
par M. Reverdin qui , au nom du
groupe libéral , s'oppose au projet.
L'amni s t i e , déclare en substance le
député genevois , est de nature à dé-
courager le contribuable honnête en
accréditant l'idée d'un Etat accommo-
dant . Accordée à froid , sans raison
pertinente , elle ne donnerait que des
résultats aléatoires. Une amnistie ne
se justifie, en effe t , qu 'en cas de
grave crise financière, lorsqu'une si-
tuation exceptionnelle l'exige ou que
l'on modifi e profondément la structure
des impôts. Mais dans les conditions
actuelles , les fraudeurs  l'interpréteront
comme une faiblesse de l'Etat , et at-
tendront tranquil lement la prochaine.
Bien entendu , la lut te  contre la fraude
fiscale est nécessaire, mais  c'est en
perfect ionnant , la législation fiscale
qu 'on lui  donnera quelque efficacité.
Pour l'inst ant, la mesure proposée est
inopp or tune .

Un autre député romand , M. Soll-
berger, Socialiste vaudois, parvient aux
mêmes conclusions  par dés 1 ' chemins
plus sinueux , sur quoi , en quelques
phrases catégori ques, M. Rosset , ra-
dical  neuchâte lo is, appuie  la thèse de
M. Reverdin. Aucun  « fai t  politi que »
ne justifie aujourd'hui une amnistie,
puisque l'on propose la reconduction
du régime financier. L'amnistie n'ap-
paraî t ra  donc .que comme une prime
à la fraude.

Ce qu 'on attend de l'amnistie
Les partisans du « grand pard on

fiscal », au contraire , estiment que
le nombre des repentis sera suffisant
pour assurer aux cantons d'abord des
ressources supplémentaires qui leur
permettront , par exemple , d'al léger les
charges imposées aux petits contri-
buables. Cett e considérat ion a déter-
miné , a f f i rme M. Schmid , d'Argovie,
la majorité du groupe socialiste à
se prononcer pour l'amnistie . De leur
côté , les députés catholi ques attendent
aussi de l'amnistie un supp lément de
recettes pour les caisses cantonales.

Les positions sont prises, on le voit,
et le vote ne fait pas de doute.
Il y a trop d'intérêts en jeu pour
que le Cnoseil national refuse le pro-
jet . H décide, par 1L5 voix contre 35,
d'entrer en matière et , par 104 voix
contre 24, il approuve 1' arrêté, après
une légère modification rédactionnell e,
qui rend plus impératlve encore la
condi t ion selon laquelle la lutte contre
la fraude reste l'accompagnement obli-
gé de l' amnist ie .

Comme ce te.vte prend la forme
d ' une disposition constitutionnelle
transitoire , le peuple et tes cantons
Se prononceron t encore . Mais le scru-
tin sera distinct de celui qui doit
f ixer , le, ; soj rt -.du . nouveau ré g ime
financier .

La Suisse au Conseil de l'Europe
La Chambre passe alors de la fis-

calité à la polit i que in ternat ionale .
En décembre dernier , les conseils lé-
gislat ifs  avaient approuvé le rapport
sur les relations de la Suisse avec
le Conseil de l'Europe et mani fes té
par là qu'ils étaient prêts à donner
suite à une démarche inv i tan t  notre
pays à devenir  membre dudit Conseil.

Avant Noël , l 'invitation est venue.
II s'agit d'y répondre. Le Conseil
fédéral a donc adressé aux Chambres
un très bref message avec un projet
d'arrêté les priant d'abord d'approuver
le statut du Conseil de l'Europe, en-
suite de l'autoriser à communi quer au
secrétariat, général l'adhésion de la
Suisse audit statut.

Tout cela n'est qu'une simple for-
malité , puisque la décision de principe
a été prise il y a trois mois.

Ainsi , les rapporteurs de la commis-
sion , MM, Bretscher, radical de Zurich,
et Alfred Borel, radical de Genève,
se bornent-ils à énumérer les disposi-
tions purement  « techni ques » que d'e-
vront premdire les bureaux des Cham-
bres — composition de la délégation,
décisions concernant la création éven-
tuell e d'un secrétariat, la publication
d'un rapport, etc.

M. Reverdin , libéral genevois , veut
insister sur un point : la délégation
doit refléter notre diversité na t iona le ,
laissant entendre par là que les trois
langues devraient y être représentées,
ce qui n 'é ta i t  pas le cas jusqu 'ici
pour l'italien, alors que le français
était réduit à la portion tellement
congrue.

Vaine opposition communiste
On en serait resté là sans M. Vin-

cent , communiste  genevois et adver-
saire déclaré de tout ce qui porte
l'éti quette d'Européen , à moins que
Moscou n 'ait donn é son agrément .

Et M. Vincent parl e du Marché com-
mun , de l'axe Bonn - Paris , de l'autre
axe Londres - Rome, du caractère anti-
démocrat i que de la Communauté éco-
nomi que europ éenne , pour aboutir , par
un de ces subtils détours dont la

dialectique marxiste-léniniste a le se-
cret , à cette constatation que la Suisse
n'a rien à faire au... Conseil de
l'Europe.

Les rapporteurs et M. Wahlen ont
bea u jeu de montrer que précisément,
les difficultés actuelles de l 'intégration
europ éenne jus t i f ien t  la place de notre
pays dans une assemblée où il pourra
faire  entendre sa voix et défendre ses
thèses. j

Le chef du dé par tement  polit i que
prouve d'ai l leurs , textes en main , que
le Conseil de l'Europe ne peut nous
imposer aucune  décision , aucune dé-
marche que nous jugerions contraires
à notre  neut ra l i té . Toute garant ie
nous est donnée à ce sujet , dans
le statut même du Conseil de l'Europe.

Ces propos convainquent l' assemblée
qui , par 126 voix contre 3, vote
l' adhésion de la Suiss e au Conseil de
l'Europe.

En fin de séance , le président
met en discussion le projet constitu-
tionnel relatif aux bourses d'études et
autres mesures pour facil i ter l'accès
aux hautes écoles, commenté par les
rapporteurs de la commission , MM.
Kurzmeier , radical de Lucerne , et
Georges Borel , socialiste de Genève. Le
débat s'engagera ce matin seulement.

G. P.

Demandes île précision
sur la réforme

de l'enseignement scolaire
(c) Une démarche a été faite pour
que le chef du département de l'ins-
t ruc t ion  publ i que vienne au Val-de-
Travers donner  des renseignements
aux présidents des commissions sco-
laires sur les projets gouvernementaux
q u a n t  à la réforme de l'ensei gnement
scolaire , l'ouverture de classes-p ilotes
et le problème du personnel enseignant .

A l'Université
Le 15 mars dernier, a été créée la

« Fondation en faveur de la section
des sciences commerciales , économi-
ques et sociales de l 'Universi té  de
Neuchâtel > . Quelques anciens étudiants
de cette section ont eu le mérite d'en
lancer l'idée et de la réaliser. L'écono-
mie privée a répondu avec générosité
à l'appel qui lui était adressé.

La Fondation a pour but de pro-
mouvoir  le développement  'le la sec-
tion des sciences commerciales , écono-
miques et sociales de l 'Univers i t é  de
Neuchâtel, de mettre en valeur et de
faire connaî t re  ses travaux , de soutenir
les études et les recherches d 'é tudian ts
m é r i t a n t s , d'établir une co l labora t ion
étroite entre ladite section et l'éco-
nomie neuchâteloise.

Il y a tout  lieu de croire que cette
Fondation donnera une nouvelle im-
pulsion à la section des sciences com-
merciales , économi ques et sociales de
l 'Universi té  de Neuchâtel , section qui
est en constant  développement.

Accident mortel
à Sainte-Croix

(c) Hier , vers 17 heures , alors qu 'elle
circulait à cyclomoteur sur le chemin
de Beau-Séjour à Sainte-Croix , Mme
Ruth Jordan , 67 ans, habi tant  l'Aubér-
son , a percuté contre une voiture qui
était pilotée par AI. Luppino , de Mou-
don , et" qui roulait en sens inverse.
La sexagénaire fut  projetée à terre.
Elle devait décéder — probablement
des suites d'une fracture du crâne —
lors de son transfert  à l'hôp ital de
Sainte-Croix. Le juge in formateur
d'Yverdon a dirigé Penguêie menée par
la gendarmerie de Sainte-Croix^

Séance houleuse au Conseil général
de Saint-Aubin-Sauges

Finalement, un crédit de 320,000 fr.
est accordé pour la construction
d'un immeuble HLM qui a bien du mal
à sortir de terre !

De notre correspondant :
Le Conseil général de Saint-Aubin -

Sauges s'est réuni vendredi dernier ,
sous la présidence de M. Charles Vuil-
leumler. La séance s'engagea immédia-
tement avec une demande de crédit de
320,000 fr. polir la construction d'un
immeuble H.L.M. communal.

Nous ne reparlerons pas des nombreux
épisodes relatifs à ce bâtiment , puisqu'il
en est discu té au Conseil général de-
puis 1959 déjà : ce fameux bâtiment di-
vise les autorités, tant législatives
qu'executives, en deux clans bien dé-
terminés , semble-t-il, à se livrer la
guerre jusqu 'au bout ! Le parti libéral
n'en veut pas , et 11 le manifesta une
fois de plus lors de cette dernière
séance par une abstention totale lors
du vote, mais pas lors de la discussion
qui 'fut des plus mouvementées.

Le parti radical et le parti socialiste
persistent à troiiver judicieuse la cons-
truction d'un tel bâtiment qui , d'ail-
leurs , est demandée par l'initiative po-
pulaire du 3 mars 1961 et acceptée par
le peuple lors des votations des 20 et
21 janvier 1962 par 307 « oui » contre
154 « non». Après quatorze mois de
démarches entreprises par l'exécutif , des
plans et des chiffres sont enfin pré-
sentés, et c'est ce laps de temps qui
paraît exagéré. On parle de « carence »,
voire de « sabotage », et une véritable
bataille oratoire s'engage entre le re-
présentant du Conseil communal et
des membres du Conseil général. Les
propos tournent à l'aigre-doux, et fina-
lement , personne n'est responsable de
cette longue attente au cours de la-
quelle les prix de construction sont
montés d'une façon vertigineuse !

Les adversaires du projet estiment la
construction non rentable et les loyers
trop chérs. Nous passerons sur les vices
reprochés à cet Immeuble, pour en arri-
ver à une conclusion qui laisse rêveur :
un bâtiment H.L.M. ne rapporte abso-
lument rien à son propriétaire et les
particuliers construisant de tels bâti-
ments ne le font que pour loger leur
personnel !

Finalement , les articles de l'arrêté
sont votés sans opposition et le crédit
de 320,000 fr. est accordé au Conseil
communal pour la- construction d'un
Immeuble communal à loyer modeste.
Le prêt hypothécaire de l'Etat de Neu-
châtel (290 ,000 fr) viendra en déduc-
tion de ce crédit , et le financement
de la part communale se fera par voie
d'emprunt.

La clause d'urgence a été votée afin
que les travaux puissent être entrepris
sans plus tarder.

Rappelons qu 'il s'ag it d'un bâtiment
de huit logements. Nous reviendrons
prochainement sur la liste des débats
de cette séance.

Le théâtre vietnamien

«Le théâtre vietnamien » , tel sera le
sujet de la conférence que M. Tràn van
Khê donnera le lundi 25 mars à l'aula
de l'Université , sous le haut patronage
de la commission suisse pour l'UNESCO
et sous les auspices des Jeunesses musi-
cales. Le théâtre vietnamien séduit par
l'étonnante perfection des gestes symbo-
liques comme par l'étrangeté des dé-
cors et de la musique. M. Tràn van Khê ,
compte parmi les plus grands connais-
seurs de la musique et du théâtre de
l'Orient. Ses démonstrations mimiques et
instrumentales, comme les projections
qu 'il présentera , forment un spectacle
d'un genre unique, et qu 'on ne saurait
manquer,

Communiqués I

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel . .19 mars.

Température : moyenne : 7,9 ;  min. :
3,5 ; max. : 12,8. — Baromètre : moyen-
he : 717,5. — Eau tombée : 27 mm. —
Vent dominant : direction : ouest , sud-
ouest ; force : faible à modéré, dès 10 h
sud faible. — Elat du ciel : clair à légè-
rement nuageux.

Niveau du lac du 18 mars 1963 : 429 ,01
Niveau du lac du 19 mars à 6 h 30: 429. 11

Prévisions du temps pour toute la
Suisse : pendant la nuit et mercredi
matin ciel plutôt très nuageux à cou-
vert . Précipitations intermittentes. Nei-
ge au - dessus de 1500 à 2000 mètres.
Dans l'après-midi , tendance aux éclair-
cies. Encore quelques averses locales.
En plaine, température voisine de 3 de-
grés dans la nuit , de 10 degrés dans
l'après-midi .Vent du sud-ouest se ren-
forçant , généralement fort en monta-
gne.

Plus d'un an après leur arrestation
aux Hauts-ôeneveys

L'affaire remonte à Janvier 19152.
A cette date , la police cantonal e avait
arrêté , dams un. hôtel des Hauts-
Geneveys , deux , individus suspects , qui
avaient , a t t i ré  l' a t t en t ion  par  leur com-
portement. ' Les deux hommes s'étaient
b a t t u s  à coups de couteau , et l'un
d'eux avait  été blessé au cours du
pugilat.  , . ¦' ¦. ; ¦

L'enquê te  ouverte par la suit e per-
mi t  d 'é tabl i r  qu 'on se t rouvai t  en
présence de deux dél i nquants inter-
nationaux venus d'Allemagne et ayant
occupé à diverses reprises la police
et la justice . i

Grâce à la collaboration de plusieurs
polices cantonales  — celle de Zurich ,
notammen t — on acquit la cert i tude ,
malgré  les efforts des ma l f a i t eu r s  pour
égarer la justice , que l'un d'eux était
le nommé C. F., 54 ans , apatride ,
et l'autre le nommé A. K., 43 ans,
Al lemand.  Tous deux , devant  les preu-
ves accumulées , furent  obligés d' ad-
met t re  leur  par t ic i pation à sept vols
au moins commis avec effraction en
Suisse a lémani que et portant sur un
montant  total de 50 ,000 francs.  Ces
vols comprenaient des marchandises
et des espèces.

La justice neuchâteloi se a été re-
connue  compétente  pour instruire  une
enquête approfondie  au sujet de cette
a f f a i r e , en raison de l 'incident des
Hauts-Geneveys , qui est considéré
comme une éventuelle tentative de
meurtre. Les deux bandits  — qui sont
actuellement incarcérés à la Chaux-de-
Fonds — seront donc t r a d u i t s  devant
la Cour d'assises neuchâteloise.

Deux malfaiteurs
internationaux

serait jugés par la justice
neuchâteloise

Fou furieux, un taureau <
fa i t  deux kilomètres en vi l le  <

avant d'être abattu par la police <

Véritable corrida hier matin dans <les rues d'Yverdon : et pour cause ,
c'était le jour du marché de bétail...
Vers 11 heures , un taureau s 'énerva. ^
Fou f u r i e u x , l'animal p lanta là i
son propriétaire puis fonça vers le <
quai îles Ateliers et f ran chi t  le pont ^des C.ggnes. .Repoussé dans la rue (
du quai de la Thicle , le taureau
repartit  vers la place Bel-Air qu 'il
traversa et s 'engagea en trombe *
dans la rue de Neuchâtel où f ina -  <
lemeht il put être dirig é vers le <
parc à voitures d' un café .  L'animal t
ne pouvant pas être maîtrisé , les .
agents de police durent abattre le
taureau d' un coup de mousqueton. '
// est heureux que personne n'ait i
été blessé tout an long des deux <
kilomètres que parcourut , à toute .
allure , l'animal furieux.. .  <

• CORRIDA INSOUTE «
HIER A YVERDON <

Etat civil de Neuchâtel
MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 15 mars.

Bersot, Philippe-André, dessinateur en
bâtiment, et Pfeiffer , Ghislaine-Nicole,
les deux à Neuchâtel ; Mauley, Daniel-
Edouard , manœuvre, et Kaltenrieder, De-
nise-Antoinette, les deux à Neuchâtel ;
Seiler, José-André, fonctionnaire postal ,
et Pellaton, Raymonde-Yvonne, les deux
à Neuchâtel ; Birbaum , Jules-Michel , ou-
vrier de fabrique, et Evard , Marlnette-
Nelly, les deux à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 12 mars. Rosselet, Ernest,
né en 1883, fonctionnaire postal retraité
à Neuchâtel , veuf de Florence, née Per-
drizat ; Martigny née Lauper , Rosina ,
née en 1874, ménagère à Neuchâtel, veu-
ve de Martigny, Pierre-Clément-Joseph.
13. Petter, Paul-Emmanuel , né en 1961,
fils de Paul-Eugène, appareilleur à, .Faoug,
et de Lydla , née Rindlisbacher. 14. Ba-
chelln , Bertha-Marguerlte , née en 1878,
ancienne institutrice à Corcelles, céliba-
taire ; Huguenin-Elie née Kleiner, Llna-
Madeleine, née en 1878, ménagère à Neu- ,
châtel , veuve de Huguenin-Elie, Henri-
Emile. '

L'épidémie
de fièvre typhoïde

s'étend aussi
au Tessin

LUGANO (ATS-Ul'I). — M. Fraschl-
na, médecin cantonal teBsinois , a si-
gnalé mardi  que quatre cas de fièvre
typhoïde — un dans le Malcantone et
trois dans la région de Bellinzone —
avaient été dépistés au Tessin. Les
quatre personnes atteintes avaient sé-
journé à Zermatt.

... Et à Munich
D'autre part , deux des touristes mu-

nicois qui ont passé des vacances à
Zermatt — où s'est déclenchée, on le
sait , l'épidémie de typhoïde — ont été
mis en quarantaine à leur retour en
Bavière : l'un d'entre eux, une femme ,
est atteinte sans doute possible de la
maladie , et l'autre présente des symp-
tômes inquiétants.

En Grande-Bretagne , deux nouveau x
cas ont été officiellement confirmés
mardi par le ministère britannique de
la santé. C'est donc à 26 que s'élève
maintenant le nombre des personnes
atteintes de cette maladie dans ce
pays. Toutes sont revenues récemment
de vacances de Zermatt.

Enfin , on apprend que trois cas ont
été dépistés dans le canton de Soleure.

La chancellerie d'Etat communi que :
Dans sa séance du 19 mars , le Con-

seil d'Etat a autorisé M. Samuel Schnei-
der , or ig inai re  de Briigg (Berne) ,  do-
micilié à Lausanne, à pratiquer dans
le canton en qua l i té  de médecin .

Décision un Conseil d'Etat
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Quand le soir fut venu, Jésus
leur dit: «Passons à l'autre bord.»

Mat. 4 : 35.
Monsieur et Madame Edouard Schup-

bach-Petter , à la Chaux- de-Fonds , et
leurs enfants :

Monsieur Henri-Robert Schupbach,
à la Chaux-de-Fonds ;

Mademoiselle Mariette Schupbach,
à la Chaux-de-Fonds ;
Monsieur et Madame Robert Schup-

bach-Schwaar, aux Verrières , leurs en-
fants et peti ts-enfants :

Madame et Monsieur Emile Haag,
Francine et Pierre , à Colombier ;
Madame et Monsieur René Baroni-

Schupbach , à Colombier, et leur fils :
Monsieur Michel Baroni , à Colom-

bier ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre

Schupbach-Mosset , à Vevey, et leur fils :
Monsieur Etienne Schupbach, en

Algérie ;
Monsieur et Madame André Schup-

bach-Cuendet , à Boudry, et leurs en-
fants :

Madame et Monsieur Pierre Hum-
bel-Schupbach , à Malleray,

Monsieur Rémi Schupbach et Pierre
Schupbach , à Lausanne et à Boudry ;
Monsieur Georges von Allmen , à Fe-

nin ;
les enfants et petits-enfants de feu

Michel Schupbach ,
Madame Roth , sa dévouée amie,
lès .familles parentes et alliées ,
ont là douleur de faire part du décès

de
Madame

Robert SCHUPBACH
née Henriette-Marie DESSOUSLAVY

leur chère maman, grand-maman, arriè-
re-grand-maman, belle-sœur, tante,
grand-tante , parente et amie, que Dieu
a reprise à Lui , dans sa S9me année.

L'ensevelissement aura lieu à Boudry,
jeudi 21 mars, à 14 heures.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire à Boudry, rue Oscar-Hugue-
nin 28,; à 1:3 h 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Le conseil d'administration des Ca-

ves du centre du district de Boudry
a le pénible devoir d'annoncer à ses
membres le décès de

Monsieur Georges UDRIET
président d'honneur de l'association

membre fondateur
président de 1916 à 1960

Nous garderons un souvenir ému et
reconnaissant du dévoué disparu.

Pour l'ensevelissement, se référer à
l'avis de la famille.

Le comité du Syudicat d'élevage
bovins de Boudry « Est » a le péni-
ble devoir d'annoncer à ses membres
le décès de

Monsieur Georges UDRIET
membre d'honneur du syndicat.

Chacun conservera un excellent sou-
venir de cet ami dévoué.

Le comité de la Société d'agricul-
ture et de viticulture du district de
Boudry fait part à ses membres du
décès de

Monsieur Georges UDRIET
membre d'honneur de la société.

Nous conserverons de ce fi dèle
membre le meilleur des souvenirs.

Pour l'ensevelissement, prière de
consulter l'avis de la famille.

Le comité du chœur d'hommes « Echo
de PAreuse », Boudry, a le regret de
faire part à ses membres du décès de

Monsieur Georges UDRIET
ancien président et membre vétéra n,
père de Monsieur André Udriet, mem-
bre actif.

Les membres sont priés d'assister
à l'ensevelissement.

, Pour les obsèques se référer à l'avis
de la famille.
—^MII^M^^— I ¦¦¦nimimip ii ¦¦¦¦¦mu m I»II ¦>

Les membres de la Chorale « Chan-
| talor » de Métaux Précieux t ie nnent  à
i s'associer à la grande douleur de leur

cher directeur , Monsieur  Ivan Des-
I chenaux, qui v ien t  d'éprouver une

perte cruelle à la suite du décès de
son père

Monsieur

Louis DESCHENÂUX

La direction et le personnel de la
Maison von Buren S. A. ont le regret
de faire part du décès de

Monsieur

Louis DESCHENAUX
père de leur estimé chef , Monsieur

i Ivan Deschenaux et de leurs fidèles
! collaboratrices.

Pour les obsèques, prière de se ré-
j férer à l'avis de la f ami l l e .
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Le Chœur mixte catholique « Cecl-

lia » de Saint-Biaise fait part du dé-
cès de

Monsieur

Louis DESCHENAUX
père de son très dévoué directeur.

Les membres qui ont la possibilité
de participer aux obsèques, qui auront
lieu à Gruyères , jeudi 21 mars, à
15 h 45, sont priés d'y assister.

Ton repos sera doux comme ton
cœur fut bon.

Madame veuve Fritz Egli-Kramer ,
ses enfants et petits-enfants, à Rikon ;

Madame et Monsieur Fridolin
Schmid-Kramer, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Eugène Kramer
et leurs enfants, à Champ-du-Moulin ;

Madame et Monsieur AV. Vaucher-
Stutz , à Lausanne ;

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du
décès de

Madame Gustave KRAMER
née Wilhelmlne Quicker

leur chère mère, belle-mère, grand-
mère, arrière-grand-mère, tante, cou-
sine , parente et amie que Dieu a
reprise à Lui dans sa 87me année.

Neuchâtel , le 19 mars 1963.
(Perrière 24)

L'Eternel est mon berger ; je ne
manquerai de rien. Il me fait
reposer dans de verts pâturages.

Psaume 23.
L'incinération, sans suite, aura lieu

vendredi 22 mars 1963.
Culte à la chapelle du crématoire

à 14 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Les Rencontres suisses
ont le profond regret d'annoncer la mort de

Monsieur Emile GIROUD
secrétaire central F.O.M.H. et membre du comité directeur

1 

Elles conserveront la mémoire de l'œuvre d'Emile Giroud qui
fu t  toute au service de la justice sociale et de l' uni té  nationale.

P. ¦¦_. ^
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Tél. (038) 5 3013 j

Au Locle, début d'incendie
dans un chalet

Un incendie a éclaté dans la nui t
de lundi à mardi dans un des chalets
de la Jaluse , au Locle. Le vent souf-
flant avec force , les pompiers se dépla-
cèrent en nombre mais l ' incendie était
f inalement  peu grave. Du mazout avait
coulé de la chaudière du chalet  occupé
par M. Beghoul et le combustible
B'était enflammé. Le feu n 'a pratique-
ment pas endommage le bâtiment mais
des chambres ont été noircies par la
fumée.

Un cas de fièvre typhoïde
à Bienne

Un habitan t  de Bienne , qui rentrait
de Zermatt où il avait passé quelque
temps , a été a t t e i n t  par la fièvre ty-
phoïde. 'Le malade a dû être évacué
sur Berne. Par ailleurs , deux classes
des collèges du Champ-du-Moulin et du
Tilleul ont été fermées mardi matin ,
deux cas de scarlatine ayant été enre-
gistrés dans ces établissements.

Lrhiver n'a pas facilité
leur tâche ni leurs moyens

d'existence
Les pêcheurs professionnels suisses

se sont réunis à Auvernier sous la pré-
sidence de M. A. Hofer , de Meggen.
Celui-ci , dans son rapport , évoqua les
effets de la haute conjoncture sur le
sort des pêcheurs professionnels; ef-
fets négatifs , car ils se traduisent  par
une hausse constante du coût de la
vie et du matériel; en outre , l'impor-
tation massive de poissons étrangers
meilleur marché pèse fortement sur le
prix de vente de la pêche indigène.
Les vœux des pêcheurs suisses ont été
soumis au conseiller fédéral Schaffner
qui a promis de réexaminer la situa-
tion.

L'hiver exceptionnellement rigoureux
que nous venons de traverser n'a pas
faci l i té  la tâche des pêcheurs profes-
sionnels :. le gel a causé de graves
dommages aux filets et la pêche a été
rendue impossible dans les lacs gelés;
dans ceux qui sont, demeurés ouverts ,
les prises ont été dérisoires , voire
nulles.

Dans de telles condit ions ,  on ne peut
qu 'approuver la nouvelle démarche que
les pêcheurs professionnels vont faire
auprès des autori tés  fédérales af in
d'obtenir l'amélioration de moyens
d'existence d'année en année plus pré-
caires.

Les pêcheurs professionnels
suisses

se sont réunis à Auvernier

Un accident de la circulation s est
produit  hier soir, vers 19 heures, rue
de Neuchâtel , à Peseux. Une fillette ,
la petite Christlane C, dont les pa-
rents habitent dans la même rue , s'est
soudain élancée sur la chaussée et s'est
jetée contre une voiture qui  venait de
Neuchâtel et que conduisait M. S., de
Peseux également. Légèrement blessée,
l'enfant a été transportée à l'hôpital
des Cadolles alors que les gendarmes
de Boudry procédaient à l'enquête.

A Peseux
Une fillette se jette
contre une voiture

Le laboureur attend patiem-
ment le précieux fruit de la terre.

Jacques 5 : 7.

Madame Alice Udriet - Casser, à
Boudry ;

Monsieur et Madame André Udriet-
Indermuhle, leurs enfants et petits-
enfants , à Bou d ry et Colombier ;

Monsieur et .Madame Willy Udriet-
Pachera, leurs enfants  et petits-en-
fants, à Saint-Imier (.J. B. ;

La famille de feu Georges Juvet-
Udriet , à Nyon , Lausanne et Genève ;

La famille de Monsieur  et Madame
Edouard l'driet-Christinat , à Genève ;

La famille de feu Paul Fallet-Udriet ,
à Neuchâtel , Saint-Biaise , Holzihen,
Gerlafingen , Muhen et Savagnier ;

La famille de Monsieur et Madame
Marcel Thuil lard-Udriet , à Colombier
et Neuchâtel ;

La famille de feu René Udriet-
Bonzon , à Boudry et Bienne ;

La famille de Monsieur et Madame
Henri Udriet-Courvoisier , à Neuchâtel ;

ainsi  que les familles Udriet , Gasser,
Margot , parentes et -alliées,

ont le chagrin de faire part du
décès de

Monsieur Georges UDRIET
leur très cher époux, papa , beau-père,
grand-père , arrière-grand-père , oncle,
cousin , parent et ami , que Dieu a re-
pris à Lui , brusquement , après une
courte maladie , dans sa 78me année.

Boudry, le 19 mars 1963.
(Vermondlns 10)

Sur Dieu seul mon âme se re-
pose en paix , car mon espoir est
en Lui. Psaume 62 : 6.

L'ensevelissement , avec suite , aura
lieu à Boudry, le jeudi 21 mars 1963.

Départ du domicile à 14 h 30.
Culte au temple.

En lieu et place de f leurs , nous prions
de penser aux œuvres de la paroisse
ou au fonds de restauration du temple.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part



î >̂. --sr:'"-< .!''.̂ :» '¦:•' "¦¦ .- . - ¦ . .-. ¦- ¦ . .,,, . . .  , , . . . . . . . . . , ,  ..,, ,,,.,,,, ::,¥:,:,:v:,,:.,,, . -,..«-,-,,,, ,; ,-,,,.,.,.,., ..,,,.,, ..,¦ ¦¦ .. ... . . . . ¦¦. . ..y. '.- .y .-. . ,y ..yy .[ .y.: -^^̂ . ¦.•  ¦ ¦•; 
¦¦ „.— .•- .¦_ • -> : ¦>- ¦ .•¦¦¦¦', y ,

c s l lh i 'n p la t ^L ip  revigore

^**m 
¦ ut neuf ' — rend jeun e et gai p

& ' il P *̂} ~ la nouvelle vedette! gi|> , fruit liquide, n est

^^  ̂ J pas un rafraîchissement au 

sens 

courant 
: c'est un pré-

ÊMÊÈ :jk I sent des dieux P°ur l'épOQue pauvre en vitamines ;
I veloutée comme du miel , chaque goutte concentre

toute l'ardeur du soleil. Délicieux nectar de fruits
1.; •' *.. mûris dans les vergers et de baies sélectionnées, *;îp

m est la boisson j eune et moderne que tout le monde
1 WF ": bolt partout. ^ip est exquis , sain , plein d'allégresse !

WmmÊÊIÊÊÊ Ê̂ÊÊF Offrez-vous ce triple plaisir qui vous revigorera, le
Auj ourd 'hui encore , essayez s i P et profitez de paquet-trio #ip contenant les trois délicieux nectars :

P°A M  QA abricots, poires -Williams et framboises / groseilles
DUIN valeur OU censés : rouges. Vous pouvez aussi commander gtp dans les
cônïï ce bon " eus recevrez chez votre détaillant j ll;;ilf;; bons tearooms ou restaurants. . .: . *
un paquet-trio s i p  pour §§ ''ï»:^ ::-k^:- sTmwM Pis, ^-s, 

¦ "'" ^-»'îfi
Fr.1.65 au lieu de Fr.1.95. K %JJM SSJLU ïïgWM
Aux détail lants lliisyy « i l . J} 11 ' » : :ia L M MÊISÈ

Contre ce bon nous vou s bonif ions 30 centimes plus 2 cen- || $$l|" ~ U U VCTl'C Cl al ICSTCSSe ! ! ** P^ WF^
tlmes pour votre peine. Ce bon doit être échangé uniquement * s;:y ¦ ¦ ¦;:¦ ¦. " '  C? v ' g < fe S

, lors de l'achat d'un paquet-trio 8 I p. » J[ «I J ÉéSSMiÉ

P Conserves Hero Lenzbour g ^  ̂
y^y^ y yl^

' ^ÙT*" '^ 3 x 1,8 dl le tout Fr. 1.95

• - 
¦ y"

- 
'



ELGIN SA I
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Fabrique d'horlogerie
demande du personnel qualif ié pour ses
nouveaux locaux modernes à Neuchâtel.
Pour époque à convenir, nous enga- i

ainsi que des ouvrières pour

INERTIE SUR MACHINE JEMA
VIROLAGE CENTRAGE

SUR SUPÉRSPIROMATïC

MISE EN MARCHE
Travail exclusivement en fabrique.
Les offres sont reçues par :

ELGIN S.A., rue de la Place-d'Armes 3, NEUCHATEL, cfi 038/5 95 25||

Nous ne cherchons pas un champion
de la vente, mais un

collaborateur
do service extérieur

sérieux pour visiter la clientèle pri-
vée et commerçante et qui , par son
travail et sa persévérance, désire se
créer une situation au-dessus de la
moyenne. Nous offrons un traitement
fixe , avec caisse de pension et allo-
cations de rendement intéressantes.
Introduction et aide permanente par
des personnes inexpérimentées. Des
listes de clients et d'adresses sont mi-
ses à disposition. La préférence sera
donnée à un candidat marié.
Faire offres avec curriculum vitae et
photo sous chiffres P 2078, à Publi-
citas , Bienne.
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É B A U C H E S  S. A.

cherche pour son départeme nt  59
a Moutier  i

1 DESSINATEUR
qui sera chargé de l'exécution de plans de détails.

1 MÉCANICIEN DE PRÉCISION
pour l'exécution d'outillage et pour seconder le chef de
l'atelier de production.

1 EMPLOYÉE DE FABRICATION
connaissant la dactylographie.

5 OUVRIÈRES
pour travaux propres de montage.

Nous cherchons , pour entrée immé-
diate ou date à convenir ,

sténodactylographe
de langue française, notions d'alle-
mand et d'anglais.
Faire offres avec curriculum vitae ,
certificats , références et photo à
Ed. Dubied & Cie S.A., Neuchâtel ,
Musée 1.

VOUMARD MONTRES S. A.,
4, place de la Gare, à Neuchâtel ,
engagerait pour travail en atelier :

remonteuse mécanismes
remonteuse finissages

ouvrières
pour différents travaux d'atelier.
Faire offre ou se présenter.

Employée
de maison

sachant cuire est deman-
dée par Mme Alexandre
Dubied , Bellerive , Cor-
taillod. Très bons gages.

On cherche

menuisiers ou bons ouvriers
de nationalité suisse. Semaine de 5 Jours ,
bons salaires , places stables. — Otto Schaub ,
Caravanes La Colombe , Boudry (NE). Tèlé-

I phone (038) 615 05.

On cherche

femme de ménage
3 matinées par semaine dans ménage simple
sans gros travaux. Région de Serrières. —
Faire offre par téléphone No 8 43 84.

HÔTEL DES TROIS ROIS
Berne-Bethlchm
On demande une

j eune  f i l l e
pour dif férent s  travaux ménagers. Pas de
trava il de cuisine. Chambre dans la maison.
Entrée 15 ou 30 avril. Bonne occasion d'ap-
prendre l'allemand. — Tél. (031) 66 6161.

Bon restaurant cherche

E X T R A  wmkwm
Tél. 5 37 92.

Restaurant de la Cou-
ronne , Saint-Biaise, cher-
che pour tout de suitt
ou date à convenir,

fille de cuisine
aide de ménage. — Faire
offres ou se présenter.
— Tél. (038) 7 51 66.

On cherche pour en-
trée immédiate ou à con-
venir

MENUISIER
qualifié pour la pose. Fai-
re offres à menuiserie
Emile Grau , le Landeron,
Tél. 7 98 50.

Infirmière ou infirmier diplômé,
aide-soignante, garçon de maison,

femme de chambre ou valet
de chambre

foncièrement sérieux , seraient accueillis dans home-
clinique, à Lausanne.

Faire offre ssous chiffres PO 60495 L à Publi-
cilas , Lausanne.

WALTHAM WATCH FACTORY SjL

engagerait pour son atelier à Hau-
terive (fabriqu e Voumard Machines) !

HORLOGER COMPLET pour
VISITAGE ET DÉCOTTAGE

OUVRIÈR ES
de nationalité suisse pour petites
parties d'horlogerie.

' Faire offre ou se présenter (arrêt
trolleybus fabrique Voumard) .

COMPAGN IE DES TRAMWAYS
NEUCHATEL

Un poste de

COMMIS
est mis au concours pour le bureau

du Service de la traction et des
ateliers.

Les candidats doivent être en pos-
session d'un diplôme d'une école de
commerce ou d'un certificat de fin

d'apprentissage.
Entrée en fonction : au plus tôt

ou date à convenir.
Faire offres de service à la Direction
de la Compagnie des Tramways de

Neuchâtel.

On cherche

mécanicien
sur machines de bureau

capable de travailler de façon indépen-
dante. Faire offres à ORMA, Ed. Feuz,
agence « TRIUMPH », Hauterive (NE).

On cherche

installateur sanitatre
ou

monteur
sur chauffage central , capable de tra-
vailler seul. Place stable , bien rétri-
buée, avec caisse de prévoyance.

Faire offres à l'usine à gaz, Saint-
Imier.

Médecin spécialiste à Neuchâtel cherche

demoiselle de réception
ayant si possible connaissances de la pro-
fession. — Adresser offres écrites à V. X.
1127 au bureau de la Feuille d'avis.

Importante maison de la place cher-
che

aide-magasinier
pour son secteur matériaux de cons-
truction.
Faire offres avec prétentions sous
chiffres Y. A. 1131 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune couple de Hauterive cherche
i

f emme de ménage
de toute confiance pour toutes les
matinées.
Téléphoner au 5 58 80.

Bureau de la ville offre situation à
un jeune

• E M P L O Y É
i
: qui aurait la responsabilité du ser-

vice de matériel de bureau. Travail
varié et indépendant. Caisse de pen-
sion.

i Faire offres à case postale 561, Neu-
châtel 1.

Lire la suite des annonces classées
en douzième page

Café-Bar-Glacier Au 2
engage Immédiatement
garçon d'office ,
garçon de salle
Se présenter : fbg di

Lac 21, Neuchâtel.

Deux ouvriers
bûcherons

seraient engagés tout di
suite. — S'adresser i
Max Barbezat , Peseux.

Jeune
sommelière

est demandée. Débutan-
te et étrangère acceptées
— Café du Pont , Payer
ne. Tél. (037) 6 22 60.

On cherche

SOMMELIÈRE
pour le 1er avril, bor
gain , 2 jours de congi
par semaine. — S'adres-
ser au restaurant du Gi-
braltar , tél. 5 10 48.

On cherche

personne
de confiance, capable de tenir seule
un bar à café dans la région.
Adresser offres écrites à T. V. 1125
au bureau de la Feuille d'avis.

1 @ Remonteurs (euses)
i de finissage

i ^ Âcheveurs

I metteurs en marche
i sont cherchés pour travail en atelier.

Téléphoner ou se présenter à
| G. LUGEON, horlogerie, Poudrières 18

Entreprise de Peseux cherche, pour entrée
à convenir ,

une employée
habile et consciencieuse pour travaux statis-
tiques et de bureau divers. Dactylographie
pas indispensable, âge sans importance.
Adresser offres sous chiffres U. W. 1126 au
bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour un remplace-
ment de quelques semaines

employé (e) de bureau
ayant de bonnes connaissances d'al-
lemand , pour divers travaux de bu-
reau courants. Entrée immédiate.
Prière de s'adresser à BEKA , Saint-
Aubin S. A., Saint-Aubin (NE) .

Maison de la place cherche, pour
tout de suite,

Éme ou demoiselle
pour t ravaux faciles de bureau.
Emploi à plein temps.
Adresser offres écrites à E. E. 1089
au bureau de la Feuille d'avis.

Couple suisse, près de NEW-YORK,
cherche

BONNE A TOUT FAIRE
robuste , propre , ayant expérience
d'un ménage soigné. Voyage payé.

Adresser offres avec certificats et
prétentions , sous chiffres AS 36165 L
aux Annonces Suisses « ASSA », Lau-
sanne.

Employée de maison
de toute confiance , capable de tra-
vailler seule, est cherchée pour
ménage soigné de 4 ou 5 personnes.
Entrée le 1er mai ou date à con-
venir.
Adresser offres , avec références, à
Mme M. Robert-Tissot, médecin-
dentiste , Côte 60.

H 

ÉBAUCHES S.A.

oherche pour un bureau de cons-
truction à Neuchâtel

1 DESSINATEUR
ayant 3 à 5 ans d'expériencs, pour collaborer à la

construction d'appareils électroniques et mettre au point le

dossier des dessins de fabrication.

Ecrire à l'adresse ci-dessous en se référant à l'annonce et

au journal , et en demandant la formule de candidature,

B^BEhHUkfléUflABBna
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rFM ^
Porteuses de journaux
seraient engagées pour fin mars , dans les secteurs
suivants :

&^%z5%j %JÊJC • 1 porteuse

pour le secteur Guches, Rugin, Stand, Réservoir.
Horaire : 6 h 45 - 8 heures.

Setriètes : <•* P»H.«.«

(secteur du bas).
'i

Pour tous renseignements et offres de service ,
s'adresser à l'administration de la « FEUILLE D'AVIS
DE NEUCH ATEL », Temple-Neuf 1, tél , 5 65 01.

V . J

cherche pour la mise en service sur tout le territoire suisse

techniciens en radio-télévision qualifiés
ainsi que

Collaborateurs pour la construction d'antennes
possédant si possible des connaissances

élémentaires d'installation.
Aux personnes capables , de bonne conduite, et possédant une
capacité d'adaptation rapide , nous offrons des emplois sta-
bles , intéressants avec possibilité d'avancement et bon sa-
laire. Permis de conduire désiré.
Adresser offres détaillées à la maison STEINER S. A., ins-
pectorat Lausanne, Saint-Roch 40, Lausanne.

iStmismï. ^n Rayon ménage - Machines à lavei

H j vendeuse
'
iS||S trouverait  bonne place stable , salai re

¦EËHîi lfi- l ïj pY intéressant. Entrée à convenir. Discré-

^̂ *̂9s38É  ̂ fion assurée.

Y""Q^̂ ^̂ k Faire offre à la direction de

"̂6^^A"~|̂ ff Grenier 5-7 Tél. (039] 2 45 31

^^ \̂^^^/ LA CHAUX-DE-FONDS

' Kl 
i i i

¦SSHÀÊSLÊBB I

PEINTRE sur MACHINES I
/ i ;

Nous cherchons, pour tout de suite ou date à con- I j
venir, ouvrier suisse ayant plusieurs années d'expé- I
rience. j
Demander questionnaire ou se présenter avec cer- I[ ¦ '¦¦

t i f icats d'apprentissage à la !; '" ' ;
Fabrique de machines transfert
MIKRON HAESLER S. A.
Boudry/NE. Tél. (038) 6 46 52. j j

f ,m
AMKE^̂ M NOUS cherchons une

^HP téléphoniste
parlant le français et l'allemand
et capable d'exécuter divers
travaux de dactylographie et de
secrétariat.
Travail très varié.
HUGUENIN Frères & Cie S.A.
Médailleurs - Bellevue 32
LE LOCLE

; 
Il» HUM—r—i——¦*



Le fusil d'assaut côtoiera
le bon vieux mousqueton

La prochaine fête fédérale de tir se prépare dans la fièvre

Les organisateurs du tir fé-
déral de Zurich ont commencé
depuis longtemps déjà les pré-
paratifs de leur fête. Aujour-
d'hui, ils peuvent sans doute
faire le point avec le sourire :
tout semble « marcher » on ne
peut mieux.

Les constructions du nouveau stantl
de l'Albisgutli prennent corps en tout
cas. La ville de Zurich leur a consenti
lin crédit de l'ordre d'environ cinq
millions de francs et le montant ne
paraît pas excessif si l'on sait qu 'il
comprendra trois cents cibles à 300 m ,
cinquante  à 100 m, et cinquante-
neuf à 50 mètres , « cibles-navette »
dans ces deux derniers cas.

Nouveau record
Pour le reste, on s'organise. Le plan

de tir, adopté en son temps par le
conseil des tireurs de la société suisse
des carabiniers , va sortir de presse in-
cessamment; la récolte des dons d'hon-
neur vient de commencer , mais elle a
déjà.' pris un excellent dé part et l'on
espère battre un nouveau record dans
ce domaine, ce qui n'a rien d'étonnant
si l'on sait les conditions économi ques
extrêmement favorables qui régnent
(aussi) sur le territoire du canton or-
ganisateur et l'état florissant de ses
diverses institutions industriel les , ban-
caires ou autres .

Cependant , l'apport des Confédérés
en cett e matière ne sera pas négligea-
ble non plus : dans chacun de nos
cantons , un comité ad hoc s'est mis à
l'œuvre, et tout nous porte à croire que
les participants au tir fédéral de Zu-
rich n 'auront pas à se plaindre au
chapitre des récompenses. Même .s'ils
s'y retrouvent au nombre de soixante-
dix ou soixante-quinze mille , comme
on le laisse entendre. Ces chiffres
n'ont d'ailleurs rien d'excessif , em-
pressons-nous de le dire . La seule pro-
pagande ne saurait les « gonfler » à. ce
point.

Changements d'armes
Le tir fédéral de Zurich s'ouvrira

officiellement le 25 juillet. Mais il ne
faudrait  pas en déduire que cette pre-
mière journée coïncidera avec sa pre-
mière manifestat ion.  En effet , la pres-
se aura déjà pu monter au pas de tir
le 21 juillet , en même temps que les
partici pants au tir d' essai. Le concours
d'armée et le concours d'ouverture au-
ront eu lieu la veille , soit ' le 24 jui l le t .
A propos du concours d'armée , que diri-
ge le brigadier Durgiai , commandant
de la brigade terri toriale 12, disons
qu 'il réunira  500 groupes de cinq hom-
mes —- contre 500 à Bienne, voici cinq
ans —, dont bon nombre d'entre eux
seront équi pés du nouveau fusi l  d'as-
saut. On parle même de 50 à 65 %.

Grosse inn ovat ion  aussi , par rapport
à ce que l'on vit  au dernier t i r  inter-
unités des troupe s vaudoises à Ville-
neuve , par exemple : tous les membres
d'un groupe ne seront pas obligés de
tirer avec le même genre d'arme 1

Train spécial
On pourra ainsi  voir côte à cote

deux ou t ro is  hommes munis  du fus i l
d'assaut et deux ou trois autres équipes
encore du mousqueton , qu 'il s'ag isse
de sous-officiers sup érieurs ou d'off i -
ciers subalternes. Le princi pe, qui a
été récemment admis , c'est que chaque
concurrent l i re  avec l'arme dont le
numéro figure sur son livret de ser-
vice. Cette solution s'imposait un peu
si l'on songe que le temps de tir ac-
cordé au fusil  d'assaut et au mousque-
ton dans les feux de série est main-
tenant —• depuis cette année , relevons-
le ¦— identique.

Pour suivre le calendrier des prin-
ci pales man i f e s t a t i ons  spéciales de la
fête , men t ionnons  que les tireurs bien-
nois remettront à leurs successeurs la
bannière de la S.S.C. le 27 j u i l l e t ,
alors que le 31 juil let  sera réservé à
la journée officielle. La journée ro-

mande a été fixée au 3 août ; un tra in
spécial sera mis en service en cette
circonstance , qui « drainera » sur son
parcours les innombrables délégations
de nos divers cantons.

Combinaisons
Le t i r  fédéral se terminera le 12

août par des concours du plus haut
intérêt . On assistera tout d'abord au
match intercantonal à 300 mètres et
au pistolet , qui clôture en généra l une
fête semblable ; on y verra aussi le
déroulement 'd' une manifestat ion nou-
velle dont dépendra l'attribution des
couronnes de roi du tir , selon une
formule qui ne manque nullement de
p i quant  : quel ques dizaines de con-
currents , tant à 300 mètres , qu 'au fu-
sil d'assaut , au pistolet de match et
au pistolet d'ordonnance , seront in-
vités à se disputer la palme dans un
concours de barrage de vingt coups ,
dont le résultat s'ajoutera dans une
certaine mesure à ceux qu 'ils ont pri-
mitivement obtenus aux différentes ci-
bles au cours de la fête.

La veille, disons-le aussi , se sera
joué le match intercantonal au petit
calibre , qui aura réuni déjà les plus
fins guidons de notre pays.

L. N.

Camille Rodier a voué
so vie à la Bourgogne

^Fondateur de la Conf rérie des chevaliers du Tastevin ,

Une dépêche d'agence vient de
nous ; apprendre en quel ques lignes
le décès du fondateur de la Confré-
rie des chevaliers du Tastevin :
Camille Rodier. Depuis longtemps
déjà , son exemplaire courage et sa
robuste constitution luttaient contre
plusieurs maux qui ne lui laissaient
quelque rémission que pour repren-
dre plus cruellement leurs attaques.
La dernière fois que j e l'ai vu, le
4 novembre 1961, devait être , sauf
erreur, son avant-dernière appari-
tion en public : lors du chapitre ,
présidé par l'amiral Merveilleux du
Vignaux , au cours duquel me fut
décerné le prix littéraire du Taste-
vin.

Relevant d'une pénible opération ,
et rendu presque aveugle , il allait
faire l'effort de prononcer coup sur
coup deux discours en présence de
six cents personnes. Il fut , comme
toujours , admirable par lia pléni-
tude du fond , la distinction de la
forme, le rayonnement d'une élo-
quence naturelle qui allait loin clans
les cœurs. Et cet homme qui était
sorti de chez lui vieilli , fatigué ,
souffrant , on le voyait alors rajeu-
nir sur l'estrade où il a tant servi
la cause qui lui était si chère. La
cause s'identifiant avec sa vie : la
Bourgogne.
Un extraordinaire réalisateur

Nul n'a plus fait pour rendre à sa
province une audience que l'on peut
dire mondiale t où le Téméraire a
échoué, Camille Rodier a réussi, fort
au-delà des desseins ducaux , non
pas avec l'épée, mais avec le ruban
de pourpre et d'or — insigne de la
Confrérie du Tastevin. Depuis sa
création , qui fut son œuvre, quel
pays n'a envoyé, en effet , d'abord
au caveau de Nuits-Saint-Georges,
puis au château du Clos-de-Vougeot,
ses ambassadeurs et ses célébrités ?
Et tous en sont repartis vraiment
marqués par l'atmosphère qu'y sut
créer Camille Rodier. Ses amis
Georgesi Faiveley, René Engel , Jac-
ques Prieur , qui partagèrent les res-
ponsabilités des débuts , sont les
premiers à reconnaître la part ca-
pitale qui revient à l ' influence exer-
cée par cet ini t ia teur  doublé d'un
extraordinaire réalisateur.

Des f ions éminents
C'est qu'il alliait en lui plusieurs

dons éminents  : ceux d'un lettré
donnant à tout ce qu'il entreprenait
l'accent de l'esprit ; ceux d'un or-
ganisateur qui élaborait ses vastes
plans sans y rien oublier des
moindres détails ; ceux d'un ora-
teur magnifique et plein de préve-
nances pour l'auditoire. Ajoutons
l'essentiel : ceux d'un très noble ca-
ractère, que révélait surtout l'inti-
mité quotidienne. Lui, qui savait ce
qu'il voulai t , et qui exigeait beau-
coup, car il avait dans le travail la
religion de la qualité , il l'obtenait
sans défaillance parce qu'il pouvait
compter chez ses proches collabo-
rateurs sur le désir de ne pas lui
faire de la peine. Avec un courrier
immense, et un secrétariat réduit au
minimum , pour l'importance de la
lâche, ses lettres étaient un modèle
de style et de présentation. Il était
aimé au tan t  que respecté — au
sens le plus vrai de ces termesJà.

Une présence déterminante
U se peut que beaucoup de per-

sonmes qui l' ont vu au Ctos-de-
Yougcot , fût-ce à maintes reprises ,
l'aient cependant assez mal connu.
Racée sans être distante , jamais dé-
bridée quoique vibrante, la sympa-
thie qui émanait de son atti tude et
de ses paroles créait bientôt un
état d'esprit que l'on ne trouve pas
aisément ailleurs. Bile avait , bien
sûr, sa source dans le terroir bour-
guignon. Mais non la Bourgagne
des clichés aussi faux qu'ordinaires:
celle où l'on vit à fleur de peau,
la fourchette toujours en main, et
le verre penché sur un gosier
abrupt. Combien d'autres régions, à
en juger par certains de leurs res-
sortissants , pourraient encourir cette
caricature dép laisante ?

La Bourgogne de Camille Rodier ,
pour être celle de la vigne, n'en
était pas moins, avant tout, celle
de la splendide culture qui a donné
des génies aussi différents qu 'un
Bossuet chez les théologiens, un Ra-
meau chez les musiciens , un Ro-
main Rolland chez les romanciers ,
un Albert Thibaudet chez les criti-
ques, un Maurice Blondel chez les
philosophes. Car il avait la passion
de son pays — je crois qne le mot
n 'est pas trop fort. Bien de chau-
vin , du reste ; le contraire , exacte-
ment du chauvinisme, par le besoin
de nouer des liens avec le dehors ,
d'établir des échanges où l'on offre
ce mie l'on a de meilleur, et où l'on
reçoit ce que les autres peuvent
également apporter de bon. Voilà ,
en réalité , les raisons psychologi-
ques à l'origine de la Confrérie des
chevaliers du Tastevin. Déterminan-
te y fut la présence d'un homme ;
l'homme qu'il fallait , à l'instant pro-
pice.

tissu d'une f a m i l l e
de g rands vitrnerons

Né le 10 juin 1890, Camille Ro-
dier appartenait  à l'une de ces fa-
milles de grands viticulteurs qui
ont maintenu le prestige de la
Bourgogn e authenti que contre lies
exploiteurs d'un nom facilement
monnayable sur les bouteilles. Après
ses études classiques , suivies de
quelques années de sport équestre
comme dragon , quand les dragons
avaient encore du panache , il prit
avec son frère la direction des do-
maines paternels — tout en voya-
geant beaucoup dans les villes de
France et de l'étranger. L'Angle-
terre , en particulier , n'avait pour
lui aucun secret.

Ce qui ne l'empêcha pas de fouil-
ler les archives de la Côtc-d'Or ,
pour y réunir les documents sur
lesquels repose son remarquable
ouvrage : « Le Vin d« Bourgogne »,
qui demeure le plus complet et le
plus sûr qu 'ait inspiré le sujet.
Sensiblement plus tard , il en écrira
un autre , « Le Clos-de-Vougeot », où
sa plume vivante et délicate retrace
avec émotion l'histoire parfois tra-
gique du célèbre coteau.

Voilà, sans aucun doute, ce qui
le conduisit à créer un ordre dont
la mission serait de prendre con-
tact par l 'intérieur avec la Bourgo-
gne. Il ne m'appartient pas d'en
rappeler ici la naissance et la ra-
pide expansion. Son historiogra-

phe officiel , Georges Rozct , décédé
iiui-mème, presque centenaire  à la
fin de l'an passé, l'a fait dans plu-
sieurs ouvrages exquis et abondam-
ment répandus.

Attachante personnalité
Un mot encore, toutefois , sur un

aspect instructif de cette at tachante
personnalité. Camille Rodier voyait
loin , non seulement dans l'espace,
mais aussi dans le temps. Lorsque
la confrérie qu 'il avait fondée dans
la maturité de l'âge , à 44 ans , re-
prit son activité dès la fin de la
guerre , sa préoccupation dominante
fut d'en rajeunir les cadres pour
assurer la relève quand le moment
serait venu. Un état-major de jeu-
nes, avec Jacques Chevignard à leur
tète , vint alors se joindre aux an-
ciens ¦— d'abord pour suivre la le-
çon des aînés , ensuite pour appor-
ter leur propre contribution. On
vit alors cette chose rare — oui ,
très rare : des forces nouvelles qui
s'épanouissent librement , tout en
respectant avec une véritable piété
l'exemple reçu. Les voilà dans le
deuil ; un deuil particulièrement
cruel pour eux. Qu'ils sachent com-
bien les entour e la sympathie de
leurs amis suisses !

Paul ANDRÉ ,
grand officier du Tastevin.

Une guerre
à la don OamiSlo éclate

dans une petite ville
italienne

SASSO MARCONI ( U P I ) .  — Sasso
Marconi , pet i te  ville de SflOO habi-
tants située au sud de Bologne , est
en e f fervescence .  La guerre , une
guerre à la don Camillo , est décla-

rée entre le maire communi ste et le
curé.

Récemment, le curé , don Dari o
Zanini , avait acheté un terrain si-
tué derrière son é glise , noce l'inten-
tion d' y installer un jardin  d'enfants
et un théâtre destiné aux jeunes
de la paroisse . Mais , avant même
que les travaux aient commencé , le
maire Renato Giorgi, décréta que
le terrain serait une « zone ver te»
où rien ne pourrait être construit .
Don Dario- Zanini , estimant que
c'était là une attaque non dé guisée
diri gée non seulement contre lui-
même mais aussi contre l'Eg lise ,
excommunia Renato Giorgi ainsi que
sept des membres du Conseil mu-
nici pal .

Les choses ne devaient toutefois
pas en rester là. Renato Giorgi , es-
timant que l' excommunication dont
il avait fa i t  l' objet était une « in-
sulte à un mag istrat public », a an-
noncé qu 'il déposerait p lainte con-
tre don Dario Zanini.

Le maire de Sasso Marconi a, par
ailleurs , exp liqué à qui voulait l' en-
tendre qu 'être excommunié lui était
somme toute indifférent , mais que
ce qui l ' inquiétait c'était que , selon
des témoins , le curé l' aurait maudit .
Don Dario Zanini a fermemen t  dé-
menti et a f f i r m é  n'avoir jamais
formulé  une telle malédiction .

Communiqué officiel No 21
MODIFICATIONS DE RÉSULTATS
Ille ligue : Saint-Imier Ib - Audax I

du 28.10.62 (1-3) est modifié en 3-0 en
faveur du F.-C. Saint-Imier. Motif :
joueur pas qualifié.

IVe ligue : Colombier lib - Audax lia
du 29.9.62 (2-4) est modifié en 3-0 en
faveur du F.-C. Colombier. Motif : joueur
pas qualifié. Décision de la commission
pénale et de contrôle du 15 février 1963.

SUSPENSIONS
Sont suspendus , dès et y compris le

24 mars : Perrinjaquet Marcel , Travers
juniors B, 1 dimanche ; Staehli Francis,
F.-C. Serrières, 3 dimanches.

D'autre part , nous rappelons aux clubs
que les Joueurs suspendus avant la pause
et qui n 'ont pas fini de subir leur sus-
pension , sont sans autre suspendus pour
autant de dimanches qui restent à subir.

CAUSERIE POUR ARBITRE S
Nous rappelons à MM. les arbitres la

causerie du vendredi 22 mars 1963, à
20 h 15, au buffet de la Gare, à Cor-
celles. Présence obligatoire pour tous les
arbitres.

CHAMPIONNAT
Vu le retard du championnat de ne

ligue , des matches seront fixés le samedi
de Pâques.

Aucun congé ne sera accordé.
Le calendrier des matches de Ile ligue

du 24 mars a été modifié comme suit :
Fontainemelon I - Colombier I ; Hau-

terive I - Couvet I ; Xamax II - Etoile I ;
Comète I - Chaux-de-Fonds II ; Fleu-
rier I - Le Locle II.

COMITÉ CENTRAL A.C.N.F. :
le secrétaire, le président,
J.-P. Gruber. G. Darbre.

Association cantonale
neuchâteloise de football |Wi M̂^̂ ^ 0̂^̂ ^̂

Tout le monde peut s'offrir aujourd 'hui un
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MODERNE, de petites dimen-

!i M sions, avec cordes croisées,

"''111 y; i|' ! p1' Cas échéant , nous reprenons
ujJjJ' votre ancien piano à des

conditions très favorables.

HUG & CIE, MUSIQUE, NEUCHATEL
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! 4. PERMANENTE !...

J du plus grand choix des meilleures marques mondiales !
PHILIPS - GRAETZ - LOEWE - OPTA - SCHNEIDER
TELEFUNKEN - POINT BLEU - SABA - TONFUNK - ERRES

i 1
I 20 modèles S UISSE ¦ FRANCE à partir de Fr. 995.- ¦
|j livrables immédiatement du stock

Le service technique est assuré par nos propres ateliers

^ 
NOTRE A T O U T :  garantie totale 1 année 

J
Conditions de vente très avantageuses, crédit familial exclusif j
LOCATION-VENTE POSE D'ANTENNES TV TOUS GENRES
(de l'antenne intérieure à l'anfenne collective) par spécialistes

S JEANNERET & Co, Radio-Télévision 1
Concessionnaire officiel des PTT Seyon 28-30
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Circulait améliore mie mauvaise
('f at***** circulation, fait baisser la pression

f *fj ÊL S  ̂ \ ot combat efficacement
ijfflL t d- \ 't>s t«*o«l»les circulatoires !
HTTkflSj) j F .xtra i t  de plantes. Chez vot re  pharmacien
¦«¦TSB'J / j g m t m  a M ' droguiste

U R G E N T
A vendre immédiatement , d'occasion , une cuisinière électri que ,

2 plaques et four avec ustensiles, 150 fr. ; un réchaud à gaz moderne ,
3 feux , 80 fr. ; un piano marque Rordorf brun , cordes croisées , cadre
métal , 280 fr. — S'adresser : Wanner, Cote 115, seulement mercredi
20 mars, de 14 à 18 heures.

Le monde du football vu des coulisses \

Que ce soit l'hiver ou l'été, que les terrains soient
en bon état ou non, le gardien hollandais de
Feyenoord, Pieters Graafland , s'en moque bien. Car,
si les matches sont renvoyés en raison des rigueurs
de la saison, l'agile Batave en vit pas que du foot-
ball. Il possède à Rotterdam un magasin d'articles

de sport. Pendant ces périodes « sibériennes », les affaires n'ont jamais marché
si fort pour ce footballeur-commerçant. Les clients ont acheté une quantité
immense de patins. On le comprend, car le pays des canaux était transformé en
une grande étendue de glace.

rVeijje «aie
On sait que les dirigeants de la FIFA ont décidé que toutes les rencontres

Jouées en nocturne devaient avoir lieu avec un ballon blanc. Mais, pour l'Instant,
le temrj s des matches se déroulant à la lumière artificielle n 'est pas encore venu.
L'Angleterre est particulièrement touchée puisque , depuis Noël , le championnat
connaît des perturbations uniques dans l'histoire du football britannique. Un
club de première division anglais n'a pas manqué de répondre à cette circulaire
avec un humour bien de là-bas : <s Pourrlez-vous nous indiquer , disait la lettre,
de quelle couleur devrons-nous garder la neige pour jouer ?

A s'arracher les cheveux !
L'allier droit d'Ipswich Town , champion d'Angleterre, vient de voir ses che-

veux blanchir en quelques jours. Des médecins consultés ont affirmé qu 'il s'agis-
sait d'un phénomène biologique. De mauvaises langues du cru disent que les
tribulations des joueurs champions ne sont pas étrangères à ce subit change-
ment de couleur. Un psychiatre a prétendu , lui , que la fidélité à ses couleurs
pouvait avoir une Influence sur la partie capillaire de l'individu. C'est pourquoi
les chauves sont de grands supporters des équipes de football ! Signalons
qu 'Ipswich Town côtoie les bas-fonds du classement.

Succession assurée
Grande joie pour l'ancien international allemand Richard Hofmann. Celui

qui a été un des plus redoutables marqueurs en équipe nationale (vingt-quatre
"buts en vingt-cinq rencontres) j ouait à Dresde où il formait avec le réputé
Schôn un dandem de fameuse mémoire. Maintenant , il a la satisfaction de voir
que son fils a suivi ses traces. Le jeune Hofmann est maintenant titulaire de
l'équipe de Dynamo de Dresde. Le rejeton évolue au poste de demi.

Tout orriue f
Lors du match Intense qui opposait le Chili à Santos, sur la pelouse du stade

de Santiago , les supporters chiliens souhaitaient secrètement voir tomber le
™ champion du monde des clubs. Pelé qui n'avait pas pu jouer, en raison de sa J

j blessure pendant le tournoi mondial , a fait étalage de sa classe. Les spectateurs !
H en ont eu pour leur argent. Après un premier but, consécutif à une course semée E

1 de feinte sur la moitié du terrain , Pelé ajoutait un second but sur coup franc \
@ ajusté à plus de vingt-cinq mètres. Trois minutes plus tard , il semblait que le

] .« coup de chapeau » serait parfait quand, seul devant le gardien Escutti, Pelé 1
était bousculé par un arrière chilien. Penalty qui se chargeait de tirer lui-même j

S la « perle noire ». Envoi et plongeon astucieux du gardien Escutti qui retenait le Jg tir. L'histoire nous apprend que c'était la première fois que Pelé ratait un pe- !
nalty. Sans importance , du reste, puisque Santos gagnait par... 2-1. Mais les |

9 coéquipiers de Pelé avaient eu chaud.
9 *

Pieters Graafland
joue sur deux tableaux:
gardien et vendeur de patins
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I MEMBRE DE L'iUROPA - MEUBLES 1

Nous sommes deux apprenties de commerce et
terminons notre apprentissage au printemps.

Nous cherchons une place pour correspondance
allemande ou autres travaux de bureau , à Neuchâ-
tel ou environs, pour perfectionner nos connais-
sances de français.

Entrée : 1er mai , 1er juin ou date à convenir.

Ecrire sous chiffres D 21456 U à Publicitas S.A.,
Bienne.

On demande

ouvrier viticole
pour entrée immédiate.
— André Pierrehumbert ,
Saint-Aubin. Tél. 6 75 79.

Qui prendrait
un bébé
pendant

la journée ?
Région Beauregard-Vau-
seyon. — Mme Berger ,
avenue Dubois 2 , Neu-
châtel.

Vendeuse qualifiée
est demandée tout de suite ou pour
date à convenir ; bon salaire, libre le
dimanche.

Confiserie Flaction, rue Centrale 6,
Lausanne.

Nous cherchons en ate-
lier

remonteuse
de finissages. Fabrique
d'horlogerie, quartier de
Vauseyon. Tél. 5 67 40.

LA GRAPPILLEUSE engagerait pour
la mi-avril , une

vendeuse expérimentée
Faire offre à Mme Jean Humbert ,
Côte 4.

Entreprise d'électricité

cherche

monteurs électriciens
Très bon salaire ; chambres à disposi-
tion.

A. MARINI, Versoix - Genève.

MEIER - ALIMENTATION
LA COUDRE
cherche pour le printemps 1963 :

une vendeuse
une apprentie vendeuse
un apprenti vendeur

Prière de s'adresser à Fred Meier-
Charles S. A., la Coudre - Neuchâtel.
Tél. 5 46 44.

r i  engagerait tout de suite un jeune P;!

1 M A N Œ U V R E  1
i I de nationalité suisse . ayant déjà tra- |i |

i vaille dans l'industrie. U s
t I Place stable. Semaine de 5 jours. I -

j ! LA FARRIQUE D'AIGUILLES i; |

CUISINIÈRE MÉNAGÈRE
capable de s'occuper comme pour
elle-même d'un appartement très
soigné et des phis confortables est
demandée pour date à convenir. Sa-
laire 320 fr. par mois.

Prière de faire offres , en indiquant
sérieuses références , sous chiffres
P 2227 N, à Publicitas, Neuchâtel.

bonne conteuse
cherche place pour tout
de suite ou date à con-

I 

venir à Neuchâtel ou
aux environs. — Adres-
ser offres écrites à N P
1120 au bureau de la
Feuille d'avis.

cherche pour son agence générale
de Neuchâtel :

aide-caissier
employé(e) de bureau

de langue maternelle française. Tra-
vail intéressant. Places stables et
bien rétribuées.

Adresser offres manuscrites, avec
curriculum vitae , copies de certifi -
cats , références et photo à

M. André BERTHOUD, agent gêné-
rai , Saint-Honoré 2, Neuchâtel.

Atelier
d'horlogerie

cherche pour travail en
atelier jeunes filles pour
être formées sur une par-
tie de remontages. — Tél.
5 34 49.

LE REPOSOIR
cherche pour tout de suite
ou date à convenir une

employée
de maison

Se présenter ou télépho-
ner au 5 91 77.

Nous cherchons

femme
de ménage

indépendante, très pro-
pre et consciencieuse
dans maison familiale ,
tous les jours. Congé le
mercredi après-midi et
le dimanche. Région la
Coudre . — Tél. 5 78 12.

Nous demandons

SOMMELIÈRE
dans bon restaurant.
Gain élevé , congés régu -
liers , entrée immédiate
ou date„.à convenir . Res-
taurant ' de la Croix-
Blanche, Corcelles. —
Tél. 8 14 74.

On cherche

dame
ou jeune fille

pour aider au magasin
le matin durant 2 mois,
ainsi qu 'un

jeune garçon
pour faire les commis-
sions. — S'adresser à la
boulangerie Promm, Gi-
braltar 17. tél. 5 03 43.

On cherche pour un
mois (avril-mai)

remplaçante
pour faire cuisine et mé-
nage. — Mme Bl. Clerc ,
tél. 5 25 54.

m
Aide ménagère

sachant cuire , est de-
mandée par famille fran-
çaise en vacances à Cor-
mondrèche , du 1er au
10 avril. Libre tous les
jours de 14 h à 18 h. Vie
de famille. Salaire : 100
francs. — Téléphoner au
8 17 77 (Cormondrèche)
aux heures des repas.

On demande dans bon
restaurant , pour tout de
suite ou date à convenir ,
un

garçon
de cuisine

Tél. 6 36 10.

On cherche jeune
étrangère comme

aide ménagère
Possibilité de suivre des
cours de français 4 après-
midi par semaine. Adres-
ser offres écrites à CP
1135 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche
sommelières

extra
S'adresser à l'hôtel Ro-
binson , Colombier. - Tél.
6 33 53.

Femme
de ménage

est cherchée 6 matinées
par semaine. — Adresser
offres écrites à WY 1128
au bureau de la Feuille
d'avis

Jeune homme cherche
travail comme

manœuvre
ou autre, dans fabrique.
— S'adresser à Giuseppe
de Angello , hôtel de la
Couronne , Colombier.

A vendre

FUMIER
bovin chez Jean Bach-
mann . Boudevilliers . —
Tél. 6 92 69.

EMPLOYÉE
possédant diplôme de
commerce cherche place
dans un bureau à Neu-
châtel pour perfection:
ner ses connaissances de
français. Prière d'adres-
ser les offres, en alle-
mand, à R. Stôcklî ,Egclzwilerstrasse, Wau» :
wil (LU).
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Coq-d'Inde 8 - Tél. 5 66 66
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PAPIERS 
PEINTS

| | • '* DÉCORATIONS

Maladière 25 Tél. 5 54 64

m rrt • • Télévision ou radioTélévision -L| L. POMEY

Radio 11 RADIO-MELODY
^^^^^^^^B e* ses techniciens
jT '-'y 'y y.y. y ,! sont à votre service¦̂ ¦¦̂ ¦̂ ¦̂ ¦S Flandres 2 Tél. 5 27 22

Neuchâtel i
Se rend régulièrement dans votre région

CONTRE LA PLUIE ET LES "~

C O U R A N T S  D 'A IR
ISOLATIONS DE VOS PORTES

ET DE VOS FENÊTRES ;

H E R M É T I C A I R
Nombreuses références

SAINT-BLAISE Tél. (038) 7 53 83

U monilkip r  Tous travaux du bâtiment
ÉH et d'entretien - Agencement

PhPnKtP ' m d'intérieur et de magasin
: j Meubles sur commande

—(ÉHBKSSInri et ' réparations
1̂ ^^™ R I T Z  & Cie

Ecluse 78 , tél. 5 24 41

Tapissier -J LITERIES SOIGNéES

décorateur I f
TORES |y: - -;î en fous genres

j : rv - T  ^ i cher le spécialiste
Cité 5 - Peseux R. Meylan TA. 8 31 76

' Conseils et devis sans engagement i

V EL OS - L Pour l ' e n t r e t i e n  de vos
* y H vélos, vélomoteurs, motos,

MOTOS I I Vente - Achat - Réparations

-Mi G. COR DE Y
Place Pury - Prébarreau 5 - Tél. 5 34 27

Chauffeur-
vendeur

permis poids lourds et
de car , cherche place
dans maison de trans-
ports ou d'alimentation.
— Faire offre, en indi-
quant salaire et condi-
tions de travail , sous
chiffres M O 1119 au bùr
reau de la Feuille d'avis.

Chef da fabrication
horloger complet diplômé , grande expérience , spé-
cialiste des contrôles techniques suisses, offres ses
services. Tél. (038) 8 30 26.

On cherche pour jeune Saint-Galloise pla-
ce de

volontaire
dans famille avec enfants. Entrée immédiate.

Adresser offres écrites à D. G. 1136 au
bureau de la Feuille d'avis. „̂ -~i.—

JEUNE ALLEMANDE
17 ans, désirerait faire, dès cet automne , un stage
d'une année à Neuchâtel dans famille cultivée ,
pour apprendre le français. Au pair ou non (éven-
tuellement échangé) et possibilité de suivre des
cours â l'école de commerce. Prière d'adresser les
offres sous chiffres I. K. 1115 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE EMPLOYÉE
DE BANQUE

20 ans , de langue maternelle a l lemande , con-
naissances de la langu e française, apprentis-
sage bancaire, actuellement à Neuchâtel ,
cherche place dans une banque. Entrée 1er
mai 1963. — Adresser offres écrites à A. C.
1107 au bureau de la Feuille d'avis.

Suissesse allemande ayant fait  apprentis-
sage bancaire , avec deux . ans de prat ique ,
cherche place

d'employée commerciale
dans entreprise moyenne, à Neuchâtel , pour
le milieu d'avril. — Faire offres à Dorli
Merz , Adera , Murten (FR).

ÉCHANGEZ
vos vieux meubles
contre des neufs

C'est la meilleure solution
pour f a i r e  une bonne af f a i r e

lIpUBLE S^OUP
Exposition de 150 mobiliers n e uf s

Beaux-Ar t s  4 Tél. 5 30 62

Chaudière
à lessive

: cuivre et zinc, en par-;
fait état , à vendre. - '—".i
Téléphone (038) 6 34 71.

XJMKB Hf

Un apprentissage de commerce

constitue la base d'un bon départ pour réussir
dans la vie

Pour le printemps ' prochain , nous engageons
un (e)

app rent i  (e)
possédant une bonne instruction générale (si pos-
sible école secondaire) et ayant la volonté de
devenir un employé qualifié et capable.

Nous offrons la possibilité à notre futur  apprenti
d'acquérir une formation commerciale parfaite
dans nos différents départements, d'utiliser des
machines de bureau modernes et d'étendre ses
connaissances générales.
Entrée le 1er mai 1963.
Prière d'adresser offres manuscrites avec certifi-
cats , photo et références au service du per-
sonnel des

i

A vendre pour cause
de départ :

1 frigidaire
Sibir , 60 1

avec socle, encore tout
neuf , 250 fr. — Tél.
5 41 57.

A vendre
veste de cuir

en peau véritable , état
de neuf , taille 48 (mon-
sieur), prix avantageux.
Tél. 5 43 75 entre 12 h 30
et 13 h 30 et après 19 h.

r Literie -̂
Duvets, 120 X 160 cm ,
remplis mi-duvet gris

30 fr.
Oreillers. 80 X 80 cm,

8 fr.
Traversins , 60X90 cm

12 fr.
Couverture laine

20 fr.
Jetés de divans, tou-
tes teintes,

20 fr.
Matelas à ressorts .
90 X 190 cm, ou 95 X
190 cm ,

85 fr.

KURTH
Avenue de Morges 9
Tél. (021) 24 66 66
Pas de succursale

L̂AUSANNE ^
Machine à laver

Tempo
220 volts, en parfait état
de marche, à vendre
pour cause de double
emploi. Payée 760 fr.,
cédée pour 400 fr. —
Tél. 5 60 81.

Perdu petit insigne
ovale plaqué or avec
chainette. Triangle et
inscription :

« IBM-Service »
en bleu. Bonne récom-
pense. — Tél. 5 97 06 de-
puis 19 heures.

A VENDRE
3500 timbres de tous
pays , 400 fr. ; 40 disques ,
pick-up. 200 fr. ; armés
anciennes. — Téléphoner
le soir au 8 48 35.

50 DIVANS
90 x 150 cm, com-
plets , soit :

1 divan métallique,
1 protège - matelas ,
1 matelas à ressorts
(garanti 10 ans) ,
1 oreiller . 1 duvet et
1 couverture de laine.

Les 6 pièces seulement

Fr. 220.- ' .
(Port compris)
KURTH
Rives de la Morges 6
MORGES
Tél. (021 ) 71 39 49.

A VENDRE
armoires â 2 portes , tables
de cuisine , tabourets ,
pendules . 10 chaises can-
nées, petit char â pont ,
6 chaises Louis XV, le
tout en parfait état. —
Jean Calderari , Cernier.

Dr E. Delachaux
CERNIER

ABSENT
du 17 au 24 mars

Nous cherchons pour le pr in temps

APPRENTIS MAROQUINIER
ET MALLETIER

Bon salaire dès le début. Se présenter à la
fabrique Biedermann S. A., Rocher 7.

Entreprise de radio-
TV de la place engagerait
un

apprenti radio-
électricien

Jeune homme sérieux
ayant terminé ses éco-
les et désirant appren-
dre un bon métier est
prié de faire offre sous
chiffres J L 1116 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

La Papeterie Reymond ,
rue Saint-Honoré 5, à
Neuchâtel , engagera ce
printemps

un apprenti
réparateur de

machines
à écrire

Ce métier peu répan-
du offre de larges possi-
bilités , aussi bien comme
travail â l'atelier que
chez la clientèle. L'ap-
prentissage est de 3 H
ans. — Faire offres ou
se présenter au bureau.

Je cherche un

apprenti
menuisier

F. Rufenacht , Chavan-
nes 21 , Neuchâtel , tél.
5 91 80.

Toutes
les spécialités

pour votre chien

luthu
Rue lu Concert 4

NEUCHATEL
Tel. 5 29 91

2 fauteuils
rembourrés , tissu grenat ,
plus 1 table dé salon , les
3 pièces , 120 fr. (port
compris).

KURTH
Rives dé la Morges 6
MORGES
Tél. (021) 71 39 49.

Je cherche , de préfé-
rence d'occasion , ou neuf ,

mobilier scolaire
de classe enfantine. —
Téléphone (021) 24 98 15.

Monsieur Georges VIENNEY
et sa famille

remercient très sincèrement toutes les per-
sonnes qui , par leur présence, leur envoi de i
fleurs et leurs affectueux messages, les ont
entourés lors du décès de leur chère épouse,
mère et parente.

Un merci tout particulier au comité , à la
direction et au personnel de la Crèche.

Gray, mars 1963.

tfr'-**¦***»-* »- »-'-*'-* »-*¦ S.S.S.S.T. ». ¦- », ¦. : • g *T**M

'' • '',' La f a m i l l e .  Magniu , s inis trée , remer- ,*
|! cie bien sincèrement les personnes t
j qui ont envoyé  des dons et des j
i] paquets  ainsi que des messages de '
,< sympathie venus de toute par t à la <'
|! suite de leur terrible malheur . i
t t,< Famil le  Mcin ra d  Magnin .  '

I 

Profondément touches des très nombreux
témoignages de sympathie et d'affection '
reçus lors du deuil qui vient de les frapper ,
et dans l'impossibilité de répondre à chacun ,

y Madame Georges BRAILLARD
et son fils Pier re-André  et famil le

remercient toutes les personnes qui les ont i
entourés dans leur douloureuse épreuve et les
prient de croire à leur reconnaissance.

Un merci tout spécial aux infirmières des j
Cadolles pour leur dévouement et leur gen-
tillesse.

| Colombier , le 19 mars 1963.

On cherche à acheter
d'occasion

TROTTINETTE
avec pneus et

PATINS
A ROULETTES

pour fillette de 8 ans. —
Tél. 7 82 62.

J'achète
v i e u x  m e u b l e s , dans
n'importe quel état : ta-
bleaux , vieilles armes,
lampes à pétrole , etc. ;
débarras de ménages
complets.
A. Loup Grand-Rue 29
Peseux Tél. 8 49 54

On demande à acheter

pousse-pousse
en bon état. Tél. 6 42 60.

vs r»j r*j J'fcj r«j iv.5 >>M IVJ

PLATRERIE
Equipe de plâtriers,

connaissant aussi la pose
de moulures et pirall,
ainsi qu 'une équipe de
poseurs de papier peint
en tout genre cherchent
des travaux à la tâche.
Travail soigné. — Faire
offres sous chiffres E G
1111 au bureau de la
Feuille d'avis.

rw F^S F*A! W f^s w TO4 r

ÉTUDIANT
cherche travail du 1er
au 20 avril. — Adresser
offres écrites à 203 - 897
au bureau de la FeuUle
d'avis.

I S i  
vous avez des

meubles à vendre
retenez cette adresse

AU BUCHERON
Neuchâtel , tél. 5 26 33

¦âSm^EIBEE&BiiûQSKEfiT^
Famille suédoise

cherche à placer jeune
fille parlant l'allemand ,
l'anglais et un peu de
français dans

famille
neuchâteloise

avec enfants. — S'adres-
ser à F. Gerber-Glaser ,
établissement horticole .
Lyss. Tél. (032) 8 42 59.

Pâtissier
huit ans de pratique ,
cherche place à Neu-
châtel ou aux environs.
Entrée 20 avril. Adres-
ser offres écrites à G I
1113 au bureau de la
Feuille , d'avis.
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une cure de yoghourts Cremo s'impose

Mieux qu'une friandise, le yoghourt ../p? ^^^"^"M""' "~Z*<**rf

CREMO S.A., est un aliment recons- 
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A CHOIX

au pur jus naturel de fruits

Cremo-fruits à la chair des meilleurs fruits entiers
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Dame de 53 ans désiri
rencontrer monsieur se'
rleux , ayant situatioi
stable en vue de fonde

foyer heureux
Faire offres sous chif
fres HJ 1114 au bureai
de la Feuille d'avis.

A vendre

FLORETT
i960, en parfait état. —
S'adresser à Albert Her-
mann, Cortaillod. Tél.
6 48 47 dès 18 heures.

GARAGE du LITTORAL
J.-L Segessemann - Neuchâtel

SES OCCASIONS
à prix avantageux

PEUGEOT 203, 1951-55
PEUGEOT 403, 1957

RENAULT FRÉGATE 1955 - 56
OPEL RECORD 1955

FORD TAUNUS 15 M 1955
FORD ZÉPHIR 1956

SIMCA TRIANON 1956
Facilités de paiement

Venez les voir et les essayer
Demandez liste détaillée avec prix

Pierre-à-Mazel 51, tél. 5 99 91
Exposition en ville : Place-d'Armes 3

Chevrolet Bel-Air 1956
automatique, pneus neufs, expertisée. Tél. 6 21 73.

LANCIA FLAVIA
1961

Parfait état

Fr. 9200.—

GARAGES SCHENKER
HAUTERIVE (NE)

Tél. 7 52 39

g8& jk
superbe occasion j

TRIUMPH
HERALD

1200
modèle 1961.
Voiture très sol- E
gnée. Peu roulé. g
25,000 km.
PRIX TRÈS
INTÉRESSANT.
Facilités de paie- [
ment. Essais sans j
engagement.

Garage R. WASER I
I rue du Seyon 34-38 j
!i Neuchâtel

On cherche à louer,
durant les vacances hor-
logères, pour 15 jours à.
3 semaines,

canot moteur
Longueur minimale 5 m, "
hors-bord 4-8 CV. 
Prière de faire offres
avec prix sous chiffres
T 70900 Y à Publicitas,Berne.

A vendre

VESPA 125
un modèle 1953, 200 fr. ;
un modèle 1959, très peu
roulé , 600 fr. — Tél.
5 12 52 , à midi.

; JE VENDS
r 

CORSAIRE 1961
. excellent état, bâche,
i Scott 6 CV, éventuelle-

ment Portaflot CC. Prix
i Intéressant. Ecrire sous

chiffres E 32618, à Pu-
blicitas, Lugano 1.

VW luxe 1960
6 CV, moteur sport , en parfait état. Crédit,
échange. — Tél. 8 46 46 aux heures des repas.

MOTO GILERÂ 125
Grand sport, 7500 km, état de neuf , modèle 1961,
prix 690 fr.

MOTO ROYA L ENFIELD
500 ce, bon état , prix 200 fr. Tél . (038) 5 26 62.

A vendre

ANGLIA
i960, 36 ,000 km.

JAWA
125 cm3 , 1960, 8000 km,
Fr. 1100.—.

VESPA
150 cm3, 1960, 21,000 km,
Fr. 700.—. Ces véhicules
sont en parfait état.

DS 19
divers travaux de car-
rosserie à refaire, Fr.
1400.— . Garage Beau-
Site, Cernier. Tél. (038)
7 13 36.

A vendre

Ford Consul
i960 , en parfait état. Fa-
cilités de paiement. Tél.
7 61 08, le soir. |

J'achète tout de suite quelques voitures
PEUGEOT 404, 1962-1963

neuves ou d'occasion , ayant peu roulé , exemptes
d'accidents , à prix avantageux et avec rabais en
cas de paiement comptant.

Faire offres d'urgence en Indiquant s'il s'agit de
voitures neuves oU d'occasion , kilométrage couleur
et prix , sous chiffres F 7217 Q à Publicitas S. A
Neuchâtel.

i
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1 cuisinières MENA-LUX. Ce fableau
de bord est en verre irempé el émaillé.

En plus, vous disposez encore de lous les avantages pratiques que vous offre MENA-LUX: SÉLECTEUR à
TOUCHES et MANETTE THERMOSTATIQUE du four commandanf les chauffages supérieur el inférieur
ef le ORIL INFRAROUGE, FOUR à HUBLOT, TOURNEBROCHE électrique, VOYANTS LUMINEUX,
TIROIR à USTENSILES , COUVERCLE EQUILIBRE el une foule de détails utiles. f» s
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vente par les magasins spécialises. HBBE ' ' ¦¦¦'¦ ¦ ¦ - MORAT

Distributeurs agréés :
Reymond & Roy, Quincaillerie, Couvet Nusslé S. A„ Quincaillerie, La Chaux-de-Fonds

A vendre
LAMBRETTA

(superbe occasion). De-
mander l'adresse du No
1129 au bureau de la
Feuille d'avis.

OPEL RECORD
neuve

Caiise spéciale

Prix intéressant

GARAGES SCHENKER
HAUTERIVE (NE)

Tél. 7 52 39

AUSTIN 850
Station-wagon avec porte
arriére, couleur rouge,
modèle 1961, garantie. —
Tél. ' 7 51 33. Garage D.
Colla, agence Austin.

A vendre

RENAULT 4 CV
1953, en bon état de
marche. — Tél. 8 17 93.

AUSTIN 850
modèle 1961, 30 ,000 km,
garantie. Facilité de paie-
ment. Tél. 7 51 33. Garage
D. Colla, agence Austin.

PRÊTS •
sans aucune formalité sur toutes valeurs,
assurance-vie, titres, bijoux , appareils ména-
gers, radios , appareils photos , articles de

% sport , tableaux , antiquités, etc.
Renseignements : tél. (039) 2 24 74

Caisse neuchâteloise de Prêts sur Gages S. A.
4, rue des Granges (derrière l'hôtel de ville)

LA CHAUX-DE-FONDS

Homme, quarante ans,
sportif , possédant voiture ,
désire rencontrer gentille

dame
pour sorties et amitié. —
Ecrire sous chiffres BE
1134 au bureau de la
Feuille d'avis.

MARIAGE
Fonctionnaire CFF, sé-

rieux , avec voiture, dé-
sire rencontrer jeune
d e m o i s e l l e , grandeur
moyenne, étrangère ac-
ceptée . — Case transit
1232 , Berne.

A donner Joli jeune

CHIEN
noir. — Tél. 8 23 92.

Jeune femme désirerait
suivre un cours pour
débutants de

psychologie
appliquée. leçons privées
ou en groupe. — Adres-
ser offres écrites à O R
1121 au bureau de la
Feuille d'avis.

FM 1
Renouvellement des abonnements

à la « Feuille d'avis de Neuchâtel » pour le

deuxième trimestre de 1963
Nos lecteurs reçoivent ces jours , encarté dans leur journal ,
un bulletin de versement au moyen duquel ils peuvent
renouveler, sans f ra is , leur abonnement arrivant à échéance

le 31 mars.

Prix de l'abonnement jusqu 'à fin juin 1963

Fr. 10.25
Compte postal IV 178

Administration de la
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL»

l J

Air trop sec
malsain pour hommes,
animaux domestiques ,
plantes , meubles, pianos.

Aide rapide (spéciale-
ment en cas de chauf-
fage par le pla fond) par
l'humidificateur

A L 0 M A T

f À 9 ' y-;

*-y-.y..y ÉÉÉà̂ "

volume de l'espace traité
jusqu 'à 100 m». Pulvé-
rise 2 ,5 1 d'eau en 10
heures. Consommation de
courant 2-4 c. seule-
ment par jour. Pas de
sédiment.

Démonstration sans en-
gagement.

Possibilité de le re-
tourner dans les 6 jours.
Modèle 25, Fr. 125.—
Fabrication suisse, avec
garantie.

Glauser 's Neuheitenvertrieb
Case postale 13, Berne 22
tél. (031) 42 1146.

VOTRE LESSIVE
c'est l'affaire de

Blanchisserie
LE MUGUET
Magasin Ecluse 31

Tél. 5 42 08

MARIAGE
Dame, 62 ans , goûts sim-
ples, désire rencontrer
gentil monsieur , aimant
les sorties, ayant situa-
tion stable. - Ecrire, avec
photo sous chiffres DF
1110 au bureau de la
Feuille d'avis.

Nous cherchons, en échange, pour notre
fille de 16 ans,

séjour de vacances
du 31 mars au 21 avril. Une jeune fille du
même âge à peu près pourrait passer ses
vacances d'automne chez nous. S'adresser à
famille Golrischmidt-Freuler, Bruggwaldpark
14, Saint-Gall 8.

??????????????<^
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VOLVO 122 S B 18 1962 *%
VOLVO 122 S B 16 1961 X

? FLORIDE cabriolet avec hardton ?
1960 A

? DAUPHINE GORDINI 1961 X
*$> RENAULT R 4 L 1962 ?

 ̂
Garantie - Echanges - Facilités ?

 ̂
de paiement 

^

? Grands garages ROBERT ?
+ NEUCHATEL Tél. 5 31 08 ?
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L'océanographe suisse
Jacques Piccard invité

du Groupe d'hommes de Bôle
Sous les ausp ices du Groupe d'hom-

mes de Bôle et grâce à quel ques soli-
lides amitiés , Jacques Piccard , océano-
grap he suisse , a bien voulu entretenir ,
vendredi dernier , les auditeurs ¦— heu-
reusements f o r t s  nombreux — de la
conquête des grandes profondeurs .

Dans un langage très clair et un
exposé à la por tée de tous , l'èminent
conférencier , a brossé un tableau pal-
p itant de ses activités qui ouvrent la
porte à l 'humanité d' un domaine scien-
t i f i que incommensurable , puisqu 'en
science , il n'y a pas de point f i na l .  I l
f a u d r a i t  une quantité considérable
d' eng ins semblables au bathyscap he
« Trieste » , conçu par son père , pour
exp lorer p lus du mill iard de kilo-
mètres cubes que représente la mer.

Jacques Piccard est occup é actuelle-
ment à la réalisa tion d' un engin p lus
léger , le « mésoscaphe » , donc un na-
vire des profondeurs  moyennes , desti-
né à évoluer dans des f onds que les
p longeurs  peuvent  at te indre  aujour-
d'hui . Ce mésoscap he sera une grande
attraction de l 'Expositi on 196ï ; cha-
cun aura ainsi l' occasion — sans se
mouiller et confortableme nt assis I —
de voir ce qui se passe dans le Léman
aux profondeurs  de deux à trois cents
mètres.

Le conférencier a f f i r m a  qu 'il fa l la i t
pré parer l' avenir , dès à présent , par la
mise en valeur des ressources que nous
o f f r e n t  les mers. Déjà , sur le p lan ali-
mentaire , selon certaines estimation ,
ces ressources se montent annuellement
à 250 milliards de tonnes de p lanc-
ton : de. quoi nourrir que l ques cen-
taines de f o i s  l 'humanité tout entière!

Après  un exposé d' une heure et de-
mie, Jacques Piccard a bien voulu ré-
pondre avec bonhomie à certaines
questions pos ées par des auditeurs avi-
des d' en savoir encore davantage. Puis
ce f u t  le déroulement d' une bande ci-
nématograp hi que , magni f i quement réa-
lisée lors de p long ées successives du.
« Trieste » , qui clôtura cette soirée uni-
que dans les annales de Bôle.

MONTALCREZ
Nouveau conseiller général

M. Roger Perrin, membre de l'entente
communale, a été élu tacitement conseil-
ler général en remplacement de M. Hen-
ri Rognon qui a quitté la commune.

ALFRED DE MUSSET
LES CONFÉRENCES

p ar AI. Henri Guillemin

Dans la conférence sur Musset qu 'il
a donnée lundi soir à l'Aula de l' uni-
versité , M. Gui l l emin  a commencé en
citant une parole d'Aragon, disant  lors
du centenaire  de la mort du poète :
. Ne passez pas devant ce jeune hom-
me avec la sécurité des choses appri-
ses. • Il existe un Musset sentimental ,
charmant , spir i tuel , romantique et ro-
manesque ; c'est celui auquel on se
réfère généralement et que l'on juge
volontiers de haut .  M. Guillemin va
nous montrer que ce n 'est là qu 'un
masque , et que derrière surgit  le vrai
Musset , lourd , cynique , affreusement
déchiré.

Le tout jeune Musset — il n 'avait
même pas dix-sept ans ! — prononçait
déjà des phrases de ce genre : «Je
veux être un homme à bonnes fortu-
nes, non pas pour ê t re  heureux avec
les femmes , mais pour les tourmenter
toutes, jusqu 'à la mort .  > Et celle-ci :
« On endort bien un malade avec de
l'opium. Pourquoi n 'en ferais-je pas
autant avec mon Ame ? » Les femmes
et l'alcool , tel est donc le programme
de Musset , et ce programme il le tien-
dra avec une obstination rageuse , ga-
mine , maladive et démoniaque, qui se
retrouvera dans le sa turn isme de Ver-
laine.

Le jeune Musset était de ces fi ls de
famille auxquels leur père , lorsqu 'ils
at teignent  l'âge de seize ans , donne
cent sous et dit  : « Va, apprends la
vie. » Peut-être faut-il chercher là , tout
simplement , et non dans quelque grand
amour malheureux , l'origine de la bles-

:sure qui ensanglantera jusqu 'à la fin
(le cœur de Musset. A seize ans , Musset
['lit tout , toute la li t térature obscène
set pornographique , avec avidité et avec
fUne  amertume sans bornes.

Et pourtant la rouerie sur ce visage
ÙJl'est qu 'un masque. « Mon plaisir , dit-il ,
fâtait de me dénaturer , je met ta is  mon
Sorgueil à passer pour ce que je n'étais
apaS' du tout. » Musset est athée , il ne
yCroit ni à Dieu ni au progrès de l'hu-

manité ,  et cependant il est dans l'im-
possibil i té de ne pas regarder du côté
des clartés tantalisantes.

Le jeune Musset , noceur et dandy,
avec ses cils brûlés et ses lèvres ver-
mil lonnées , a quelque chose de bien
inquié tant .  Son destin , il le conduira si
bas que la honte le submerge ; c'est
le recours à l'abîme. Mais un coup ter-
rible le frappe : la mort de son père.
Désormais , il faut travailler, et tra-
vai l ler  pour faire de l' argent. C'est
alors qu 'il compose c A quoi rêvent les
jeunes f i l les  « , cette merveil le  de pu-
reté lustrale .  Il y a des cœurs qui ne
se dégradent pas.

X X X
Vient alors la rencontre avec George

Sand. Très vite, après ur.e semaine
déjà , cela tourne mal. Alors Musset ,
pour faire diversion , décide de se mo-
quer de tout et de tous ; il traite Vi-
gny de vieux cygne constipé — ce qui
n 'est pas pour déplaire 4 M. Guillemin
— et il écrit « Lorenzaccio », pièce qui
est un double glas. « Le vice , dit-il ,
je l'ai mis comme un masque , mais
il n 'est pas seulement collé sur mon
visage, il est entré dans ma chair. »
C'est le glas de la pureté perdue et
c'est le glas de la liberté. Car à tra-
vers la Florence du XVIe , c'est en réa-
li té Paris qu 'il vise , ce Paris de la
Révolution de juillet , qui n 'a été qu 'un
coup d'épée dans l'eau, une démons-
tration tragiquement inuti le.

Lorsque , vers la fin de l'année 1833,
les deux amants partent pour Venise,
ils savent déjà que c'est raté. L'Italie,
pour Musset , est un pays canaille , où
il va s'encanailler. Sa conduite à Ve-
nise est odieuse ; il laisse George
Sand pour l'alcool et les filles. Elle
tombe malade , se rétablit , et c'est lui
qui tombe malade , d'une typhoïde com-
pliquée. Et c'est alors la comédie avec
Pagello qui commence, ce médecin si
dévoué que pour soigner Musset , il
reste nui t  et jour auprès de George
Sand. Musset s'étonne, il s'inquiète ,
il a des soupçons. George Sand s'en-

tend avec Pagello pour Je duper ; c'est
là sa faute principale.

X X X
Dans les années qui lui restent ,

Musset ne fera guère que se survivre.
C'est un jeune homme de beaucoup
de passé , disa i t  Heine. Il est gai com-
me un catafalque. Heureuses les âmes
mortes , celles des bons vivants qui ne
se posent pas de problèmes ! A un
dîner offert en son honneur par la
princesse Mathilde , chargée du racco-
lnge dans les mi l i eux  littéraires, Mus-
set arrive deux heures en retard , saoul;
il demande du cognac et le vomit sur
la table.

Il y a chez Musset des aspects de
véritable folie. « Je l'ai vu hurler toute
une nui t , entouré d'honneur et de fan-
tômes » , écrivait George Sand à Pa-
gello. Cependant une chose le rachète :
il a rôdé toute sa vie autour du mot
amour , sanglante colombe qui tombe
en tournoyant dans l'abîme éternel.

X X X
C'est M. Charly Guyot qui introduisit

M. Guillemin , puis après les longs et
chaleureux applaudissements qui sa-
luèrent la fin de cette brillante et un
peu macabre conférence , M. Georges-
André Schetty informa le public que
la société d'Etude organisera le lundi
6 mai , dans le cadre de l' ethnie fran-
çaise, une conférence de M. Bernard
Magos. spéléologue , intitulée « Dans la
nui t  des abîmes. »

Nous souhaitons bonne chance à la
jeune Etude — aujourd'hui à la re-
cherche d'un local — qui forme le
projet de reprendre l'organisation de
conférences régulières. Au t re fo i s , c'était
Belles-Lettres qui tenait  ce rôle, et puis
c'est tombé. Il est bien regrettable ,
par exemple, que M. Beuve-Méry, di-
recteur du t Monde », ait pu parler
à Lausanne, à la Cbaux-de-Fonds, à
Bienne , mais que personne n 'ait songé
à le faire venir à Neuchâtel. Il y a là
une tradition à renouer.

P.-L. B.

LA CHAUX-DC-MIIIEU
Un quart de siècle d'activité

de la Caisse Raiffeisen
(o) La société de la Caisse Raiffeisen
a fêté samedi après-midi les 25 ans de
son existence. La manifestation fut ou-
verte par la fanfare puis M. E. Siegen-
thaler , président , salua l'assemblée et les
Invités, hôtes d'honneur et délégués des
caisses voisines. Le président fit une
rétrospective des années écoulées. Les
allocutions et morceaux de musique se
succédèrent tour à tour. La soirée se
termina par une riche collation.

RROT-PLAIWTBOZ
A la Caisse de Crédit mutuel

(c) L'assemblée générale ordinaire de la
caisse de crédit mutuel de Brot-Plamboz
a eu lieu le samedi 16 mars au restaurant
des Petits-Ponts. L'assemblée est ouverte
par son président, M. Albert Robert.
Celui-ci, dans son rapport , retrace l'ac-
tivité de la caisse au cours de l'année
1962 et se plaît à relever que la société
a encore progressé depuis l'année passée.
M. Robert remercie ensuite toutes les
personnes qui, de près et de loin , s'oc-
cupent de la Caisse de crédit mutuel et
rappelle l'excellent esprit de collaboration
qui anime ses responsables.

M. Samuel Michaud donne ensuite con-
naissance des comptes. Le roulement an-
nuel pour 61 sociétaires s'est élevé à
1,443 ,786 fr. 90 en 872 opérations. Le
fonds de réserve est actuellement de
58,473 fr. 25, en augmentation de
3739 fr. 35 dû au bénéfice 1962 , alors
que le bilan atteint 1,337 ,485 fr. 15. Un
intérêt de 4 % a été versé sur les parts
sociales. La caisse compte 16 prêts à
terme gagés, 28 prêts hypothécaires et
271 livrets d'épargne.

M. Robert Dumont, au nom du con-
seil de surveillance, propose l'adoption
des comptes afin d'en donner décharge
au caissier ce qui est fait sans opposi-
tion.

M. Auguste Maire et Walfried Jacot,
Henri Maire et Alfred Widmer sont nom-
més à l'unanimité respectivement au
comité de direction et au conseil de
surveillance.

Après que M. Albert Robert eut encore
donné quelques Indications sur la mar-
che de la caisse au cours de l'année pro-
chaine, la séance est levée et chacun
prend part à un souper excellemment
servi. Une séance de cinéma clôture cette
soirée.

YVERDON
Trois arrestations

(c) La police locale d'Yverdon a arrêté
un ressortissant fribourgeois, âgé de 23
ans qui , autrefois domicilié à Yverdon ,
a été expulsé du canton depuis l'année
passée, à la suit e de- condamnations
réitérées pour délits graves. Il a été
incarcéré dan s les prisons à disposition
du juge informateur.

Un nommé G.B., né en 1938, Vaudois ,
sans domicile fixe , a été arrêté par la
gendarmerie et conduit dam s les prisons
d'Yverdon, recherché qu 'il était par le
juge informateur pour différents  délits
commis dans le canton.

La gendarmerie d'Yverdon a égale-
ment arrêté un Bernois , sans domicile
fixe , qui tenta i t  de cambrioler un éta-
blissement public d'Y've.rrlon. Cet indi-
vidu était  également recherché par le
juge informateur de Lausanne et les
autorités fribourgeoises pour différents
cambriolages. Il a été incarcéré dans
les prisons du district.

Cours de répétition
(c) Hier est entré en servioe à Yverdon
le cours de répétition de la poste de
campagne 45 qui est placé sous le com-
mandement du premier-lieutenant Jacot
de Genève ; il durera jusqu'au 4 avril.

LA NEUVEVILLE
Soirée de la S.F.G.

(c) Samedi soir , à l'hôtel du Faucon ,
a eu lieu la soirée annuelle de la Société
de gymnastique de la Neuveville. Après
de nombreuses productions données par
des champions locaux, une pièce de théâ-
tre a été jouée avant qu 'Un bal termine
la soirée.

LES VOISINS

— Vous avez une bonne assurance sur la vie, ma-
dame ?

DOÏHRRESSON

De notre correspondant :
Le Conseil général de Dombresson s'est

réuni vendredi dernier au collège sous
la présidence de M. W. Junod . Il a
adopté les comptes de la commune et
ceux de l'asile qui se présentent comme
suit.

Comptes de la commune : dépenses :
341,578 fr. 88. y compris 37,816 fr. 75
d'amortissements légaux ; recettes :
330,613 fr. 32 ; déficit : 10,965 fr. 56 y
compris 8000 fr. attribués au fonds des
eaux et 213 fr. 40 au fond s de la halle.
Sl l'on tient compte de l'attribution du
fonds des excédents forestiers se montant
à 16,000 fr., le déficit net s'élève à
8178 fr. 96. Notons que les impôts rap-
portent la somme de 136,103 fr. 32 , les
taxes 18,837 fr. 05. l'électricité 32,500 fr. 90
et les forêts 99,329 fr. 60.

Au chapitre des dépenses, notons :
frais administratifs, 48,185 fr. 48 ; ins-
truction publique , 95.236 fr. 25 ; travaux
publics , 74,890 fr. 85 ; œuvres sociales :
38,407 fr. 15; dépenses diverses, 21,587 fr. 15.

Signalons enfin que la fortune totale
de la commune s'élève à 2,539,618 fr. 45 et
que les emprunts atteignent 411,962 fr. 05.

Budget de l'asile : recette générale,
44,824 fr. 29 ; dépenses générales :
44,746 fr. 35. Recettes courantes :
29.081 fr. 05 ; dépenses courantes :
34,628 fr. 25 ; déficit 5547 fr. 25. L'actif
net au 31 décembre 1962 s'élevait' à
121,083 fr. 99 soit une diminution de
4287 fr. 25 par rapport à l'exercice pré-
cédent.

Assemblée générale
de la Société de gymnastique
(c) La section de Dombresson-Villiers de
la Société fédérale de gymnastique a tenu
récemment à Dombresson son assemblée
générale sous la présidence de M. Gil-
bert Cuche. Dans son rapport annuel , le
président a relevé la bonne marche de
la société , qui a repris en mai 1962 son
activité , après une longue période d'arrêt ,
sous la direction de M. Max Porret , mo-
niteur. La section , qui compte une bon-
ne douzaine de membres, a adopté les
comptes qui présentent une augmenta-
tion de l'actif de 400 fr. Par ailleurs
elle participera à la Fête fédérale qui se
déroulera cette année à Lucerne.

Le comité a été constitué comme suit:
président : M. Jean Marina ; vice-prési-
dent : Claude Bourquin ; secrétaire :
Francis Bourquin ; caissier : Willy Boss;
membre : J.-P. Amez-Droz ; moniteur :
Gilbert Cuche ; sous-moniteur et chef du
matériel : Pierre Kunz.

Précisons que la sous-section femmes
est présidée par Mme Alice Nussbaum
et qu 'elle compte six membres travaillant
sous la direction de Mlle Muguette Mon-
nler. Les puplllettes sont au nombre 'de
24 et les pupilles 15.

Un bénéfice bienvenu
(c) La manifestation organisée à l'occa-
sion de la fête du 1er mars a laissé un
bénéfice net de 600 fr. qui a été versé au
fonds de la halle de gymnastique.

BOLDEVILLIERS
« Le Journal d'Anne Frank »

joué à la soirée
du Chœur d'hommes

(c) Samedi, le Chœur d'hommes de Bou-
devllliers organisait sa soirée musicale et
théâtrale. Au cours de la première partie ,
les chanteurs exécutèrent cinq œuvres
sous la conduite souple et nuancée par
M. Robert Kubler , directeur. M. Jean-
Louis Marldor , président , souhaita en-
suite la bienvenue au nombreux public.
Il remercia la troupe théâtrale de Li-
gnières de s'être déplacée pour nous pré-
senter en deuxième partie une pièce en
dix tableaux : « Le Journal d'Anne
Frank ».

Le Conseil général a adopté
les comptes de la commune

et ceux de l'asile

Assemblée annuelle d'anciens élèves
de l'Ecole d'agriculture de Cernier

De notre correspondant de Cernier :
Comme chaque année , la Société des

anciens élèves de l'Ecole cantonale d'agri-
culture a tenu ses assises à Cernier. Plus
de 250 membres, soit le tiers de l'effec-
tif , étalent présents dont certains même
étaient venus de l'étranger.

Le président , M. G. Lavanchy, de Vll-
laret-Voens , salua tout d'abord la pré-
sence de M. J.-L. Barrelet , chef du dé-
partement de l'agriculture , de M. Fer-
nand Sandoz , directeur de l'école, de
MM. P. Dolder , Charles Kaufmann , mem-
bres d'honneur , et de M. Fazan , adjoint
du commissaire agricole de l'Exposition
nationale de 1964. Puis, le président rap-
pela les différentes activités de l'année
écoulée en particulier le voyage en Hol-
lande de septembre dernier.

M. Jean Steib , secrétaire-caissier , pré-
senta ensuite les comptes qui furent
adoptés sans observation. Avant que onze
membres honoraires ne soient élus et
que d'autres reçoivent le diplôme décerné
après 5 années révolues de secrétariat , M.
Claude Veuve , de Chéznrd , fut  désigné
comme délégué à la F.S.A.S.R. et il fut
fait appel à M. André Matthey, de la
Corbatière , pour remplacer M. Max Per-
ret , démissionnaire.

Après une brève discussion et sur pro-
position de M. Steib , l'assemblée a dé-
cidé d'adhérer à la Fédération suisse des
associations d'anciens élèves d'écoles
d'agriculture et d'écoles ménagères. L'as-
semblée a également décidé de maintenir

le jour de la réunion annuelle au troi-
sième dimanche de mars.

Puis, parlant de la coupe des Jeunes
agriculteurs , compétition qui se déroule-
ra dans le cadre de l'Exposition nationa-
le. M. Fazan donna tous renseignements
sur cette épreuve. A l'appui , il présenta
ensuite un film sur ce qui s'est fait en
France dans ce domaine.

La marche de l'école
Après le repas officiel , M. Fazan reprit

de nouveau la parole , évoquant cette fois
le problème ' de l'agriculture tel qu 'il sera
présenté à l'« Expo » , puis parla de la
ferme modèle de la plaine de Bevaix. A
son tour , M. Fernand Sandoz, directeur
de l'Ecole d'agriculture , présenta un ex-
posé sur la marche de l'établissement en
1962 , première année où il fut refusé des
élèves aux cours annuels. Des cours
professionnels agricoles sont envisagés
afin d'élever toujours plus le niveau ha-
bituel de l'agriculteur. M. Sandoz traita
également les changements survenus tant
dans le personnel enseignant que dans
les bâtiments.

Pour terminer , M. Barrelet , passa en
revue les différents problèmes qui se po-
sent à l'agriculture. Il ne restait à M.
Lavanchy qu 'à remercier M. Barrelet,
« défenseur aussi résolu , aussi bien sur
le plan cantonal que sur le plan fédé-
déral ». Une collation , offerte par la di-
rection de l'école , mit un terme à cette
Journée.

TRAVERS
Le souper de l'Ecole ménagère
(c) Vendredi soir, les autorités de Tra-
vers étaient conviées au souper de
l'école ménagère préparé par les élèves
des 8me et 9me années assistées de leur
maîtresse , Mlle Sandoz. Les mets servis
par les élèves étaient très bien apprê-
tés et présentés. Tous les convives
satisfaits convinrent que la nouvelle
tnstit/Uftrioe avait fait ses preuves 1

MOTIERS
Nouveau conseiller général

M. Aimé Vautravers, socialiste, a été
élu tacitement conseiller général en rem-
placement de M. René Carnal , démission-
naire.

HUTTES
Assemblée de paroisse

jj (sp) Une cinquantaine de personnes
tétaient réunies dimanche soir au collège
[pour l'assemblée annuelle de la paroisse
fréformée, ouverte par une brève médita-
filon du pasteur Willy Perriard qui s'ins-
^pira 

de ce thème : « Pendant toute une
&nnée, ils se rendirent aux assemblées de
^'Eglise ».
s. Après l'adoption du procès-verbal , M,
H'emard donna connaissance de son rap-
port d'activité, traitant de la fréquenta-
tion du culte , du service de la sainte
fcène célébré non seulement aux fêtes
fechrétlennes mais une fois par mois, de
H'enselgnement religieux , de l'Union ca-
fdette dans laquelle 25 garçons ont étudié
m. vie de l'explorateur Nansen , du Ras-
semblement protestant romand , des veil-
Hées des paroissiennes, de l'activité du
[groupe d'hommes, du souper de paroisse,
t'de la journée d'Eglise.

Statistiques. — Au cours de l'année
dernière, 8 baptêmes ont été administrés,
6 mariages ont été bénis et 11 y eut
£ services funèbres.

Le culte de jeunesse est fréquenté par
24 élèves, l'école du dimanche par 56
élèves, les leçons de religion par 50 élè-
ves. Pour la première fois dans les anna-
les paroissiales, il n'y a que cinq caté-
chumènes et ce sont tous des garçons.

La communauté protestante se com-
pose de 227 hommes, 241 femmes, 128
enfants et 232 foyers .
1 le Collège des anciens. — M. Per-
jtlard a rappelé que deux membres du
{Collège des anciens sont décédés, MM,
rWalther Troesch et Edouard Jeanneret,¦.que M. Francis Pasche a quitté la . lo-
calité et que trois démissions ont dû
être enregistrées pour des raisons de
eanté, celles de MM. Edmond Jeanne-
ret , Roland Blatti et Samuel Juvet . De

tpouveaux candidats seront présentés
Hors du renouvellement des autorités pa-
j ïoissiales au début du mois de mal.
1 En plus de Mme Alexandre Zurbuchen,
JVIlle Henriette Troesch et M. Frédy Val-
lon , M. Paul-Edouard Hostettler a été
admis comme organiste régulier.

Comptes et communications. — M.
Paul Emery, caissier , a donné lecture
des comptes qui ont été adoptés avec re-
merciements puis M. Borel , pasteur à
Fleurier , a fait une communication con-
cernant la création d'un département
missionnaire romand .

M. Alexandre Zurbuchen , président de
commune, comme M. André Baillods pré-
cédemment, a chaleureusement remercié
M. et Mme Perriard du dévouement qu'ils
manifestent dans l'accomplissement de
leur ministère.

Avant qu 'un thé ne termine cette fra-
ternelle rencontre , le pasteur Borel a évo-
qué quelques souvenirs de son activité
pastorale en Belgique.

Culte spécial
(sp) Un culte spécial a été célébré à
l'occasion de la journée mondiale de priè-
¦le. Il s'est déroulé dans une salle du
collège en raison de la pénurie d'élec-
tricité. Un groupe de paroissiennes par-
ticipa à une liturgie préparée par les
¦femmes coréennes et c'est Mme Willy
Perriard qui prononça la prédication de-
vant un bel auditoire .

Intéressante causerie
(sp) Dans le cadre du groupe d'hommes,
M. Jean-Pierre Joly, de Travers, a donné
la semaine dernière une captivante cau-
serie sur son voyage en Extrême-Orient ,
sujet qu 'il a traité d'une façon particu-
lièrement vivante.

NOIRAIGLE
La soirée du Choeur d'hommes
(c) Sous la direction de M. Frédy Juvet ,
le Chœur d'hommes de la localité a
donné samedi un concert a la halle de
gymnastique. Le programme musical , va-
rié à souhait , exécuté avec un souci des
nuances, prouva les ressources de la
société tant dans les chœurs d'ensemble
qu'en double quatuor et quatuor.

« A louer meublé... » comédie en un
acte de G. d'Hervilliez , Jouée avec brio
par des jeunes de Noiralgue , procura
une heure de saine gaieté aux specta-
teurs qui , comme pour la partie musi-
cale, ne ménagèrent pas leurs applaudis-
sements.

Contacts africains
(c) Président du conseil de direction de
la Mission suisse en Afrique du sud, le
pasteur Armand Méan a fait l'année
passée un long voyage dans le continent
noir , dont 11 a remporté une très belle
collection de photos en couleurs.

Dimanche soir , au temple, un public
nombreux a suivi avec beaucoup d'in-
térêt le conférencier dans ses pérégri-
nations et a admiré avec quelle sûreté
certaines vues d'animaux avaient été pri-
ses. Les commentaires extrêmement vi-
vants de notre hôte démontrèrent com-
bien l'œuvre de la Mission reste Indis-
pensable.

LES VERRIÈRES
Avec les éclaireurs

« Trois étoiles »
(c) Le ¦ groupe d'éclalreurs « Trois étoi-
les » auquel s'étaient joints les éclaireurs
et éclaireuses du groupe « Trois Raisses »
de Fleurier, a donné sa soirée samedi.
Introduits par le chef Zill , de Fleurier,
les éclaireurs et éclaireuses présentèrent
des productions préparées en patrouilles,
des rondes et productions enfantines des
Petites ailes et louveteaux de Fleurier et
des sketches et saynètes des éclaireurs
de Fleurier et des Verrières. Le ballet de
« L'Horloge » des éclaireuses de Fleurier
fut particulièrement réussi.

Soirée de la Société suisse
de Pontarlier

(c) La Société suisse de Pontarlier a
présenté samedi soir à la salle de la mai-
rie des Verrières-de-Joux des films du
folklore suisse. C'est ainsi que l'on vit
défiler les Alpes suisses avec leurs skieurs
et l'hélicoptère d'Hermann Geiger et en-
fin le cortège de la Fête des vendanges
à Neuchâtel. Cette soirée était présidée
par M. Chabloz , de la Société suisse de
Pontarlier.

Assemblée de paroisse
(c) Dimanche, les cultes du village et
des Cernets furent présidés par le pas-
teur Samuel Mgoma , du Congo, dont la
prédication fut un beau témoignage.

L'assemblée de paroisse annuelle fut
présidée par le pasteur J.-P. Barbier.

Après les traditionnels rapports des
comptes, l'assemblée de paroisse décida
d'adresser un vœu à l'architecte et aux
entrepreneurs afin que les travaux de
restauration du temple, Interrompus de-
puis le début de l'automne, reprennent
dans le plus bref délai.

L'offrande se fera au cours du culte
et non plus à la sortie. Cette décision
entrera en vigueur le premier dimanche
d'avril. Il fut également décidé que dé-
sormais l'assemblée dira & haute voix
l'oraison dominicale au cours du culte
principal.

Pour succéder à M. Eric Dumont qui
quitte notre localité , l'assemblée de pa-
roisse a fait appel à M. Alclde Favre, du
Grand-Bourgeau. ' "
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Soirée de la fanfare
(c) Samedi soir , la fanfare municipale
«L'Harmonie» des Geneveyes-sur-Coffrane
a donné son concert annuel à l'annexe
de l'hôtel des Communes, devant un
nombreux public.

Les musiciens, sous la direction de M.
Paul Thoml, ont exécuté un choix de
morceaux très Judicieux , qui ont procuré
un vif plaisir aux auditeurs. Malgré un
effectif restreint , le corps de musique
comprend de bons éléments. Le travail
du directeur a été relevé par M. Pierre-
André Gutknecht, président.

Les musiciens ont été longuement ap-
plaudis. Deux morceaux ont été bissés
soit « La plus belle fille du monde »,
arrangement du directeur, et « La Mar-
che amicale », composée par le directeur.

Le Yodler-club de Neuchâtel a été
l'hôte de la soirée et a connu un égal
succès, sous la direction de M. H. Blu-
nler, et la présidence de M. C. von
Allmen.

La soirée s'est terminée par un bal
conduit par l'orchestre de Jean Fred.

Concours de ski
(c) Le ski-club de la Côte a organisé
dernièrement son cours de ski annuel. Le
Linage a connu de ce fait l'ambiance
des grands jours de sports.

Voici les résultats de la Journée ' :
Juniors. — descente ; 1. R. Jeanmalre ;

2. A. Proserpi. slalom : 1. R. Jeanmalre ;
2. An. Jenni. fond : 1. R. Jeanneret ; 2.
A. Jennl.

Seniors. — descente : 1. B. Meran; 2.
A. Jacot . slalom : 1. M. Kramer. fond :
1. M. Kramer. saut : 1. O. Pfenniger ;
2. L. Fort.

GENEVEYS-SUR-COFFRANE

Assemblée
de la caisse de crédit mutuel

Raiffeisen
(c) Vendredi , s'est tenue l'assemblée an-
nuelle sous la présidence de M. F.-Aml
Aubert. On entendit successivement les
rapports du président et du caissier :
M. M. Wenger fils, le premier faisant un
tour d'horizon général tout en analysant
l'activité florissante du jeune groupe-
ment, alors que le caissier commenta les
comptes annuels en donnant des préci-
sions et des explications quant aux chif-
fres contenus dans le résumé remis à
chacun. Le mouvement de caisse s'est
élevé à 841,700 fr. pour 218 opérations
(34 ,842 fr . à fin 1961). Sur proposition
du conseil de surveillance, les comptes
sont approuvés à l'unanimité. Après les
nominations statutaires les participants
ont eu l'aubaine d'admirer et de suivre
deux jolis films en couleurs sur les pay-
sages et coutumes de France. Ceci fut
une bienfaisante diversion alors que la
neige nous tient encore compagnie.

Assemblée de paroisse
(o) Dimanche soir, s'est tenue l'assem-
blée de paroisse sous la présidence de
M. Favre, pasteur. Après une introduc-
tion de circonstance et l'audition de
deux procès-verbaux , M. Henri Matthey,
caissier , présenta les comptes de 1962
comprenant quatre fonds: celui des sa-
chets, de la paroisse, de la cure et des
orgues, comptes qui furent adoptés.

Il appartenait à M. Henri Vauthler
de présenter le rapport de paroisse au
nom du Collège des anciens. Il le fit en
analysant les principaux événements qui
marquèrent 1962. Il conclut en encoura-
geant chacun à soutenir l'Eglise et à
participer au culte. Quant à M. Favre il
donna la statistique.

Pour terminer on procéda à la nomina-
tion d'un ancien en remplacement de
M. Alf. Humbert, démissionnaire, alors
qu'après un échange de vues le statut
quo fut maintenu quant à la course des
personnes âgées organisée par la Jeune
Eglise.

Pour terminer M. Charles Walter pré-
senta un film en couleurs sur la vie
locale, film qui fit la Joie de tous et
qui est tout à l'honneur de son auteur.

SAVAGNIER

Nouveau conseiller gênerai
M. Gilbert Jeanneret, socialiste, a été

élu tacitement conseiller général par sui-
te de la nomination au Conseil commu-
nal de M. Pierre Elzlngre en remplace-
ment de M. René Luthy, démissionnaire.

CHÉZARD-SAINT-MARTIN

Nouveaux conseillers généraux
M. Alclde Sandoz . membre de l'entente

communale et M. Jacques Bichsel, mem-
bre du groupe de renouveau communal,
ont été proclamés élus conseillers géné-
raux en remplacement respectivement de
M. Jacques Blandenier , qui a quitté la
commune, et de M. René Jacot, décédé.

CERMER
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ĵrt^̂ f̂l «*? * • » ? *  *V ? * ^H Mv ^HH^̂ r ^Hr.V* *' * ¦ 1TV# ?*

I  ̂1^'J j t t̂ l̂f S * **. • .*j4*\ M̂ ^̂m^mW f̂tAV*\V\*A'A

Vk9tiÉ|Pr
L~ --- |̂% #̂:W  ̂ JP  ̂- —"¦—^***aal
A5 100feuil!es ^»̂ |M% 

,JF 
A4 70 feuilles

Simples) ^ItWpÉ̂  (simples)
¦ ¦̂ ynet ¦ ¦ jW|r[L,̂ / I.̂ Onet

40 envqloppes autocollantes «rfrtff 90 enveloppes

F':'"'̂ fp!—~r~̂  W É f M *î L̂ Ê *\ ":—S^
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Produits « Dorothy Gray »

La petite restauration, rafraîchissements,
café, thé, etc., servis dans nos salons

par les soins du bar
Réverbère

ou échange de vos
anciens modèles

à des prix très avantageux

Gallay
©iiiiii "

• ';

ÉJLk&JUf f
m ¦ N K i H y

r— 11
¦¦HSjfc La nouvelle
f JIJI cuisinière
^Çg0W Gallay-Senking,

C

gaz ou
électrique qui
allie élégance,
qualité et prix!

¦ ¦¦¦ Différents
L

^^
M modèles

^̂  ̂ à partir de

-BB» frs.
C 368-'
<D

Cretegny & Gie
! Boine 22 - NEUCHATEL - Tél. 5 69 21

Police Médicale
l' assurance maladie conforme aux besoins de la classe moyenne

Notre Police Médicale vous garantit le paiement de frais souvent considérables pour

traitements par un médecin et ïïï ll
hospitalisation en chambre privée UyS

Nous remboursons:

1. En cas de traitement médical ambulatoire
a) pour chaque consultation jusqu'à Fr. 20.-
b) pour chaque visite à domicile . . .' ..' ... jusqu'à Fr. 30.-
c) pour chaque visite d'urgence jusqu'à Fr. 40.-
d) pour chaque consultation entre plusieurs médecins .... jusqu'à Fr. 100.-
e) pour chaque mesure diagnostique ou thérapeutique spéciale

(comme examens chimiques, microscopiques ou bactériolo-
giques, électrocardiogrammes, radioscopies, radiographies,
rayons, etc.) • jusqu'à Fr. 150.-

f) Médicaments, articles de pansements, etc. sont payés sans
limitation.

PrOpre-aSSUranCe: 10% mais au minimum Fr. 100.- par an.

2. En cas d'hospitalisation
a) selon désir Fr. 5.- jusqu'à Fr. 60.- par jour pour frais de séjour,
b) selon désir Fr. 500.- jusqu'à Fr. 5000.- par an pour frais de traitement, opéra-

tion et frais accessoires (Propre-assurance: 10%).

L'assurance couvre la maladie, l'accident, la grossesse, l'accouchement et elle est.
valable pour la vie. La durée des prestations est illimitée. Age maximum pour l'ac-
ceptation: 60 ans. Choix absolument libre du médecin et de l'hôpital.
Renseignez-vous sans engagement aucun. Téléphonez-nous ou envoyez-nous le
coupon ci-dessous.

LA BALOISEINCENDIE Section Assurance maladie

agence générale de Neuchâtel : À. Chavannes
16, rue de l'Hôpital
Tél. (038) 5 78 68

Prière de découper et envoyer à LA BALOISE INCENDIE
Agence générale A. Chavannes, 16, rue de l'Hôpital, Neuchâtel

Je m'intéresse à la Police Médicale et désire être renseigné sans engagement de
ma part.
Nom: 

Adresse exacte : ; Tél. 

Visite désirée le ,_ à heures*
* même le soir



I / i l  Mercredi 20, j eudi 21 et vendredi 22 mars, à 15 h et 20 h 30 . f  .
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N E U C H A T E L  .Coiffure des mannequins : Salon ROGER, Moulins 9 2i rue Sainf .Hon oré - 2me étage - un - T*L s 43 46 N E U C H â T E L

SfHHH  ̂ V IIAHIMMA nn t̂llït 9 € v l  SI 
Fiancés, parents, célibataires et amateurs

l *%1 « Ullll îil  ̂ In  Épk ^|l H ni exigeants, notre collection vous permet de réa-
gi \ CtïUA^* W ^P ^Lrjy UIJPW' S?" U1UH1 Ml W ^kPIIIIfl User tous vos souhaits à des conditions très inté-

- \ *% f̂t. w directement à la Fabrique-exposition, nouvelle et agrandie, de Pfister-Ameublements SA nessan es'
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Réservez à temps les places gratuites 

si 
désirées pour la course en car à Suhr _ ^̂-̂ ^1̂ ^-»̂
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Heures 
de 

départ 
La 

Chaux-de-Fonds, Place de la Gare 12 h. 30 
^/ f̂e^Bj^̂ ^ ill Md2r "îlli \ "*"" ŜBBFÊË Neuchâtel, Terreaux 7 13 h, d»̂ Btt^p-J|^̂ ufcJj^̂ p
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l ^awJJff^rjltMl̂ jÉ ̂ r̂ w /MÊ àiJLWmm Ï ê Â  NOUS profitons de l'occasion qui nous est offerte pour remercier tous nos clients de la con-
jjpByM i )  *m ÊffSSÊ M fiance témoignée et restons à leur entière disposition pour toute question d'ameublement. La plus grande et la plus belle revue du meuble

m ' M?JMW1 w J& P/ rA&Gm mPB̂ B̂HHî î̂ HminHHI ^Mn&nBmi^HHm en Puisse vous est ouverte : Plus de 600 en-
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I NOS VOYAGES C R O I S I È R E S
AVRIL AU PORTUGAL

v .i Visite de Barcelone - Madrid - Lisbonne, tout le centre historique du
I Portugal , retour en mer Lisbonne - Barcelone - Cannes - Gènes, à
f  j bord de l'« Augustus », 28,000 tonnes (ligne d'Amérique du Sud).
f Aller en train (couchettes)
; i départ 29 mars, 14 jours Fr. 810.—
| i Aller en avion, départ 30 mars, 13 jours Fr. 988.—
t j Hôtels supérieurs, toutes les visites, voyage accompagné. Même voyage
I i le 13 septembre.
B £** A B D I en crolsi *re

| LÂ P  K I NAPLES - CANNES - GÊNES H
¦ i  à bord des transatlantiques « Leonardo da Vinci » ou t Crlstoforo
; i Colombo », 30,000 tonnes, les plus belles unités de la marine italienne,
M visite de Florence, Rome, Naples , Pompéi , le volcan , 4 jours à Capri ,
{ ; Gênes. Train Ire classe, 11 jours, tout compris Fr. 550.—. Départs :
h 6 avril ( ' ) ,  10 avril , 7 mai, 18 mai ( ' ) ,  9 juin, 13 (*),  21 (**) ,
I 29 juillet , 19 août , 10 septembre, 2 octobre.
i (*)  en 9 jours, train 2me classe Fr. 410.—.
l\ (**) en 14 jours, train Ire classe Fr. 626.—. g

T O U R  DE S I C I L E  Tout compris Fr. 780.-
Vlsite de Rome, Naples, séjour à Taormina , l'Etna, Catane , Syracuse,

i Agrigente, Palerme, etc., en croisière : Palerme - Naples - Gênes.
I Trains Ire classe et couchettes, excellents hôtels.
î Départs les 26 mat, 21 juillet , 29 septembre.
fj Un bijou m * A *X M *M U  m *k\
|j de la côte amalfltaine : D f f t ,  

 ̂
g» fl 

I £j |*

\ i Double croisière Gênes - Cannes - Naples (« C. Colombo » et « L. da
M Vinci »), visite de Caserta, Herculanum, Naples , Ischla, Paestum,

Salerne, 4 jours à Ravello. Train Ire classe, excellents hôtels, 11 jours
Départs 26 avril, 13 juillet, 30 août Fr. 580.— W
NOS VOYAGES TOUT COMPRIS SANS AUCUN SUPPLÉMENT h

EN COURS DE ROUTE |'l
Nos références : les témoignages élogieux de milliers de personnes ''-.

y qui ont fait, et souvent plusieurs fols, le même voyage.
Réservez à temps - Places limitées.

\Alnsl que LA HOLLANDE - LE RHIN, 7 jours, 29 avril, 6, 13 mai ;
;- • train - car - bateau Fr. 390.—.

< VENISE, 4 et 6 Jours, Pâques, Ascension, 26 juillet, 9, 23 août, etc.
A partir de Fr. 168.—

PALMA EN AVION
15 jours Fr. 418.—/447.—.

TOURISME POUR TOUS
l . 14, avenue du Théâtre - Lausanne - Tél. 23 35 22. B

Assemblée générale
de la

Société neuchâteloise de patronage
et de secours aux détenus libérés

Mardi 26 mars 1963 , à 16 h 30
à l'hôtel de ville de Neuchâtel

salle de la charte

ORDRE DU JOUR :
1. Procès-verbal de la séance du 25 avril 1962.
2. Rapport du comité de dames.
3. Rapport de gestion.
4. Rapport des vérificateurs de comptes.
5. Nominations statutaires.
6. Divers.

mmmmmmm mi DÈS DEMAIN HUMUM

I au CINÉMA APOLLO I

LE PROCÈS
I Une réalisation : ORSON WELLES I
1 avec ANTHONY PERKINS - JEANNE MOREAU I

C 

Chaque soir "*"\
la grillade des j

Gitans aux Halles J

Pour toutes belles
conf ections f lorales

Fleurs Robert Durner
i>

Tél. gare , 5 90 01
Place Pury 5 36 07
Maladière 5 32 30

CREDITREFORM , NEUCHATEL
Terreaux 9, Tél . 5 48 33

1888 • 1963
75 ans au service du commerce
pour l'encaissement de créances

et divers.

TARIF 10 à 15%
Renseignements commerciaux et privés

avec correspondants
dans toute la Suisse et à l'étranger

mmmmWmmmBM «r??mn

Vfw 7 DK VT à Genève : Salon de l'automobile du 14-24 mars 1963 \$&i

tt :VS A Neuchâtel : gljjLS

y Les GARAGES APOLLO et de l'ÉVOLE S. A. JE
kSÉÏ&iSf tiennent un stock très important de Junior de luxe dans toutes les com- MBSH

B̂BLW binaisons de couleur. Vous avez donc la possibilité d'obtenir immédiatement m̂»^̂

W 

votre voiture, qui vous sera livrée avec une qarantie de 2 ans, sans WSS5*SfyCgSgJ
limitation de kilomètres. \ OKW 7

^D K V f̂  .
.̂ ^-^̂ -  ̂

^̂  ̂ ^ —̂mm m9m *M*m\ ŜSBk **M*m*m*» \ DKW /

S S I^̂ l̂A IBnv lA m U Ŝ l̂^ OtSt̂ l H Wm H ¦ B I I flV V DICÎ^/
^1F B BêIÈë HSST̂ BSSV ^B ssssa WB ^̂ ^̂ ^

B GARAGES APOLLO et de l'ÉVOLE S. A. B
^B̂  Faubourg du Lac 19 Neuchâtel Tél. 5 4816 ^̂ ^

Mamans, futures mamans
GRATUIT

tons les jeudis après-midi,
de 14 h 30 à 15 h 30

conseils et démonstrations pratiques de

puériculture
par une nurse diplômée ; de 15 à 18 heures,

confection de layettes
Restaurant neuchâtelois sans alcool

faubourg du Lac 17

L.̂ rr / -
¦fi

Voyage pour skieurs entraînés
Samedi ¦ dimanche 30 ¦ 31 mars

Jungfraujoch - Lotschenliicks
Départ 8 h 05 Prix forfaitaire Fr. 68.—

y compris logement, service du guide
alpin, etc.

Samedi - dimanche 20 - 21 avril

PALLANZA - Iles Borromées -
INTRA

Départ 7 h 53 Prix forfaitaire : Fr. 105.—
comprenant voyage Ire classe, les repas

et le logement
Inscriptions : bureaux de voyages CFF gara

et vill« et agences de voyages

;
gaSj|SE r̂ j C ^z È S Ë i rz .  Un succès qui méri te

| 
^

rfr "̂ £- y=\3 -?*§  ̂ aussi votre attention

WÉ^WÈ̂È La p ermanente
^S^M^Ê Biosthétique

®̂3jB^WB| =iïjï votre chevelure 
est 

p lus belle que
J&, -l Sf  %9B ~^3ÊL jamais , c 'est la pe rmanente de la
^̂^̂ ^̂ ¦̂  femme moderne.

SALON B I O S T H É TI Q UE
R. KRASSNITZER - , Clos-de-Serrières •

Coiffeur diplômé pour dames - Tél. 8 38 50

I STATION SHELL I
SERRIÈRES

Lavage, graissage, vidange, pneus
neufs, striage et accessoires pour
la voiture B Petits transports ¦

Déménagements ¦ Tél. 5 23 87

Ligue neuchâteloise de l'hygiène
mentale

AULA DE L'UNIVERSITÉ

Vendredi 22 mars, à 20 h 15

La Fatigue
Conférence par le Dr WTNTELER
sous-directeur de l'hôpital cantonal

de Perreux

I
lfllFRIT' 11 ^" ATTENTION
¦Nil Sm/y HORAIRE SPÉCIAL
à?1» B fc lMŒOP aujourd'hui 14 h 45 et 20 h 15SIDE7 *I wllP MIa,.,,,,., -, le programme débute

* 5«? iJtfluM l̂/y directement par le film

W lUflJr C I N É M A
Admis des 1. ans A D r A nF^

Location ouverte ri i\ Va «M IS La «JP
tous les.Jours

de 13 h 45 à 18 h Prix des places Imposés par le
. Tél. f 7878 producteur: Fr. 3.-, 3.50,4.-,4.50

Version originale sous-titrée français-a liemand

APPARTEMENT
SI vous voulez refaire

votre appartement, ou
simplement une pièce,
un coup de téléphone au
5 47 82 ou 5 24 17.

't T̂v TiBÉawlHrH> iiMT

fl R|wHSfP ¦

Tél. (031) 3 1150

^¦
"," " ' ——

'Nous vous offrons des

p r ê t s
jusqu'à Pr. 10,000.—, également pour les vacances.
Rapides, discrets, sans formalités spéciales.

enocari + C,e
Oartenstrasse 120, Bâle, tél. (061) 35 53 30.

MAÇON. x.
qualifié entreprend travaux de tout genre*
R. CLENÏN, entrepreneur. Tél. (038) 8 40 89
après 17 h 30.

MERCREDI 20 MARS 1963 'g

LES BUGNENETS CVf
Départs : 13 h 30 , place de la Poste, I . M
Neuchâtel. Arrêts : Sablons , Chaumière, "tÊipG £ ~-2ÈKm «

Rosière , Vauseyon ~"~~ 
f̂fl V̂

WITTWER AUTOCARS , NEUCHATEL ^ ĴJ Î̂SSaBSt* ——



Des spécialistes allemands de fusées poursuivent
leurs recherches dans une semi - clandestinité

Sinon , pourquoi les savants alle-
mands, en matière de fusées et
aussi dans d'autres domaines, se-
raient-ils si sollicités, convoités —
et pourquoi les Russes redoute-
raient-ils tellement la force mili-
taire allemande , dépourvue pour-
tant, officiell ement, de tout arme-
ment nucléaire ?

Que des dizaines de lab oratoires
et d'usines allemandes poursui-
vent des recherches et sans doute
aussi la fabrication de certains
prototypes militairement très im-
portants et appartenant au domaine
des carburants nucléaires, fusées,
etc., est le secret de polichinelle.
"Washington , Pari s et Londres sont
au courant d'une partie de ces
travaux. Pas de tous.

Un aspect peu connu
de l'affaire « Der Spiegel »
Il est évident que les Allemiands,

possédant sans aucun doute la
formule des bombes « A » et « H »
mais n 'étant pas en mesure de les
expérimenter , ne peuvent rien sans
leurs alliés occidentaux. Mais il
est évident aussi que dams certains
domaines, leurs recherches sont in-
finiment plus avancées que celles
des Français et Britanniques. Il
est même probable que dans plu-
sieurs « voies », ils dépassent les
Russes et les Américains.

En octobre 1962, lors de la célè-
bre affaire « Der Spiegel », on a
[passé discrètement sous silence, ou
on a noyé dans une mer d'autres
éléments troublants , le fait que
M. Augstein et son équipe avaient
précisément reproché à Franz-Jo-
seph Strauss de vouloir équiper
la Bundeswehr d' un équipement
démodé ou sur le point de l'être.

Cette accusation sous-entendait
que le ministre de la guerre , dont
« Der Spiegel » avait mis en doute
déjà plusieurs fois l 'incorruptibilité ,
n 'avait  pas fai t  ce choix d'une fa-
çon tout à fai t  désintéressée . D'où
la réaction violente , les gaffes et
maladresses de Strauss , qui lui ont
coûté son portefeuil le  et qui _ ris-
quent de gâcher toute sa carrière.

Mais très peu d'observateur s ont
relevé que « Dor Sp iegel », qui mal-
gré une cer ta ine  indépendance , qui
a fai t  son succès , représente une
certaine po l i t i que et certains grou-
pes d' intérêts , défendai t  aussi la
liberté de l 'Allemagne d'équi per son
armée comme cela lui '  plaisait . Ce
qui signifie qu 'elle doit encoura-
ger et aider ceux qui travaillent

S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E

i

dans une pseudo ou vraie clan-
destinité, à créer les armes de de-
main de la Bundeswehr.

D'ici à cinq, quinze ans
Car, ces recherches — extrême-

ment coûteuses — ne sont finan-
cées pour l'instant que par l'indus-
trie privée et, dans une faible me-
sure, pair un ou deux organismes
officieux. Au lieu de dépenser des
milliards de marks à l'achat d'ar-
mes aux deux tiers de fabrication
étrangère , qui , d'ici à 1970, où mê-
me avant , seront bonnes à être
jetée s à la ferraille , pourquoi le
gouvernement n'emploierait-il pas,
chaque année, des sommies impor-
tantes, à favoriser certaines re-
cherches ?

Les savants allemands, qui ont
créé les « V 1 > et «.V 2 » , qui sans
les bombardements et la destruction
par les Alhes de certaines usines
et la perte de l'eau lourde nor-
végienne, auraient facilement de-
vancé les Américains dans la fabri-
cation de la bombe atomique et qui ,
dispersés après 1945 dans les qua-
tre coins du monde, ont grande-
ment contribué aux exp loits nuc-
léaires et spatiaux des Russes et
des Américains , seraient certaine-
ment capables d'ici à cinq... dix , au
maximum quinze ans, d'attraper
n 'importe quel autre pays.

Le successeur de Strauss, von
Hassel , n'est d'ailleurs nullement
insensible à ces arguments qui de-
viendront sans doute doctrines
d'Etat le jour où le « vieux » chan-
celier passera la main... c'est-à-dire
dans quelques mois.

Une partie de poker
Les Alliés , qui n 'ignorent ni ces

faits ni l'évolution de la conception
militaire (allemande , sont passa-
blement embarrassés. Officielle-
ment , la République fédérale se
conforme aux traités et les recher-
ches qui se poursuivent dans ses
usines et laboratoire s servent de
buts uniquemen t  industriels . Politi-
quement , tout acte de méfiance de
leur part  heurterai t  la suscep tibi-
lité allemande et ferai t le jeu de
Moscou et de Pankov qui cr ient
déjà à la renaissance du milita-
risme al lemand.  Psychologique-
ment , enfin , ils ne sont pas mé-
contents de garder en réserve vis-à-
vis des Russes « l'épouvantail alle-
mand » quitte à l'utiliser , le cas
échéant, comme monnaie d'échange,
d'autant que, comme nous l'avons
dit plus haut , les Allemands ne
peuvent rien sans le concours d'un

autre pays qui possède déjà un
stock atomique .

Ce gigantesque poker à trois —
Occident , Bonn , Moscou — est loin
d'être sans danger , rappelant , par
certains côtés, la légende de l'ap-
prenti sorcier. L'Allemagne déjà
surindustrialisée , sera peut-être
d'ici à cinq, dix ans, militairement
aussi forte que l'URSS ou les Etats-
Unis. Car ce qui lui manque en,
matière d'expérience atomi que , elle
pourra l'acquérir facilement en un
an ou deux , par une collaboration
soit avec la France, soit avec l'Es-
pagne ou même un pays afr icain
qui mettra « l'espace » à sa dis-
position. A moins que de nouveaux
procédés, sous forme d'explosions
souterraines ou atmosphériques
presque imperceptibles, ne lui per-
mettent de se passer de ces con-
cours.

Or , si la République fédérale de
1963 ne nourrit certainement pas
—une faible minorité mise à part —
des desseins belliqueux , nul ne peut
prédire ce que sera la mentalité al-
lemande de... 1970 ou de 1975,
d'une Allemagne qui se sentira aussi
forte que n'importe quel autre
pays.

Ce sont les perspectives redoutées
par les Russes et que l'Occident
aurait tort d'oublier ou même de
minimiser.

Stefan KRANEK.

l'ami de votre peau :
le Lait de Vichy

Doux comme un baume , très riche en
éléments naturels bienfaisants pour la
peau, le LAIT DE VICHY a sa place
dans chaque foyer. Il assure l'h ygiène
et la toilette quotidienne du nourrisson ,
de l'enfant et de l'adulte. Il combat
les irritations (dartres , pi q ûres d'in-
sectes , .brûlures légères) et rend à la
peau soup lesse et douceur.
LE LAIT DE VICHY est pour la

, femme un excellent démaquil-

fr

lant. Il convient à tous les
épidermes qu 'il fait respirer
et revivre. C'est un produit
des Laboratoires Dermato-
log i ques de VICHY. Il est
en vente exclusive chez votre
pharmacien.

Les rhinocéros forment
une curieuse famille...Au zoo de Bâk

i

De notre correspondant de Bâle :
On sait que le jardin zoolog ique

de Bâle avait vu naître , en 1956 ,
le premier petit rhinocéros indien
(rhinocéros unicornis )  en captivité.
La famille en est depuis samedi der-
nier à son quatrième rejeton , ce qui
constitue un succès d' autant plus ré-
jouissant que l' espèce est en voie de
disparition dans son Ass ain natal.

Hélas ! Pourquoi faut- i l  que la
morale... Khunlai — c'est le nom du
bébé — n'est en e f f e t  pas le f i l s
de Jog mothi , jusqu 'ici considérée
comme la compagne lég itime de Ga-
dadhar son père , mais bien de Moul-
lah sa demi-sœur. Gadadhar — ce.
sont là mœurs de rhinocéros que
M. Ionesco n'avait pas prévues —

est donc à la fois  le p ère et le grand-
p ère de son dernier-né.

Mais pa ssons aux choses sérieuses ,
car les observations fai t es  lors des
quatre naissances bâloises ont per-
mis d'élucider plusieurs points ob-
scurs de la vie et du développement
des rhinocéros indiens. On sait no-
tamment qu 'une femelle est apte à
se reproduire dès l'âge de 3 ans,
c'est-à-dire beaucoup p lus tôt qu 'on
ne le pensait , et que son premier-
né est moins lourd que les suivants.
Les trois descendants de Jogmothi
pesaient respectivement 60 ,5, 67 et
68 kilos , celui de Moullah 59 seule-
ment. La gestation est de 16 mois.

Le petit  Khunlai se porte à mer-
veille et prospère d' un kilo et demi

Pour sa mère, il est bien sûr le plus beau bébé du monde.

par jour , ce qui correspond à une
ration quotidienne de quinze à vingt
litres de lait maternel. Quant à la
consanguinité , elle ne semble pas
avoir , chez les animaux sauvages, les
mêmes conséquences néfastes que
chez les humains et les animaux
domesti ques.

Depuis la naissance de Khunlai
et l'arrivée d' une femelle de Ham-
bourg venue faire sa cour à Gadad-
har, le zoo de Bàle dispose d'un
groupe unique au monde de six rhi-
nocéros indiens.

Chez les poules d'eau
de Tasmanie

Le zoo de Bàle , il y a quelques
semaines , vendait à un zoo af ricain
une portée de lionceaux. Aujour -
d 'hui c'est à la lointaine Tasmanie
qu 'il livre , sur demande , le secret
de son élevage de... poules d' eau
de Tasmanie. La raison ? Ce vola-
tile qui ne vole pas , bien que ses
ailes soient parfaitement dévelop-
pées , est en voie de disparition
dans son île par suite de l'assèche-
ment de nombreux marais, et les
autorités tasmaniennes envisagent
d'en perpétuer artificiellement l' es-
pèce.

A noter que le couple acquis par
les Bàlois en 195k compte déjà 87
descendan ts , dont le p lus grand
nombre a été cédé à d'autres zoos
d 'Europe et d'Amérique. La poule
d'eau de Tasmanie reste for t  atta-
chée au lieu où elle s'est installée,
et p lusieurs couples vivent aujour-
d'hui en pleine liberté dans les
étangs du zoo , voire dans le jardin
de la station ornitholog ique de Sem-
pach.

Les promenades en Alsace
peuvent coûter cher...

Les automobilistes bàlois se plai-
gnent , depuis un certain temps , de
l' excessive sévérité de la police fran -
çaise à leur égard. Les amendes
p leuvent et sont particulièrement
salées : 53 f r .  02 est un minimum
qu 'on réserve aux cas les p lus bé-
nins tels que stationnement sans
f e u x  de posit ion (dans une rue de
village bien éclairée) , défaut  d'éclai-
rage de la pl aque de contrôle , etc.
La façon  dont sont calculées ces
amendes , dont le bulletin de la sec-
tion locale de l'A.T.S. donne un
exemple , est pour le moins curieuse:
amende : 10 f r .  ; mémoire de frais  :
6 f r .  30 : « décimes » (?) : 0 f r . 65 ;
timbre de quittance : 0 f r .  50 ; to-
tal : 81 f r .  80.

Drôle de manière d'encourager
lp tf \ n r i <mp  t

C 4JST Çit} wtt UEGmmm tOWt CM m Etre l'heureux possesse ur d'unevoiture "brillante", robuste, qui séduit sans cesse plus d'automobilistes amoureux de savigoureuse personn alité... Son nouveau moteur super-carré de 1200 ce, mis en valeurpar une boîte sportive à 4 vitesses toutes synchronisées, fait d'elle une remarquablegrimpeuse et une championne des démarrages en flèche - Parfait confort pour4 personnes, nouveaux fr eins surdimensionnès, visibilité pan oramique... sous tous sesangles, vive l'Anglia ! *Une robustesse stupéfiante qu'apprécient chaque jo ur davantageplus de 500.000 heureux proprié taires d'Anglia : sous le contrôle officiel du Britain'sAutomobile Club, 160.000 km "non stop " accomplis "sans pépi ns", sur route, p arune Anglia strictement de série ! Et tout cela au nouveau pr ix "in- uwf TTTHÊikwwcroyable " de Fr. 6,190 (6J53 ch), Wg&S&P
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Pour tous vos
appareils ménagers

la bonne adresse :

Vous aussi pouvez faire confiance à

Vous ne regretterez qu'une seule
chose : l'avoir témoignée si tard.

Au soleiH______
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Cuisiner est A "'est pas toxique et
si simple avec /A\ JÏÏSg-***
Blltagaz ! JB̂ ~ m̂ Culsinlères modernes
Tous les avantages X™"̂  ButagaZ à partlr C,e
«Tune cuisine moderne Vf Tat^ fr-32°"
sont réunis dans une ^fti . .
cuisinière Butagaz. £pr iîfl? JÎK^
éteignez la flamme «Sri. "N— —~~~~~"
Instantanément Vous IK\L—^SÉk -tf ^»».avez la possibilité de -Sb̂ j Ŝ SS SZjrégler la température m^MTrL__J r " Ci Met le temps de culsaon B3WIIP\£ÏJL*

,
T'exactement comme ff7/ 'vUlA Hvous le désirez. '* •"'*" ¦

Butagaz ne nécessite A r\ f \f *\ I A "f"aucune Installation, A. K \J L. H A I

Dépôt Butagaz , Cernier
Tél. 711 60

Pieds faibles ?
Pieds douloureux ?

f

Nos supports sur mesures,
dans la technique « original
BOIS-CUIR» , vous rendent
la marche aisée, sans dou-
leur. Sans métal , légèreté
surprenante, élastique et sta-
ble à la fols. Enfin un sup-
port efficace qui se porte
aussi dans une chaussure

élégante.
ORTHOPÉDISTE

SPÉCIALISTE

YVES REBER , Neuchâtel
19, fbg de l'Hôpital

Ne reçoit pas le mardi
Tél. (038) 5 14 52
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RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 7 15 46
Menus sur commande

Bonne cave
Salle pour sociétés

ÉCOLE TAMÉ
Avenue de la Gare 10 Tél. 5 18 89
Jeunes filles qui quittez l'école au printemps , suivez un

cours de sténodactylographie
ou de secrétaire

Tous renseignements : tél. 5 18 89.
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Ni comme ceci, ni comme eele, m&i's tout autre !
Vous serez convaincue vous-même.

Dans 4a course au progrès

La p ermanente bimthétique
a une bonne longueur d'avance !
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C. Nagel
Menuiserie Neuchâtel
Ebénisterie Ecluse 17

Meubles de magasin Tél- 5Ï2 65

Troués, mités, salis
déchirés, vos TAPIS

PERSES
ou mécaniques

sont réparés
. vite et bien par

Georges GAVIN
Immobilières 12

Neuehâtel - Tél. 5 49 48

BPlTTÇlrKtlo
sans caution jusqu'à
Fr. 2000.— sont ac-
cordés à ouvriers,
employés ou fonc-
tionnaires solvables.
Modes de rembour- |

sements variés.
H. C.RAZ S.A:, rue
du Tunnel 15, Lau-
sanne. Tél. ('021 )

23 92 57 f

BLOUSES
Bureau

Fr. 1.60 la pièce
Atelier

Fr. 1.80 la pièce
lavées et repassées

BLANCHISSERIE
LE MUGUET

Magasin : Ecluse 31
Tél. 5 42 08

Prêts

Banque Exel
5, avenue Rousseau

Tél . 5 44 04
l NEUCHATEL J
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La bombe française
S U I T E  DE LA P R E M I È RE P A G E

En effet , les a c c o r d s  d'Evian,
dont le premier anniversaire coïncide
d'ailleurs avec l'explosion , s'il ne pré-
voient pas expl ic i tement  que la France
peut y faire des expériences atomi-
ques , laissent la l ibre disposi t ion pour
cinq ans des trois bases du polygone
d'essais sahariens. Il ne peut y avoir
aucun doute sur la dest inat ion de ces
bases (essais de fusées et expériences
nucléaires),  de môme que sur le droit
de la France d'y procéder à des expé-
riences pour lesquelles d'ailleurs des
précautions exceptionnelles, c'est évi-
dent , sont prises, comme l'ont prouvé
les sept précrédentes explosions nu-
cléaires.

La seule question qui se pose main-
tenant est de savoir quelles décisions
ont été prises par le gouvernement al-
gérien. Celles-ci sont a t tendues ici
également avec le plus grand calme.
On ne pense pas que Ren Bella , bien
que son désir évident soit d'être dé-
gagé personnellement de toute respon-
sabil i té  dans la conclusion des accords
d'Evian et dans leurs s t ipulat ions aux
yeux de l'opinion publique, aille jus-
qu 'à une dénonciation des accords de
coopération. Paris , tout comme Ben
Bella lui-même sait fort bien que la
rupture avec la France, h l'occasion et
sous le prétexte de cette expérience
atomique, créerait à l'Algérie nouvelle
d'extraordinaires d i f f icu l tés  sur le plan
f inanc ie r  et économique. Aucun pays
n'est prêt , ni disposé à y prendre la
relève onéreuse de la France. On croit

donc généralement que le gouverne-
ment Ben Bella ne saurait aller plus
loin qu 'une protestation de principe et
une proposition.

La proposition serait, comme Ben
Bella l'a suggéré à plusieurs reprises,
de demander à la France une revision
des clauses militaires des accords
d'Evian mais sur te point il semble
dif f ic i le  que la proposition algérienne
soit favorablement  accueillie à Paris.

L'utilisation des bases du Sahara est
objectivement la seule contrepartie que
la France peut exiger à l'aide f inan-
cière économique et technique à l'Al-
gérie en a t tendant  qu 'un autre poly-
gone d'essais soit instal lé  dans les
lies françaises du Pacifique, ce qui
prendra plusieurs années, et il est
vraisemblable que le gouvernement
français n 'en a pas terminé avec ses
expériences nucléaires, Indispensables
à la mise sur pied de sa force de
frappe.

M.-G. G.

Manifestations à Alger
ALGER (UPI). — A 21 heures en-

viron , plusieurs manifestations spora-
diques, groupant quelques centaines de
personnes, des jeunes gens pour la
plupart se déroulaient dans le centre
d'Alger.

Quelques-unes sont silencieuses, d'au-
tres bruyantes, les manifestants lan-
çant des slogans en arabe.

Curieux chasse-croisé
arabo-israélien à Bâle

De notre correspondant de Bàle :
Bâle et la région voisine de Lôrrach vien-

nent d'être les témoins de faits assez trou-
blants, au sujet desquels le moins qu'on
puisse dire est que le public est fort mal
rensei gné. Essayons tout de même d'y voir
clair à l'aide du maigre matériel dont nous
disposons.

Cela a commencé sur sol allemand, dans
la nuit du 21 février. Un physicien spé-
cialiste des fusées, M. Klein wachter, était
victime d'un attentat alors qu'il regagnait
son domicile à Tullingen-Lôrrach. Un in-
connu tira (sans l'atteindre) puis s'enfuit
dans une voiture où l'attendaient deux com-
plices. Les trois hommes changeaient une
première fois de voiture 150 mètres plus
loin et une seconde fois au centre de LÔr-
rach ; un quatrième complice attendait dans
ce troisième véhicule.

A en croire un bref communiqué publié
peu après, les auteurs de l'attentat avaient
été identifiés comme étant un Autrichien, Ernst
Wendel, et trois Egyptiens domiciliés à
Vienne, Moustafa Kemal, Ali Samir et Ah-
med Mohamed Skabar. On retrouva la voi-
ture et le revolver de l'attentat/ mais les
quatre lascars courent encore.

L'ACTIVITÉ DE KLEINWÂCHTER

C'est surtout la personnalité de Klein-
wachter qui, en l'occurrence, retiendra notre
attention. Ce physicien fit en effet partie,
pendant la guerre, de l'équïpe de savants
allemands chargés de mettre au point, à
Peenemunde, les fameuses « VI > et « V 2 ».
La paix revenue, Il fut appelé à Stuttgart
en qualité de collaborateur d'un autre spé-
cialiste en matière de fusées, le professeur
Ernest Sanger, vont d'être engagé par les
Français à l'Institut de recherches de Saint-
Louis, à la frontière bâloise, institut où
coopèrent depuis des années les techniciens
de l'armée française et de la « Bundes-
wehr ».

Kleinwcichter ouvrit en outre à Weil, en
1957, un « Institut scientifique » privé à la
tête duquel il a pour associé Ile physicien
Gcerke, lequel fut déjà son collaborateur à
Peenemunde avant de le redevenir à Saint-
Louis.

IL Y AVAIT UN PRÉCÉDENT...

On rapprocha naturellement la tentative
d'assassinat de Klein wachter de l'enlève-
ment d'un autre collaborateur du professeur
Songer, le physicien municois Heinz Krug,
qui eut lieu en septembre de l'année passée.
Krug s'était rendu à un mystérieux rendez-
vous, qui lu! aurait été donné féléphoni-
quement par un... Egyptien, et n'en serait
jamais revenu.

Comme les deux affaires Krug et Kleîn-
wachter mettaient en ligne quatre Egyp-
tiens, il n'y a rien d'étonnant à ce que l'o-
pinion publique les ait considérées comme
étant l'œuvre d'agents de M. Nasser don-
nant la chasse à des physiciens allemands
travaillant pour Israël.

OU EST LA VÉRITÉ ?
Les choses en étaient là quand, vendredi,

le département fédéral de justice et police
annonça l'arrestation d'un Autrichien et d'un

Israélien inculpés d'avoir « usé de contrainte
envers des ressortissants allemands travail-
lant pour l'Egypte », et cela dans un des
plus grands hôtels de Bâle. Nous ne revien-
drons pas sur les faits, que notre journal
a publiés par le menu dans son numéro
de lundi, sinon pour en relever certains as-
pects pou rie moins curieux.

L'affaire se serait passée le 2 mars, soit
deux semaines à peu près avant que ne
soit publié le communiqué du département
fédéral de justice et police. Pendant ce
temps , à Bâle, les bruits les plus fantaisistes
couraient, encouragés par le mutisme ab-
solu des instances officielles intéressées.
C'est finalement par Radio-Israël que cer-
détails commencèrent à filtrer I

Le plus piquant de l'affaire, à en croire
notre confrère la « National Zeitung », c'est
que deux journalistes avaient au vent de
la chose et se trouvaient, le 2 mars, à
proximité de l'hôtel où il devait se passer
quelque chose. Ils y virent effectivement
un mouvement insolite de détectives et des
autos de la police arrêtées dans le voisi-
nage, moteurs en marche, maïs on les pria
poliment de déguerpir tous prétexte que
des coups de feu pourraient être échan-
gés... Puis ce fut la consigne du silence à
laquelle nous avons déjà fait allusion.

Faudra-t-îl dorénavant que les Bàlois
écoutent Radio-Israël pour savoir ce qui le
passe dans leur ville ? L.

Le traité
franco-allemand

sera ratifié
sans modifications

Selon le vice-chancelier
Ludwig Erhard

BONN (UPI). — Invité d 'honneur de
l'association de la presse étrangère à
Bonn , le vice-chancelier et minis tre  de
l'économie, M. Ludwig Erhard , a dé-
claré hier qu 'à son avis le parlement
de Bonn ra t i f iera i t  le t rai te  de coopé-
ration franco-al lemand sans y apporter
de modif ica t ions, même s'il lui adjoi-
gnait des résolutions unilatérales.

Interrogé sur d'autres points , le vice-
chancelier a déclaré :

O Que l'un i f i ca t ion  do l'Europe est
nne « nécessité h is tor ique  », que les
modes de pensée politique actuels ne
peuvent modif ier .

9 Qu 'il estime, par tageant  en cela
l'avis du chancelier Adenauer, qu 'une
communauté a t lant ique sur le schéma
économique et social du Marché com-
mun « est une illusion au jourd 'hu i  »
que de toute façon les Eta t s -Unis  n 'en
veulent pas, et qu 'il vaut mieux pen-
ser en termes d'associat ion sur pied
d'égalité et de coopération.

La grève des mineurs
S U I T E  DE LA P R E M I È RE P A G E

Dans son communiqué d'hier matin,
le comité central de grève , à propos
de ce meeting « demande à toute la
population du bassin houil ler  de parti-
ciper à la grande manifestat ion, pour
la défense des libertés syndicales. Ce
sera, écrit-il, la preuve de votre atta-
chement à la défense de la cause des
mineurs et par la même, de la classe
ouvrière tout entière. »

La marche des mineurs
sur Marseille

La marche sur Marseille des quelque
3000 mineurs du bassin min ie r  de Pro-
vence a commencé hier en début d'après-
midi. Des agents motocyclistes de la
police routière précédent l ' important
cortège composé de voitures particu-
lières et d'autocars dans lesquels les
minuers ont pris place. Ceux-ci seront
reçus à Marseille devant la mairie par
le sénateur-maire, M. Gaston Deffen-e.

Par ailleurs, on annonce deux nou-
velles grèves : celle du personnel au
sol d'Air-France (une  demi-journée) et
des travail leurs des centres atomiques
pour toute la journée de vendredi. El-
les concernent 20 ,000 salariés environ.

Quelque 100,000 employés de banques
sont invités par leurs centrales syn-
dicales à une journée de revendica-
tion le 26 mars, qui  se traduira par
un retard du début du travail. Il
s'agit notamment du personnel des
quatre grandes banques nationalisées.

Une menace plane toujours sur le
métros et les autobus parisiens. Une
nouvelle réunion de leurs syndicats est
prévue pour aujourd 'hui .

Parmi les principaux mouvements
décidés depuis déjà quelques jou rs ci-
tons : cet aprèB-midl de 14 à 18 heu-
res interruption de la distribution du
gaz et de l'électricité ce qui empêche-
ra le métro de circuler et les feux de
circulation de fonctionner.  Pendant ce
temps les syndiqués de la fonction

publique manifesteront sur la place
de l'Hôtel-de-Vllle.

Jeudi , ce sera au tour des chemins
de fer à être affectés par des grèves
surprises de deux heures. Tandis que
dans les PTT, à l'appel de deux syn-
dicats l'arrêt de travail de facteurs en-
traînera des Irrégularités dans la dis-
tribution du courrier. le lendemain
cette même grève doit sévir dans les
communications téléphonique et samedi
dans les services des chèques postaux.

CONSPIRATION COMMUNISTE
DECOUVERTE
A GUATEMALA

Une consp i r a t i o n  communis te, d i r i gée
depuis  Cuba vient d'être découverte
par les au tor i tés  gua témal t èques. Cette
consp irat ion qui a des ramificat ions
dans toute l 'Amérique centrale visait
à renverser le gouvernement pendant
l'absence du président do la Républi-
que.

Pendant la conf érence
de Costa Rica

WASHINGTON (UPI-ATS). — Plu-
sieurs petites unités américaines sont
dispersées en Amérique  centrale pour
assurer la sécurité du président Ken-
nedy pendant son séjour au Costa
Rica , prêtes à Intervenir dans les plus
brefs délais à la moindre menace.

Les part icipants  à la conférence des
chefs d'Etat de l 'Amérique centrale
à Costa Rica ont eu lundi une sur-
prise désagréable lorsque dans son in-
tervention , le président guatémalien ,
M. Mlgual Ydigoras Fucntes a demandé
publ iquement  le soutien du présiden t
Kennedy en ce qui concerne les reven-
dica t ions  du Guatemala sur le Hondu-
ras britannique. Les organisateurs de
la conférence ont bien souligné que
le président Fuentcs leur avait  promis
de me pas ment ionner  cette question
en public et de n'en parler qu 'en privé
avec le président des Etats-Unis.

Le colonel Ju l io  Rivera , président du
Salvador, évoquant  no tamment  les pro-
blèmes du marché commun centre-
amér ica in , a proposé un plan en sept
poin ts  pour aboutir  à une intégrat ion
économi que plu/: poussée. Il a préconisé
no tamment  l'établissement d'une union
douanière  et d'une polit i que commer-
ciale commune. Le président du Sal-
vador a soul igné d'aut re  part la né-
cessité urgente de rechercher une solu-
tion permanente  nu problème de « l'in-
f i l t ra t ion  et de la campagne subversive
du commun i sme  i n t e r n a t i o n a l . .

L'agence Tass rapporte mardi  que son
correspondant  à Costa Rica , M. Fran-
cisco Gamboa , n 'a pas été autor isé  à
suivre les déba t s  de la conférence qui
réunit  depuis l u n d i  il San José le pré-
sident Kennedy et les présidents des
six républiques d'Amérique centrale.

M. Kennedy
bien protégé

Les Canadiens n'avaient pas fière allure
hier soir face à leurs compatriotes exilés

<*£jà^^ V̂&5*^^ La coupe de hockey du Salon
automobile de Genève

Canadiens d'Europe - Canada
8-3 (3-2, 2-3, 3-0)

Canadiens d'Europe : Palmer ; Dob-
byn , Martini ; Tuccl, Girard ; Kwong,
Plchette, Pelletier ; Farnfield, Whit-
tal , Morelli ; Macdonald, Dennison, Ro-
bertson ; Denny.

Canada : Martin : Fletcher, Maki ;
Pollesel , Smith ; Lenardon, Hornby, Ko-
waltchuck ; Penner, Peacosh, Tambelllni;
Jones, Macleod, Macknight.

Buts : Macdonald (4me), Whittal
(lOme), Robertson (14me). Deuxième
tiers-temps : Lenardon (3me), Pelletier
(lOme), Macdonald (12me), Smith
(12me), Jones (18me). Troisième tiers-
temps : Pichette (Ire), Kwong (Ire),
Pelletier (4me).

Notes : Patinoire des Vernets, 4500
spectateurs. Les Canadiens d'Europe
jouent avec l'emblème genevois sur la
poitrine. De nombreux sifflets et quo-
libets accueillent l'équipe nationale du
Canada. Le public fait , en revanche,
fête à Orville Martini. Les arbitres,
MM. Aellen , de Morat et Toffel , de
Lausanne, n 'ont pas été mis beaucoup
à contribution. Quatre pénalisations
mineures : Pollesel (deux fois) , Mack-
night et Dennison .

X X X
Genève, 19 mars.

Les Canadiens d'Europe n'ont pas volé
leur victoire et l'Importance du résul-
tat prouve que la déconvenue des Trail
Smoke Eaters à Stockholm n 'est pas
qu 'un accident. Manque de concentra-
tion , hésitations flagrantes, erreurs de
position se sont succédé à un rythme in-
habituel pour des Canadiens. Même
le patinage ne parait pas être leur
meilleur atout ; Pelletier et Whitta l
leur ont souvent damé le pion dans ce
domaine. Et comme leurs autres atouts
sont pratiquement inapparents, on s'a-
perçoit vite que l'équipe ne vaut que
par Martin. Or c'est trop peu lorsque
l'on prétend gagner un championnat
du monde. D'accord que Genève est
une ville accueillante et que les cho-
ses sérieuses... sont passées, mais tout
de même !

X X X
Il est prétentieux d'affirmer que les

Canadiens d'Europe ont ridiculisé les
représentants de leurs pays, La ré- .

sultat ne laisse toutefois planer aucun
doute. Cinq buts de différence, c'est
une gtfle qu 'il ne fait pas bon rece-
voir de la main de compatriotes exi-
lés. Le gerdien Palmer a été éblouissant,
il a supporté la comparaison avec son
vis-à-vis ce qui n 'est pas peu dire
lorsque ce dernier s'appelle Martin. Les
Canadiens d'Europe « en voulaient j.. Ils
l'ont prouvé de la première à la der-
nière minute et ont infligé la plus
lourde défaite que les Trail Smoke
Eaters aient subie lors de leur tournée
en Europe. Relevons l'incessant tra-
vail de Martini en arrière, l'incroyable
ardeur de Pelletier , le meilleur homme
sur la glace, et la vitesse d'exécution
de Whittal et Farnfield.

Quant aux « vieux s> , Dennison et
Robertson, ils se sont souvent amusés
de leurs compatriotes. Voilà qui n 'est
guère une sérieuse référence pour des
garçons qui comptent dix, voire douze
printemps de moins. Non , vraiment,
l'équipe du Canada n'a pas fière al-
lure.

D. Y.

• Coupe des Alpes : Davos - Bolzano
1-5 (0-1, 1-2, 0-2).

Football
Au stade de Frontenex, à Genève,

devant moins de 500 spectateurs
payants, l'équipe nationale anglaise
juniors a battu une sélection suisse
par 3-0 (1-0).

• Pour parer à l'éventuel départ de
l'Allemand Klaus Sturmer, le FC Zu-
rich a pris une option sur son com-
patriote Kurt Schulz du SV Wupper-
thal. Schulz, qui est âgé de 25 ans,
occupe le poste d'ailler droit. Avant
d'évoluer avec Wupperthal , Schulz dé-
fendait les couleurs de Tasmania.
• Coupe d'Angleterre : 16me de finale :
Coventry - Portsmouth 2-1. — 8me
de finale : Nottlngham Forest - Leeds
United 3-0.

• Championnat d'Angleterre : première
division : Ipswich Town - Everton
0-3.

FRANCE

La réunion hebdomadaire du Conseil
atlantique s'ouvre aujourd 'hui  à Paris.
Le conseil étudiera notamment la pro-
position de création d'une force de
frappe multinationale.

Par ailleurs, on apprend que le « Dra-
peau rouge » de Pékin a déclaré que
« l'alliance occidentale traverse une
crise. .

Aujourd'hui, ouverture
de la réunion

du Conseil atlantique

Précisions
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

L'entretien fut surveillé et écouté,
mais il ne fu t  pas enregistré sur ma-
gnétophone. La police bâloise voulait
•empêcher avant tout «ne agression on
(Mie tentat ive d'enlèvement, tout en
vei l lan t  que ne se passe aucu n acte
contraire à notre souvera ine té  ou au
Code pénal suisse. Elle f i t  également
protéger discrètement l'arrivée et le
départ de la f i l le  et du fiés du pro-
fesseur Goerke. Le rôle de Joklik se

-borna,  «cmble-t-il, à présenter Rengaîi
aux deux Al lemands .  En revanche, le
présumé Bengan , dont l'état civil doit
encore être vér i f ié , tenta de persuader
Mlle Goerke d'aller rejoindre son père
au Caire et de l'amener a renoncer à
ses fonctions auprès du gouvernement
égyptien.

Il proféra en outre de très graves
menaces pour le cas où 'le professeur
allemand se refuserait  a obtempérer.
Les deux agemts  se rendirent
e n s u i t e  à Zurich , sans se dnmiter qu 'ils
étaient su iv i s .  C'est là qu 'ils furent
arrêtés .  Suivant les renseign ements
donnés par M. Bnrkhard , il en ressor-
t i r a i t  que Joklik a déjà trempé dans
l'enlèvemen t du physicien allemand
Krug,  en septembre 1062, et dans le
récent attentat  manqué contre le doc-
teur Kle imvi ichter, de Loerrach. L'in-
tervention de la police bâloise éta it
donc pleinement just i f iée et son assis-
tance à la police a l lemande conforme
aux usages in t e rna t ionaux .

II est en outre  inexact de prétendre,
a ins i  que l'ont f a i t  certains joumnaux
israél iens , que le rendez-vous de Bàle
a i t  cons t i tué  une  provocation due à
l'initiative de Mlle  Goerke.

LE CAIRE
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

D'au t r e  par t , Ose président Nasser
s'est entretenu longuement  par télé-
phone dans  la soirée de lundi  avec le
président de la Ré publ i que irakienne,
î<e maréchal Abdel Sa lam Aref , et
le premier min i s t r e  i rakien , le géné-
ral Ahmed Hassan el Bakr. On apprend
de source officielle que la conversation
a eu pour objet les pourparlers tri-
part i tes  irako-syro-égyptlens en vue de
l 'Union fédérale projetée entre <les trois
pays.

C'était la première fois que le pre-
mier ministre irakien s'entretenait avec
le président Nasser.

(On sait que le projet de Fédération
arabe doit réunir  l'Irak, la Syrie et la
Ré publi que arabe unie , et que ses pro-
moteurs considèrent que l 'Algérie et le
Yémen présentent les qualif icat ion s re-
quises pour participer à une telle fé-
dération).

L'odeur du pétrole
sur l'Irak

SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

En ligne générale, leur jeu est fa-
cil i té par lé fait qu'ils jouissent d'un
appui secret , mais puissant. Selon les
milieux habituellement très bien infor-
més, l'« Iraq Petroleum Cy » semble,
en effet, favorable à l'octroi au Kur-
distan d'une vaste autonomie qui per-
mettrait à celui-ci de suivre sa propre
« politique pétrolière ». Les raisons
sont évidentes. Il serait toujours plus
aisé de négocier avec un gouverne-
ment kurde en voie d'organisation,
qu'avec celui de Bagdad.

L'« Iraq Petroleum Cy » — ainsi qu«
la « Mossul Petroleum Cy » et la
« Bassrah Petroleum Cy », toutes trois
agissant comme une seule entreprise
— viennent d'ailleurs de traverser une
période de grosses difficultés. Leurs
concessions couvrent virtuellement tou-
te la superficie de l'Irak. Toutefois,
moins d'un pour cent de ce territoire
avait été jusqu 'ici foré. Kassem exi-
geait l'élargissement des exp loitations
et, en même temps, un accroissement
considérable des redevances. Les com-
pagnies s'y opposaient.

Pourparlers et négociations traî-
naient sans fin et n'aboutissaient à
rien. Finalement .— en octobre 1961 —
le dictateur signa un décret expro-
priant, purement et simplement, les
trois sociétés de plus de 99 % du
territoire qui leur avait été conféré
et qui ne devait revenir à l'Etat qu'au
début du siècle prochain. L'« Iraq Pe-
troleum Cy » fut obligée de remettra
au gouvernement irakien quatre-vingts
caisses de documents contenant le»
résultats des prospections et des re-
cherches pétrolières. L' a t m o s p h è r e
était devenue lourde. On craignait
de nouvelles mesures hostiles aux
Occidentaux.

Mais tout s'arrêta là. Kassem
n'avait pas de capitaux pour fonder
— comme il l'aurait désiré — une com-
pagnie nationale des pétroles (« Iraq
National Oil Cy »), et extraire lui-
même le nap hfe. Néanmoins, il a fini
par trouver les fonds nécessaires. Ef
cela, d'après les milieux les mieux
informés, pas ailleurs qu'à Moscou.
Le 5 février dernier, les journaux de
Bagdad annoncèrent que la loi don-
nant naissance à l'« Iraq National Oil
Cy » entrerait en vigueur très pro-
chainement. Kassem semblait avoir
gagné la bataille.

Trois jours plus tard éclatait la
révolution. A Bagdad, on assure avec
un sourire ironique, que ce n'était là
qu'une pure coïncidence. En tout cas,
Kassem fusillé, la loi de 1961 cessait
de menacer les compagnies pétroliè-
res. Leurs dirigeants poussèrent un
soupir de soulagement.

Toutefois la situation demeure flui-
de. Personne ne sait au juste quelle
sera la politique pétrolière du gou-
vernement Aref. Déjà la montée du
« nassérisme » et du nationalisma
arabe est indéniablement inquiétante.
Dans ces conditions, encourager les
revendications des Kurdes et s'assurer
ainsi la possibilité de jouer une carte
nouvelle, est certes utile aux grandes
compagnies pétrolières. Et cela ren-
force le jeu du vieux « maréchal »
Barzani. Sans le moindre doute le
« facteur nap hte » jouera un grand
rôle dans les négociations kurdo -
irakiennes.

M.-I. CORY.

I r

CHAPELLE DES TERREAUX 20 H
« UNE BONNE NOUVELLE »

Invitation cordiale Le Réveil

FOYER DE L'ERMITAGE
Demain 15 h

« Politesse africaine »
par Mme FATTON

Chants

Paroisse réformée de Neuchâtel
Ce soir, à 20 h 15,

an Grand auditoire des Terreaux
Quatrième conférence de carême

« Les grandes doctrines du salut >
Anselme et Abélard

par M. J.-D. Burger , professeur
à la Faculté de théologie

f

Cet après-midi
dès 16 h
REPRISE

de l'entraînement

JUNIORS C
Les enfants dès leur lime année sont

cordialement Invités à y participer

Assemblée générale
mercredi 3 avril 1963

au Palais Du Peyrou à 18 h

Société des Amis des Arts
Neuchâtel

MMEflnHRRJHM Bassin 8
Maladière 20

I» 
' 

:. ¦ £pi?l Battieux 3
jfj^Ws^̂  Gouttes-d'Or 92
KZI~42i »̂r Saint-Biaise,

¦- w  Bjr^*j
fj G r a n d - R u e  8

Peseux, rue¦¦¦«HHBHai de Neuchâtel 1

i j ... restriction d'électricité : j

I B E A U - R I V A G E  I
\ \  DINER AUX CHANDELLES

BOUCHARDY peintre

CANTA peintre

MEISSNER peintre

DE CROUSAZ céramiste

Galerie des Amis des arts
Musée des beaux-arts, Neuchâtel

du 2 au 24 mars 1963

ïnfloira ruo1 —<port
' Hffm UIl NlIH chaquo jour
^̂ ^̂ ^  ̂ da 10 à 24 h

LOERRACH (ATS-DPA). — Le pro-
cureur Schorpp a confirmé mardi  que
le parquet de Loerrach avait décerné
un mandat  d'arrêt pour tentat ive de
meurtre, sur demande des autorités ju-
diciaires de Fribourg-en-Brisgau, con-
tre MM. Josef Bengal et Otto Joklik,
arrêtés tous deux en Suisse.

Mandat d'arrêt
contre Bengal et Joklik

ACTIONS 18 mars 19 mars
Banque Nationale . . 685.— d 685. d
Crédit Ponc. Neuchât. 1050.— 1125. d
La Neuchâtelolse as.g. 1900.— d 1950. d
Ap. Gardy Neuchâtel 540.— d 550.— d
Câbl. élect Cortaillod33100.— d32000.— d
Câbl. et tréf.Cossonay 7500.— d 7800. 
Chaux et cim. Suis. r. 6000.— o 6000 o
Ed. Dubied & Cie S.A. 3900.— d 3900.— d
Ciment Portland . . . 8200.— d 8400. 1 d
Suchard Hol. SA. «A» 1675. d 16751 d
Suchard Hol. SA. «B» 9100.— d 9450.— o
Tramway Neuchâtel. 650. d 650. d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, priv. . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS

Etat Neuchât. 2'/il932 99.50 99.50 d
Etat Neuchât. 3l/il945 100.— d 100.— d
Etat Neuchât. 3V.1949 99.50 d 99.25 d
Com. Neuch. 3"M947 96.50 d 96.50 d
Com. Neuch. 3"/.1951 94.— d 94.— d
Chx-de-Fds 3V.1946 100.— d 100.— d
Le Locle 3V.1947 99.50 d 99.50 d
Foc. m. Chat. 3'/41951 96.50 d 96.50 d
Elec. Neuch. 3'/»1951 91.— d 91.— d
Tram Neuch. 3V.1946 97.— d 97.— d
Paillard S.A. 3V.1960 95.— d 95.— d
Suchard Hold 3V.1953 96.50 d 96.50 a
Tabacs N-Ser. 3'/.l953 99.— d  99.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 Ht

Bourse de Neuchâtel

Cours des billets de banque
19 mars 1963

Achat Vente
France 86.50 89.50
O. S. A 4.30 4.34
Angleterre 12.— 12.20
Belgique 8.55 8.80
Hollande 119.— 121.50
Italie —.68 '/i —71
Allemagne 107.— 109.50
Autriche 16.60 16.90
Espagne 7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses 37.50 / 40.—
françaises 35.— / 37.50
anglaises 40.50 / 43.—
américaines 183.—/190.—
lingots 4870 —/4930.—

Communiqués à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

. ( C O U R S  DE C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 18 mars 19 mars

3 r/i %Féd. 1945, déc. 102.10 d 102.10
3'/.'/o Féd. 1946, avril 101.40 101.40
3 'I' Féd. 1949 . . . 99.50 99.50
2'U 'h Féd. 1954, mars 96.60 d 96.60
3 */o Féd. 1955, juin 98.25 98.35
3 '/. C.F.F. 1938 . 100.— 100.— d

ACTIONS
Union Bques Suisses 3760.— 3755.—
Société Bque Suisse 2670.— 2665.—
Crédit Suisse 2790.— 2755.—
EquePop. Suisse (p.s.) 2040.— 2025.—
Electro-Watt . . . 2485.— 2485.—
Interhandel 3640.— 3615.—
Motor Columbus . . . 1725.— 1710.—
Indelec 1300.— 1295.—
Italo-Sulsse 757.— d 755.—
Réassurances Zurich. 4055.— 4070.—
Wlnterthour Accld. . 960.— 955.—
Zurich Assurances . 5920.— 5910.—
Saurer 2100.— 2070.—
Aluminium Chippis . 5650.— d 5625.—
Bally 2030.— 2015.— d
Brown Boverl . . . .  2785.— 2760.—
Fischer 1985.— 1985.—
Lonza 2375.— 2350.—
Nestlé porteur . . . .  3290.— 3275.—
Nestlé nom 2105.— 2100.—
Sulzer 4650.— 4650.—
Aluminium Montréal. 93.50 d 94.—
American Tel & Tel. 524.— 521.—
Baltimore 151.50 150.—
Canadian Pacific . . 106.— 105.—
Du Pont de Nemours 1034.— 1028.—
Eastman Kodak . . . 500.— 494.—
Ford Motor 191.— 189.— d
General Electric . . . 318.— 314.—
General Motors . . . 271.50 271.—
International Nickel . 258.50 258.—
Kennecott 309.— 305.—
Montgomery Ward . 146.— 143.—
Stand Oil New-Jersey 273.— 270.—
Union Carbide . . . .  458.— 455.—
U. States Steel . . . 198.— 195.50
Italo-Argentina . . . 23.25 23.25
Philips 182.50 182.—
Royal Dutch Cy . . . 203.— 202.—
Sodec 85.— 84.—
A. E. G 450.— 448.— d
Farbenfabr Bayer AG 435.— 493.—
Farbw. Hoechst AG . 451.— 448.—
Siemens 551.— 547 

ISA LE
ACTIONS

Clba 8750.— 8700.—
Sandoz 9400.— 9375.—
Gelgy nom 18950.— 18925.—
Hoff.-La, Roche (b.j.) 41900.— 43000.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise . . . .  1500.— 1500.—
Crédit Fonc. Vaudoi s 1165.— 1160.—
Romande d'Electricité 730.— 728.—
Ateliers const., Vevey 780.— d 780.— d
La Suisse-Vie . . ..  5600.— 5500.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 116.— 116.—
Bque Paris Pays-Bas 478.— 478.—
Charmilles (Atel. de) 1905.— 1905.—
Physique porteur . . 895.— 895.—
Sécheron porteur . . 850.— 850.—
S.K.F 350.— 350.—
Oursina 6575.— 6575.—

BULLETIN BOURSIER

Vite un bon café !

Vite un DOMINO !

La journée de mardi a été décisive
dans les mines de fer de Lorraine.
Après avoir assisté à des assemblées gé-
nérales sur le carré même de la mi-
ne, ou dans les cafés de la région , les
mineurs ont suivi leurs responsables
syndicaux et décidé — à 90 % environ
— la reprise du travail dans le bassin
ferrifère pour ce matin.

Aujourd'hui
reprise du travail

dans les mines de fer
de Lorraine

M. VON BRENTANO
A NEW-YORK

M. von Brentano, chef du groupe
chrétien - démocrate au parlement
chrétien-démocrate au parlement "de
la République fédérale allemande est
arrivé mardi  à New-York. Il restera
cinq jours aux Etats-Unis et aura des
entret iens avec des membres du gou-
vernement  américain.



Forte crue des rivières
dans le Val-de-Travers

En douze heures, le niveau
de VA reuse &st monté de 1 m 10

De notre correspondant de Fleurier:
Cette fois, ce n'est plus au compte-

gouttes que les rivières coulent. Leur
volume a considérablement augmenté
pendant la nuit de lundi à mardi. Hier
matin , en en avait fini de voir ces
minces filets d'eau chercher leur... voie
au milieu des pierres desséchées. A
Saint-Sulpice, le niveau de l'Areuse est
arrivé à fleur des nouvelles berges et
à Buttes la grotte de Longeaigue «bro-
chait» en un spectacle toujours gran-
diose.

A Noiraiguc, la rivière est montée
de 1 m 10 en l'espace de douze heures.
La semaine dernière, le débit était re-
tombé à 9,5 mètres cubes/seconde. Hier
il était d'environ 90 mètres cubes / se-
conde. Il y a maintenant neuf fois
plus d'eau dans les gorges que les usi-
nes électriques en utilisent pour tra-
vailler à plein rendement. Abondance
de biens ne nuit pas, en l'occurrence,
car elle fait reculer le spectre des
restrictions dans le domaine de l'élec-
tricité. On aura eu chaud à la fin de
cet hiver glacial.

Aux Taillères, le lac est toujours
gelé, recouvert de neige. II y a quel-
ques jours, l'épaisseur de la glace était
encore de 80 centimètres. Mardi , le ni-
veau du lac était remonté et l'eau
apparaissait sur tout le pourtour.

Depuis qu 'il a cop ieusement plu , le
ravitaillement des fermes isolées s'est
amélioré. Les transports d'eau ont pu
être supprimés. C'était bien le mo-
ment...

La baume de Longeaigue avait hier
un impressionnant.

(Photo Avipress - J.-P. Baillod)

Le canton de Neuchâtel peut encore
développer son industrialisation

L'OFFICE ÉCONOMIQUE NEUCHÂTELOIS VOUS L'APPREND:

I. La «surchauffe» économique a été moins ressentie ici qu'ailleurs

D

EPUIS i960, l'économie suisse est entrée dans une nouvelle phase de
surexpansion économique. Qu'en est-M du canton de Neuchâtel ? Les
recherches faites par l'Office économique neuchâtelois, et publiées dans

son rapport annuel pour 1962, qui vient de nous être communiqué, ont démon-
tré que l'économie neuchâteloise, dans son ensemble, n'a pas connu une expan-
sion exagérée. Au contraire, W apparaît que le rythme de développement du
canton est demeuré inférieur à celui d'autres régions industrialisées.

L'orientation unilatérale de l'économie
neuchâteloise, la plus forte concentra-
tion du personnel de fabriques dans
l'industrie horlogère placent les autorités
cantonales dans une situation particulière,
par rapport à la lutte qui s'esquisse en
Suisse en vue de freiner la surexpan-
sion économique. Les deux facteurs pré-
cités engagent en effet nos autorités à
poursuivre des objectifs de développe-
ment et une politique d'évolution qui
ne se trouvent pas nécessairement en
harmonie avec les mesures visant à
freiner la surexpansion sur le plan fé-
déraL

LA POSITION DES AUTORITÉS

Quelle est donc la position officielle
du gouvernement neuchâtelois concernant
la politique à suivre afin de concilier les
exigences de l'économie régionale et les
recommandations émises par la Confédé-
ration ? Le Conseil fédéral ayant consulté
les cantons au sujet des dispositions qu'Us
envisageaient d'appliquer pour lutter con-
tre la surexpansion, les autorités neuchâ-
teloises ont répondu que l'initiative dans
ce domaine revenait en premier lieu à la
Confédération, dans la mesure où les gran-
des associations patronales et ouvrière*
ne parviendraient pas à atteindre les ob-
jectifs visés.

Comme on le sait, les autorités fédéra-
les portent principalement l'accent sur l'ac-
tivité de l'industrie du bâtiment et l'ac-
croissement de la main-d'œuvre étrangère.
Voici quels sont les résultats que l'Office
économique neuchâtelois a obtenus au
cours de l'enquête qu'il a faite sur ces
deux points :

CONSTRUCTIONS

Pour diverses raisons, la construction de
logements dans le canton de Neuchâtel a
démarré tardivement. Elle n'a pas atteint,
durant de nombreuses années, le volume
nécessaire aux besoins de la croissance nor-
male de la population établie et de l'im-
migration. Par ailleurs, les nouvelles cons-
tructions industrielles aménagées répon-
daient à des besoins justifiés.

MAIN-D'ŒUVRE ÉTRANGÈRE
De 1957 à 1962, la proportion des tra-

vailleurs étrangers occupés dans les fa-
briques par rapport à l'ensemble du per-
sonnel a passé de 12,7 à 26,9%. En
considérant l'évolution selon les deux grands
secteurs de l'économie neuchâteloise, on
constate que les ouvriers étrangers recen-
sés dans le groupe des industries non
horlogères atteignaient 22,2% en 1957 et
37,3% en 1962. Dans le secteur horloger,
leur nombre atteignait 6,1% des effectifs
en 1957, et 17,7% en 1962.

L'Office économique
neuchâtelois

L'Office économique cantonal neu-
châtelois a été fondé par l'Etat
en vue de promouvoir l'expansion
industrielle du canton. La prési-
dence de la commission de l'Office
économique est assurée pair M.
FritzBourquin, conseiller d'Etat,
chef du département de l'industrie.

Le bureau de la commission est
formé de six membres, représentant
les principaux milieux économiques
du canton. Les délégués des trois
grandes villes participent à ses
séances et y exercent voix délibé-
rative à tour de rôle.

La direction de l'office est con-
fiée à M. Jacques Baumgartner. Son
siège est à la Chaux-de-Fonds.

Bien que les travailleurs étrangers re-
censés dans le canton de Neuchâtel n'at-
teignent pas une proportion aussi élevée
que dans d'autres régions industrialisées
de la Suisse, it n'en reste pas moins que
la moyenne enregistrée dans certains sec-
teurs d'activité, plus particulièrement dans
les industries de la métallurgie, du meuble,
du caoutchouc, du chocolat, se situe à
un niveau équivalent, et peut-être supérieur,
à celui que l'on relève dans d'autres can-
tons- Cette situation provient certaine-
ment du mouvement d'aspiration de la

main-d'œuvre suisse par les entreprises de
la branche horlogère.

Cette situation est de nature à in-
fluencer l'avenir de l'expansion indus-
trielle du canton de Neuchâtel, plus spé-
cialement le développement de régions
telles que les Montagnes et le Val-de-Tra-
vers, où la relève professionnelle n'a pas
été suffisante pour faire face aux be-
soins de main-d'œuvre des entreprises en
expansion.

ASSURER LA RELÈVE PROFESSIONNELLE
Une nouvelle étude se justifiera it, es-

time l'Office économique cantonal, afin
de pouvoir déterminer dans quelle mesure
la relève professionnelle est suffisante,
dans notre canton, pour pouvoir répondre
aux besoins d'une économie croissante.
Le canton doit en effet compter es-
sentiellement sur ses propres forces dé-
mographiques et sur sa population active.

Cette dernière connaît un vieillissement
certain et attend la relève de la nouvelle
génération.

De grands espoirs sont fondés sur cette
nouvelle génération. Il est à souhaiter qu'elle
puisse procurer à l'économie neuchâteloise
les forces supplémentaires dont elle a un
urgent besoin. C. H.

£ Demain : Comment attirer
de nouvelles entreprises \

Double tentative
de cambriolage

à Auvernier
DES INCONNUS « VISITENT »

UN SALON DE COIFFURE
ET UN KIOSQUE A JOURNAUX
MAIS REPARTENT BREDOUILLES

(sp) Tout de suite, on peut se poser
la question : les cambrioleurs qui ont
opéré dans la nuit de lundi à mardi à
Auvernier sont-ils les mêmes individus
qui, samedi soir, ont mis le feu à un
chalet de Colombier? La réponse est
entre les mains de la police de sûreté
qui enquête sur cette nouvelle affaire.

Hier matin , alors qu 'elle se rendait
à son travail, une personne remarqua
que les portes du salon de coiffure de
M. Ku l l . salon contigu à la station du
tramway, avaient été forcées. Après
avoir vainement tenté de découper les
vitrines des salons « dames » et « mes-
sieurs » à l'aide d'un diamant , les in-
dividus, munis d'un lourd coude en ci-
ment, avaient enfoncé les portes des
magasins. Une fois à l'intérieur, les
inconnus fouillèrent les deux salons
mais en vain.

Ils dédaignèrent même deux tiroirs f
dans le premier se trouvait quelque
menue monnaie et dans le second , .ils
ne virent pas une boîte contenant une
quarantaine de francs et des billets de
tombola.

Bredouilles , les cambrioleurs — dont
la façon de travailler laisse penser
qu 'il s'agit là d'amateurs — s'attaquè-
rent alors à la vitrine du kiosque à
journaux et dérobèrent quelques livres,
livres que l'on devait retrouver dans
la matinée sur le rebord de la fon-
taine du jardin public , de l'autre côté
de la voie du tramway. C'est dans ce
même jardin qu'a été retrouvé le cou-
de en ciment qui a servi à enfoncer
les portes.

Un vaste programme de travaux
sera réalisé prochainement à Neuchâtel

Intéressant exposé de M. Fernand Martin, conseiller communal
|f — ¦ — ¦ ¦, — ¦ ¦ - ¦ - ¦ . — ¦ --  —»—— ¦ ! ¦ ¦ - . ,  ¦ ,

• Vers l'établissement d'une cité-satellite

• La Nationale 5 passera-t-elle au bord du lac ?

Hier soîr, au Cercle national, M. Fernand Martin, conseiller communal, chef

du dicastère des travaux publics, a fait un tour d'horizon des travaux qui sont

actuellement en cours dans la ville de Neuchâtel, et de ceux qui y sont prévus.

DÉMOLITION D'IMMEUBLES

M. Martin a commencé son exposé
par quelques considérations concernan t
la démolition d'immeubles dans la
vieille ville. Il .a montré quelles étaient
les exigences de la municipal i té (qui
demande notamment que les nouveaux
bâtiments soient construits en pierre
jaune) et a présenté les plan des im-
meubles qui seront construits à la rue
de l'Hôpital et à la rue du Seyon. Il
a également rappelé que le centre de
la ville était divisé en quatre zones,
les sites classés monuments historiques
s'étendant de la Collégiale au bas de
la rue du Château.

Après avoir dressé la statistique des
demandes de constructions et des bâti-
ments terminés en 1962, M. Martin a
annoncé que les travaux de la piscine
de Momrtuz avaient commencé,

LA CITÉ - SATELLITE
DU BOIS-DE-L'HOPITAL

Une mise au point a été apportée
pair le conférencier au sujet de la cité-
eatellite qui sera aménagée au Bois-de-
JfHôpital. La ville de Neuchâtel a pu
¦obtenir l'autorisation de déboiser la
moitié de la forêt qu'elle se proposait
de consacrer à la construction des
grands blocs d'habitation projetés, qui
pourron t abriter près de quinze mille
personnes.

La commune avant en effet eu des
difficultés pour obtenir l'autorisation
de déboiser, et avait dû acheter en
compensation des forêts dan s les Pré-

Un des problèmes évoqués hier soir : la station d'épuration de Neuchâtel
qui sera construite à la Maladière lorsque les deux bassins seront

remblayés.
(Photo Avipress - J.-P. Baillod)

alpes vaudoises. Ces difficultés sem-
blent aplanies, malgré le refus pronon-
cé à l'époque par le département fé-
déral de l'intérieur. En effet, une fois
la première partie du projet commu-
nal réalisée, toute la forêt pourra
éventuellement être utilisée.

Pour le moment, des routes seront
aménagées dans ce quartier. Pour Pâ-
ques, les bureaux d'architectes consul-
tés remettront leurs plans concernant
les blocs d'habitation. En fin de con-
fér ence, répondant à une question de
l'assistance, M. Martin a précisé que
les immeubles seront construits par
des entreprises privées.

ÉPURATION DES EAUX
Le directeur des travaux publics at-

tache beaucoup d'importance à la sta-
tion d'épuration des eaux usées qui
sera aménagée à Pierre-à-Mazel. Il y
a une semaine, des discussions ont eu
lieu avec la maison qui construira la
station, le projet devant être très cer-
tainement remanié, dans le siens, d'ail-
leurs, d'une simpl ification ren due pos-
sible par des progrès techniques réa-
lisés récemment. Le contrat passé avec
le constructeur permet d'ailleurs ces
transformations.

REMBLAYAGES
Parler de la station d'épuration porte

naturellement à évoquer le probl ème
du remblayage des rives du lac, de
l'aménagement de ces rives, qui com-
prend aussi la suppression de l'usine
à gaz et éventuellement le nouveau

tracé (au bord du lac) de la Natio-
nale 5.

Concernant l'usine à gaz, M. Martin
a annoncé que celle-ci sera peut-être
supprimée d'ici quatre ou edmq ans.
Des bâtiments pourraient être édifiés
sur le terrain ainsi libéré, éventuelle-
ment des écoles, du fait de la proxi-
mité des nouveaux terrains de sport.

LA FUTURE NATIONALE 5
Concernant la future Nationale 5,

M. Martin a rappelé que plusieurs pro-
jets sont en compétition (tunnel, tracé
au nord de la ville, sens unique sur
les tracés existants et route au bord
de l'eau, sur les terrains remblayés).
Quelle que soit la décision que pren-
dra la commission consultative qui
s'occupe de ce problème — et le con-
seiller communal a affirmé que les
travaux de celle-ci seront bientôt ter-
minés — il faut que les Neuchâtelois
comprennent qu'il ne faut pas écarter
à priori une solution qui modifierait
fortement le visage de nos rives.
. N'oublions pas, a ajouté M. Martin,

que le port de Neuchâtel occupe actuel-
lement le huitième emplacement d«
son histoire. Nos ancêtres ont certai-
nement eu aussi de la peine à s'habi-
tuer à la nouvelle mlhoivette de leur
ville... »

C'est par cette lanoe rompue en fa- |
veur d'un tracé suivant le bord du lac
que M. Martin a terminé son exposé.
Mais peut-on préjuger ainsi Popluiom
populaire ?

C. H.

M. JEAN GABUS
directeur du Musée d'ethnographie

appelé à Dakar
H doit y préparer le Festival

international de la danse
et des arts africains

M. Jean Gabus, directeur du Musée
d'ethnographie, vient de recevoir une
invitation particulièrement flatteuse
pour la ville et plus particulièrement
pour le Musée. Le président de la Ré-
publique du Sénégal , M. Léopold Sédar
Senghor , a demandé à l'UN'BSCO de
bien vouloir désigner M. Gabus comme
expert dans la commission d'organi-
sation du Festival international de la
danse et des arts africains qui aura
lieu à Dakar à la fin de l'année 1965.
Le directeur du Musée d'ethnographie
s'envolera demain pour le Sénégal , afin
d'y avoir un premier contact avec les
organisateurs et préciser les tâches à
mener à bien.

Neuchâtel : navigable
Bienne et Morat: pas navigable

Tandis que le lac de Neuchâtel est
navigable depuis le 15 février , celui de
Morat présente encore une épaisse cou-
che de glace recouverte d'eau , qui met-
tra sans doute encore une quinzaine
de jours à fondre , entravant de la
sorte la navigation. Quant à la liaison
Neuchâtel-Morat, elle ne reprend , de
toute façon, que le 2 avril.

Sur le lac de Bienne. le trafic est
encore entravé par des blocs de glace.
Des essais ont été faits ces jours ; ils
ont montré qu'il fallait encore atten-
dre quelques jours avant de pouvoir
circuler normalement.

Où en est la navigation
sur les lacs jurassiens

« LES CHEMINS DE FER >
AU THEATRE

de Labiche, par la Comédie de l'Est

Ce bon vieux Labiche 1 On l'a re-
trouvé hier soir, grâce à la Comédie
de l'Est, avec les « Chemins de fer »,
une comédie-vaudeville qui fut créée
en 1867 et qui n'a jamais été reprise,
sauf erreur. Hubert Gignoux l'a remise
à l'honneur, comme il avait redonné
vie à « Mille francs de récompense •,
de Victor Hugo , pièce que nous n 'avons
malheureusement pas vue à Neuchâtel.

Empruntons au service de presse de
la CJJ.E. le résumé de cet ébouriffant
ballet ferroviaire presque centenaire :

M. et Mme Ginginet , honorables ac-
tionnaires de la Conpagme des che-
mins de fer de l'Est, prenn en t le train
à Paris , direction Groupenbach (Alsa-
ce), accompagnés d'une nièces anglaise
et d'une accorte cuisinière. Sur quoi,
la moitié des vagons sont décrochés,
par erreur , dans une gare du par-
cours. S'ensuivent d'inénarrables péri-
péties où interviennent un faux man-
chot qui récupère l'usage de ses deux
bras , un farouche capitaine retraité, un
employé supérieur de l'administration ,
son neveu, hardi séducteur, et son
caissier, lequel est amoureux de la
jeune Anglaise , plus une pléiade d'em-
ployés ordinaires , de chefs de gare, de
voyageurs et autres comparses â trans-
formation.

Comment la nièce d'outre-Manche
épousera le jeune caissier, comment
Mme Ginginet échappera aux entrepri-
ses du séduisant neveu et comment
tout ce petit monde arrivera à bon
port sans se douter que la guerre de

70 éclatera trois ans plus tard , c'est
ce que nous apprenons en prenant les
« Chemins de fer » de Labiche avec les
comédiens de Strasbourg.

On nous convie ici à un joyeux di-
vertissement, hau t en couleur comme
les images d'Epinal. La fantaisie n'est
pas seulement dans les personnages,
qui composent une étonnante galerie,
mais aussi dans la mise en scène avec
ses changements de désors à vue, aussi
dans la musique et les couplets , aussi
dans les costumes. Les comédiens en-
lèvent ces cinq actes dans un mouve-
ment qui est beaucoup plus rapide que
l'express Paris-Strasbourg de 1867. Ils
sont tous excellents , évitant à la fois
la reconstitution historique et la
charge, ne visant qu'à traduire le co-
mique des situations dont Labiche est
prodigue. Ils sont une vingta ine ,  dont
Manie Barthod , Maryse Mèryl, Al ix  Ro-
merot, Louis Beyler, Michel Berthclot ,
Jacques Born , Abbés Faraoun (l'offi-
cier qui s'est fait  la tête de Napoléon
III), Pierre Lefèvre , André Pomarat
(Tapiou , le factotum), Jean Schmitt (un
Ginginet constamment sur la brèche),
Max Vialle. La mise en scène est d'Hu-
bert Gignoux , le grand patron du Cen-
tre dramatique de l'Est. Serge Creuz
a conçu des décors ravissants et André
Roos est l'auteur de la musique de
scène et de celle des couplets.

Que voilà une jolie ouverture de
printemps 1

D. Bo.

e EN PAGE 8 :
— Séance houlouse au Conseil gé-

néral de Saint-Aubin - Sauges.
—¦ Accident mortel à Sainte-Croix.
— Corrida hier à Yverdon...
— Deux malfaiteurs internatio-

naux seront jugés à Neuchâtel.

• EN PAGE 14 :
¦— D' autres informations régiona-

les.

Vous lirez aussi :

¦̂ ¦¦rfBpna
Le carref our

C'est un carrefour en p leine
ville, sans visibilité . Il n'aurait
rien de partic ulier s'il n'élaii
situé au-dessous des f enêtres de
notre rédaction. Et Nemo ob-
serve ce qui s'y p asse. Ou plu-
tôt il enreg istre les « bang ».

L'endroit fatidiq ue, le poin t
de choc, c'est l 'intersection de
la rue du Concert (partie sud)
et de la rue du Temp le-Ne uf ,
les deux sens unique et con-
traire. Les voitures venant de la
rue du Concert ont théorique-
ment le droit de prior ité sur
celles venant de la rue du Tem-
p le-Neuf.  Ma is la théorie n'est
pas la p ratique. C'est pour quoi
il y a des « bang » chaque jour,
sinon chaque heure.

Les conducteurs roulant le
long de la rue du Temp le-Neuf
en direction de la rue de l'Hô-
tel-de-Ville , à moins qu'ils ne
soient étrangers, savent qu'ils
doivent fai re attention au carre-
four.  Ceux débouchant de la rue
du Concert savent que les autres
devraient fa ire attention. Mais
ni les uns ni les autres font
attention en même temps. C'est
pour quoi il y a des « bang ».

Pourtant "tout commande la
prude nce, en p leine ville et
dans un carrefour sans visibi-
lité. Comment expliquer les
« bang » ? La réponse est dou-
ble : les conducteurs ou sont
distraits ou p rennent un risque.
Neuf fo is  sur dix la distraction
est fatale et le risque se réalise.

En hiver, les « bang » sont
assourdis p ar les fenê tres fer-
mées. Mais avec la belle sai-
son, Nemo et ses collègues vont
être dérangés constamment par
ces collisions. Ils se demandent
sérieusement s'ils ne vont p as
ouvrir une carrosserie dans
leurs bureaux

NEMO

Une commune neuchâteloise dé-
tient-elle un record ? C'est samedi
prochain que l 'émission « Carte de
visite », consacrée d' ailleurs à la
commune de Saint-Biaise , nous
fournira (peut-être) la réponse I

En e f f e t , le 2 févr ier  dernier ,
Pierre Lang, le réalisateur de l'é-
mission posait la question : « Quel
syndic ou président de commune
de Suisse romande exerce ses f onc-
tions depuis plus de 25 ans ? »

De nombreuses réponses sont
parvenues et le jeu se terminant le
30 mars prochain , deux concurrents
restent en lice : M. Sonnay, syndic
des Tavernes, près d 'Oron, et M.
Perrenoud , président de la commune
de Brot-PIamboz , qui totalisent tous
deux 39 années de lég islature.

Samedi prochain , à 18 h 15, nous
saurons si une commune neuchâ-
teloise détient le record.

• C'est entre Brot-PIamboz
et Tavernes (Vd) que se jouera
le titre de plus ancien président

de commune
de Suisse romande...

AU TRIBUNAL DE POLICE DE NEUCHÂTEL
Il revendait des montres à choix

pour payer des saisies et sa... taxe militaire!

Le trdbunaâ de police de Neuchâtel
a siégé hier sous la présidence de M.
Y. de Rougemont, assisté de M. F.
Thiébaud, qui remplissait tes . fonctions
de greffier.

AJL. F. était l'objet de nombreuses
plaintes ponr n'avoir pas payé des
saisies ordonnées contre lui. De plus,
il ne s'était pas acquitté de sa taxe
militaire. Comme il se trouvait dans
une situation financière difficile, il
;se fit remettre cinq montres à choix,
qu'il revendit à son profit, commet-
tant ainsi un abus de confiance. F.
dédommagea la plupart de ses créan-
ciers. L'accusé admet en principe tou-
tes les infractions qu'on lui reproche,
mais il prétend qu'à l'époque il était
dans l'impossibilité de payer, vu qu 'il
ne lui restait alors même pas le mi-
nimum vital. Il ne pouvait donc pas ,
obéir aux appel s réitérés de l'Office
des poursuites. Le jug e met le prévenu
au bénéfice de la thèse qui lui est la
plus ' favorable, et, tenant compte de
toutes les circonstances, le condamne
à huit jours d'emprisonnement avec
sursis pendant trois ans, et 30 fr. de
frais. _

Alors qu'il se trouvait en état d'i-
vresse, R. B. se battit pour des motifs
futils à la sortie d'un dancing, avec
un jeune homme, qu'il avait pris à
partie. Il est condamné, par défaut , à
trois jours d'emprisonnement avec sur-
sis pendant deux ans et à 5 fr. de
frais de justice.

R. M., lui aussi fait défaut. Il s'é-
tait engagé dans un hôtel de la ville
et avait obtenu de la direction un
acompte de 105 fr. pour la location
d'une chambre à l'extérieur de l'éta-
blissement. Il disparu avec l'argent
après trois jours de travail. Le juge
lui inflige cinq jours d'emprisonne-
ment avec sursis pendant deux ans et
16 fir. de frais.

Le manteau
n'était pas perdu !

J. B. voyagea en chemin de fer de
Cossonay à Neuchâtel sans billet et
sans argent. En outre, il se rendit
chez un de ses parents qui lui prêta
des vêtements avec lesquels il dispa-
rut sans laisser d'adresse. B. est un
habitué de ces indélicatesses. Il est

condamné, par défaut, à sept jours
d'emprisonnement sans sursis moins
deux j ours de préventive et à 100 fr.
de frais. J. O. était descendu dans
un restaurant au Landeron, où il con-
somma. N'ayant pas assez d'argent
pour régler l'additi on, il prit le parti
de disparaître en laissant son man-
teau pour donner le change au cafe-
tier. Comme il faisait froid, il vola un
autre pardessus dans une salle voisine.
Il est condamné, par défaut, à huit
jours d'emprisonnement sans sursis,
et à 30 fr. de frais.

G. C.-P. dirige un magasin de chaus-
sures à Neuchâtel. Elle fit paraître
des réclames dans la presse selon les-
quelles elle tenait à disposition des
clients un spécialiste orthopédi que. Or
le spécialiste en question n'était que
simple cordonnier. Elle se rendit cou-
pable de concurrence déloyale. La pré-
venue explique qu'étant étrangère et
ayant toujours vécu hors de Suisse, elle
ignorait tout de la loi qu'elle avait
enfreinte. Tenant compte de toutes les
circonstances, le juge condamne C.-P.
à 30 fr. d'amende et 20 fr. de frais.

A quelques jour du printemps,

(c) On est tenté de croire, a-'ec la
rapide montée du thermomètre de ces
jours derniers, que le gel a bel et bien
déposé les armes. II n'en est cepen-
dant rien et les pêcheurs d'Estavayer
comme ceux de l'autre rive ont pu s'en
rendre compte récemment. En effet ,
samedi , plusieurs barques qui s'éloi-
gnaient de la rive ont rapidement dû
rebrousser chemin. Une pellicule de
glace, assez mince il est vrai , s'était
brusquement formée et risquait fort
d'endommager les embarcations. L'un
des pêcheurs à qui cette aventure est
arrivée nous a précisé que l'eau est
encore très froide et gèle facilement à
la moindre accalmie du courant.

Tout ceci n'est certes pas pour faci-
liter le travail des riverains pour les-
quels la saison d'hiver 1962-1963 aurn
été particulièrement cruelle.

LE LAC GELE ENCORE
AU LARGE D'ESTAVAYER !

^(\ SOLEIL Lever 06.31
**\J Coucher 18.38

_ _ ,. LUNE Lever 03.34
mais Coucher 12.35

Quel temps fera-t-il aujourd'hui
dans la région ?

Ciel nuageux avec risques de
pluie. Eclaircies dans l'après-midi.

(Notre bulletin météorologique
complet en page 8.)


